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Fêtes imposantes en l’ honneur 


: 


de M. l'abbé A. d'Eschambault 


Une soixantaine de prêtres assistent à la messe mercredi matin, 


laïques mercredi soir au Collège de St-Boniface. 


Læ mercredi 10 juillet M. l'abbé ! n'eut pas ne que carrière 5sa- 
toine d'Eschembault célébrait | cerdotale écut p« : : 
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gnif eur estime le plus sin- P e pré teur resse à rs ape a a déclaré dans une en- 
cére égitime admiration | M. l'abbé Antoine d'Eschambault, | #ovue | is Pouliot 
ipostolat fructueux: ux et les | pour lui exprimer l'estime profon- | 4éputé iata, à dla 
6 ‘ ombreuses qu a ac-)de des prêt de t rchidio- | Charmt nes 
sans le diocèse de St-|cès tout le E | a ac- Not coloniaux 
lepuis 1921. \ con 1ar t € d'esprit avons un 
(ét 1 COMMINENCE par ne & " ( pag! omple d 
& esse d'action de grâces à > Fée. n0:s 
Vierge, chantée & la Cathe- 
er résence de quatre Ar 
jues et de plus de cinquar aut ramener .:es 
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n a re et s 18 
Pre t M . . 
re )ona Le Canada français devra prendre la direc- 
} FÆ ton . . » 
_—. té per un tion du mouvement ouvrier en Amérique. 
ve d e St-Bor QUEBEC Nous ne voudrions jamais être regardés comme un 
t du 
ee 2 er mouverns ticommuniste déclarait le chanoine Joseph Cardijin 
ge a liocèse, sous la dir ( + noin I Jn, 
M. Marius Benoist. M. Maurice | fondate de la JOC en préconisant une attitt constructive de ïa 
Prud'homme tenait l'orgue | jeunesse catholique dans l'oeuvre de déprolét ation des jeunes | 
A l'évangile, M. l'abbé Joseph | travailleur Il n'y a qu'un moyen pour dissiper les ténèbres, c'est | 
Bellavance, curé de Transcona, de vroieter la lumière de la vé-n 
donna le sermon de circonstance. | P er ht. à 48e 
1 4 s ?s arité u dévouemer . Time vits l'Foli 
“Il y a 25 ans aujourd'hui même, rite, de Ja charité, au ne hotes - ent | et un problème vital pour 1 Eglise. | 
iit-il. deux frères recevaient ici, | et de la doctrine sociale chrétien- | Ignorance de la classe ouvrière 
à ce même autel l'onction sacer- | ne.” Et le grand apôtre de la clas- | Le plus grand service que l'on 
tale des mains de Mgr Béliveau, | se ouvrière, maintenant âgé de 64| Puisse rendre à l'Eglise aujour- 
archevêque y” St-Boniface, M.|ans, soulifne que ses meilleurs d’hui, est de lui ramener les 
abbé Alexandre d'Eschambault | bropagandistes en Belgique sont | MaSses ouvriéres, qui ont besoin 
sd L'obec-te) cemnp wi de l'Eglise et dont cette derni 
PTT Ne A | d'anciens communistes. 5 2 r- nc + » fee 8 
À hs è | “ à re a aussi besoin. Car l'Eglise 
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Jubilé d’or de prêtrise | 
de Mgr Hubert Heynen 


Une grande fête fut couronnée de succès À Bruxelles le 25 juin | 
dernier, Mgr Hubert Heynen, P. D. célébrait son cinquantième an- 
hiversaire d’ordination à la prêtrise., Cette fête du jubilé d'or sa- 


cerdotal, organisée sous la direction de M. l'abbé Edouard Fon- 
taine, vicaire à Bruxelles, fut des plus éclatantes, Toutes les rues 
de la paroisses étaient décorées pour la circonstance, Une splendide 


arche de triomphe portant lin 
lettres d'or: “Hom- 


cription en # #9 !de M. Albéric Marginet, exécuta la 
mages au Jubilaire” fut érigée magnifique messe des anges. A | 
entrée, sur le terrain de l'E-|}6ffe “ais elle ed apée pr dei PS | 
glise, Jusqu'à la fanfare de Bru- |, ont une cantate à quatre voix | 
elles: “L'Union Belge” sous nr. #Chântez au Seigneur ur 
direction de M. Jean Hac ault quil, antique roro u pr er ne 
eçcut les visiteurs au son de ses balles 4 ju Le pe" sp #1 “he à pat) 
pl beaux airs de fête, bille” Le choeur exécuts le chant 
Grend-messe : 
| (Suite à la septième page) 

A dix heures, une grand-messe | 
d'action de grâces fut chantée par | ————— nes 
le jubilaire, M. l'abbé Boniface 
Diederichs, vicaire forain et curé 
le Swan Lake était diacre et M. 
l'abbé Ovila Moquin, curé de Ma- 

1polis; qui célébrait le | 

in son Vingt-cinquième anni- 

»rsaire de prêtrise, était sous- 
diacre, S. Exc. Mgr Georges Ca-| 
bana, archevêque-coadjuteur de 
St-Boniface, était au trône, assis- 


curé de 
de 


l'abbé DeRuyck, 


] lls et ancien vicaire 
Bruxelles, et de M. l'abbé M, Mi- 
reault 

La chorale, sous la direction 


Dissension que 
déplore le Pape 


Londres Sa Sainteté le pape 
Pie XII a déclaré, dimanche, à la 
» du Vatican, qu’“un règne 
le discorde se propage à travers 
le monde en affligeant les nations | 
t semant la haine parmi des | 
[ré 
A cause de cette discorde, a dit 
Saint Père, ‘notre coeur et tous 
x qL éprouvent encore des | 
| imanite souffrent | 
1£ ses | 
irs de son allocution pro 
ée à sion d'un congrès | 
tique nat ol. A Se | 
: e, ete tré 4 
S rain Pont 
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Les Rouges lancent | 
des pierres à un 
archevêque d'Italie 
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ment jociste doit coordonner ses 
forces. Evoquant la semaine in- 
ternationale de la JOC à Bruxel- 
les, où 16 pays européens et les 


{5 continents étaient représentés, 
Île chanoine Cardijn dit que l’on 


vit: là des betligérants d'hier se 
rencontrer pour la première fois 
| depuis la fin de la guerre pour 
discuter des problèrnes chrétiens 
chez les ouvriers. 


Le Canada français en avant 


Il apparut à ce congrès que la 
JOC belge pouvait prendre la 
direction du mouvement en Eu- 
rope, mais en Amérique cela 
revient au Canada, qui fut le 
premier pays américain à ad- 
hérer au mouvement jociste, 
Le chanoine Cardijn, qui était 

accompagné du R.P. Victor Ville- 
neuve, OM, aumôni 
de la JOC canadienne, fut présen- 
par M. l'abbé Henri Giguère, 


té abbé 
nier diocésain de _Québec. 


Voeux des! 


| 


ter leurs voeux à M. 


Benoist qui présente une bourse 


Mgr C.-J.-B. Bourdel célèbre 


ses 60 ans de 


| Mgr Constant J.-B. Bourdel, 
| Pru id'homm 


En l'honneur de M. l'abbé À. d'Eschombault 


(Photo Albert Mousseau, St-Boniface, Man.) 

Un groupe nombreux de laïques de langue anglaise et de 
langue française se sont réunis au Collège jeudi soir pour présen- 
l'abbé d'Eschambault, 
25ème anniversaire de prêtrise. On voit sur cette photo M. Marius 


T 


à l’occasion de 


son 


à M. l'abbé d'Eschambault. 


prêtrise 


P.D., fondateur de la paroisse de 


e, a célébré le 3 juillet le soixantième anniversaire de 


| son ordination sacerdotale, Mgr Bourdel fut ordonné prêtre à Nan- 


| tes, en France, le 29 juin 1896. Après deux ans d'enseignement, sui- 
| vis d’un temps de repos, et une quinzaine d'années de ministère pa- | 


| roissial, il vint en 1904 au Vica- 
| riat Apost lique de Saskatchewan | 
| pour la paroisse de Ho- 
well, appelée depuis Prud’homme. 

Après des débuts plus que mo- 
| destes, trois familles s'étant ren- 
| dues sur leurs ‘“’homesteads” la 
première année, il construisit une 
maison chapelle en 1905, le rez- 
| de-chaussée servant d école et de 
résidence aux trois religieuses de 
la Providence de Saint-Brieux 
qui en prirent possession cette | 
même année. En 1907 la paroisse 
avait son église, 


v fonder 
y 1ionaer 


filles venaient, de plus de cent 
milles parfois, pour y recevoir 
une éducation fonñcièrement chré- 


tienne. 

La fête elle-même fut-très so- 
lennelle, La veille eut lieu la 
| présentation, en français, de la 


vie de St-Tharsicius en tableaux. 
Mlle Mariette Baudoux était lec- 
trice, Une saynète inédite en trois 
actes nous rappela la première 
messe de minuit à Prud'homme, 
chant grégorien dirigées par 
cüré fondateur. 
ému, dit sa reconnaissance et par- 
(Suite à la septième page) 


général | 


SHERBROOKE — La majori- 
té de M..C.-D. French, le nouveau 


député du comté de Compton à 
| Qué bec, s'établit à 2,523 voix. 


pA 


l'église actuelle, | 
et en 1910, un couvent, les jeunes, 


les classes de catéchisme et de | 
le | 
Mgr Bourdel, très | 


Le cardinal Villeneuve 
gravement malade 


QUEBEC — Son Eminence le 
cardinal Villeneuve, archevêque 
de Québec, a passé une bonne 
|nuif, a annoncé Mgr Paul Nicole, | 
lle secrétaire de Son Eminence, à | 
|la suite d'une visite faite le mer- 
|credi 10 juillet à l'Hôtel-Dieu, où 
Son Eminence a été transportée 
Île samedi 6 juillet, à son retour 
de Ouest canadien. 

On a appris au palais archié- 
piscopal, peu de temps après, que 
le re Jean-Baptiste Jobin, le mé- 
décin de Son Eminence, avait dit 
que le prélat “avait passé une 
bonne nuit, et qu'il semble y a- 
voir une amélioration dans l’état 
général du malade”, 

L'archevêque de Québec, qui 
est maintenant âgé de 62 ans, a 
été administré immédiatement a- | 
près avoir été admis à l'hôpital. | 
| Son Eminence est tombée subite- | 
ment malade samedi, à son re- 
tour de l’Ile-à-la-Crosse, en Sas- 
katchewan, où elle avait partici- 
|pé aux fêtes religieuses qui ont 
marqué le centenaire de l’arrivée | 
des Oblats dans l'Ouest canadien. 
On n'a pas annoncé officiellement | 
la nature de la maladie du cardi- 
nal, mais l'on croit qu'il souffre 
| d'une crise cardie aque. 


| 


| difficiles 


M. Hoover prévoit 


lpremier ministre de France. 


Chronique isdérale 


Le ‘‘Red Ensign” serait choisi 
comme drapeau officiel du Canada 


La session se prolongera jusqu'à cet automne. 
plus un seul sous-ministre au Fédéral, 


Les Canadiens français n'ont 
La crise du drapeau éclatera 


cette semaine même, 


Par Etienne PARENT 


Spéciai à Le Liberté ef le Patriote 


OTTAWA -— Le débat sur 


n’a pas encore amené de sensations. Le critique financier de l'opposition conservatric 
J.M. MacDonnell, a reproché au gouvernement d'avoir ajourné les réductions d’imp 
vivement attendues à 1947 et de n'avoir pas comprimé 
au nom de la C.C.F., et M, Sol 
ment plus substantiel des petits revenus par un relèvement des exemptions et profité « 
| casion pour prôner leurs systèmes économiques respecti fs — le socialisme et le crédit 


Le débat a suivi jusqu'ici la 
marche ordinaire et porté pres- 
que exclusivement sur les dé- 
penses, les impôts, la dette et 
le commerce. Les premiers ora- 
teurs n'ont pas abordé les par- 
ties du discours de M. Ilsley 
qui sortaient de l'ordinaire — 
les nouvelles offres aux pro- 
vinces et la taxation des coopé- 
ratives. Les critiques financiers 
des trois partis d'opposition ont 
laissé à d’autres collègues le soin 
de traiter ces questions conten- 
tieuses qui pourront un de ces 
jours imprimer un regain de 
vie au débat su: le budget, 

Durée du débat 

Il est impossible de prévoir la 
durée du débat. Le premier mi- 
nistre Mackenzie King a demandé 
aux whips des parties de s'enten- 
dre pour le limiter en raison de la 
saison tardive et de la lourde be- 
sogne législative qui reste encore 
à abattre. Il reste à voir quels ré- 
sultats donnera cet appel. Les en- 
tentes de ce genre sont toujours 
à conclure et surtout | 
à faire observer. Les députés ont 
sans doute hâte de terminer la 

(Suite à la treizième page) 


une vague de crimes 


WASHINGTON — M. J. -Edgar | 
Hoover, directeur du Federal Bu- 
reau of Investigation, a déclaré | 
que les Etats-Unis “font face à 
une armée de 6,000,000 de crimi- 
nels et qu'une vague sans cesse 
grandissante de criminels alimen- 
te les rangs de éette classe”, Nos 
maisons et nos vies, a déclaré M. 
Hoover, sont quotidiennement mi- 
ses en danger par cette vaste ar- 
mée. Les infractions aux lois de- 
viennent plus nombreuses que ja- 
mais et, jusqu’à maintenant, l’aug- 
mentation des crimes a été de 12.4 
pour cent sur l’année dernière”. 


M. Paul Reynaud 


remporte une victoire 
FARIS — L'Assemblée consti- 
tuante française, par un vote de 
| 298 à 132, a rejeté la semaine der- 
nière, une proposition du parti 
communiste voulant invalider l'é- 
lection de M. Pau! Reynaud, ex- 


Les délégués et quelques congressistes chez M. Edmond Préfontaine 


les ce ntres français 


10 het ires vel 1dredi 
itif et par quelques 
vent le long de la 
)rris St- Jean- 


Bap- 


*eurs 


s'arrêtè- 
tuonnees 


ad Prétontaine, déput té de Carillos | è 


l 


la Législature manitobaine. M. 


magufique réception en l'honneur des visiteurs du Québec et 
des autres provinces. Des rafraîichissements et un goûter furent 


servis aux visiteurs par Milles 


On remarque sur cette photo qui fut prise par le paotographe 
de La Liberté et le Patriote, M. À. Mousseau: 


frenière, O.MI., rédacteur du 


Raymond, 
ganisé cette 


excursion, M 


président du Comité. d'Organ 
Edmond Préfontaine, 


Préfontaine avait organisé une 


Préfontaine et quelques amis. 


le R. P. L. La- 
français M. William 
tion, qui avait or- 
député de Ca- 


journal 


15a 


rillon, M. l'abbé P.-E. Gosselin, secrétaire du Comité Perma- | 
nent la Survivance Française, Son Honneur le juge L.-P. |} 
R M. J.-A. Marion, S. Exc F4 A. Béliveau, M. l'abbé J.-A 


Sabourin, curé de St.Pierre. M. 


B. Denis, vice-président du 


s'est engagé pour de hon cette semaine, mals il 


Ar 


le budget 


€, 


les dép'nses. M. Angus Macl 
on Low, au nom du Crédit Social, ont réclamé un dés 


10 


ITCVEs 


» l'ox 


me, 
Staline forme des athées pour 
Lk le 
l'enseignement en Tchecoslovaqui 
PRAGUE — L'on vient de découvrir, cette semaine, qu'une can 
pagne a été lancée pour que l'athéisme soit enseigné aux enfants 
des libres penseurs, dans les écoles publiques de Tchécoslovaq 
Dans ce but, l'on a inauguré des cours sur les “moeurs socialistes” 
qui sont donnés aux instituteurs chargés d'enseigner à ces enfants, 


a déclaré Emmantel Voska, président du Club des Libres Penseurs 
de Tchécoslovaquie, Ce plan à ei 
çu toute l'approbation du Ministre 
d'Education, le communiste Ze- 
denek Nejedly. 
C'est probablement le premier 
pays, en dehors de la Russie, où 
un tel mouvement en faveur de 


système Ia première année, Ce 
nombre augmentera tous les ans, 
jusqu'à ce que chaque village 
tchécoslovaque, comptant plus 
de 10 enfants de libres penseurs, 
ait son instituteur, 


l'enseignement de l'athéisme : 

dans les écoles publiques, ait Le Club des Libres Penseurs est 

été lancé. constitué d'un fusionnement de 
Jusqu'ici l'athéisme avait différents groupes socialistes, dé- 


mocratiques et communistes, « 
est relié à des groupements & 
blables, dans d'autres pays, ajou- 
ta Voska. 

Ce dernier, natif de Tchécosl 
vaquie, a passé plusieurs années 
aux Etats-Unis. Durant la dernii 
re guerre, il fut employé au Bi 
reau des Services Stratégiques de 
Etats-Unis, en Turquie, 


t 


été enseigné sous une forme né- 
gative, simplement par !'impli- 
cation, selon un système qui 
bannissait le nom le Dieu dans 
les écoles. 

Voska a déclaré que sur les 
60,000 instituteurs de la Tché- 
coslovaquie, 8,000 sont des li- 
bres penseurs. Trois cents d’'en- 
tre eux sont formés au nouveau 


Les collèges catholiques 
se paganisent aux E.-U, 


Le professeur Ryan condamne le divorce en- 
tre l'éducation et la religion. 


PAINESVILLE — Les collèges et universités catholiques se 
sont tellement paganisés, que, si ce n'était pour le cours de religion 
qui y est enseigné, de même qu’une légère nuance de catholicisme 
qui transparaît dans l'enseignement de l'histoire, nous ne pourrions 
que difficilement les distinguer des autres institutions laïques, a dé- 


claré ici, dimanche, le professeur John Julian Ryan, auteur du livre 
“The Idea of a Catholic College” nn annees 


Le professeur Ryan 8 condamné | et Dieu, et qui ne démontrent pas 
le divorce qui existe entre la reli- |]e sens de la vie en vue de la des- 
gion et l'éducation dans les insti- | tinée éternelle de l’hornme. 
tutions catholiques, qui, sars dou- Paganisation universelle 
te, enseignent l'apologétique, mais L isati M bbite dt 
ne s'efforcent nullement de mon- a paganisation ou sécularl- 
trer aux élèves l'étroite relation | #ation des me rer asat 
qu’il y a entre les autres sciences | AUes, s'étend, dit-il, au pro- 

_— | gramme d'études, aux institu- 
teurs, à l'administration, aux 
livres et à l'atmosphère géné- 
rale de la classe, si bien qu'un 
moine de Thibet qui visiterait 
l'université Harvard puis une 
université cathoïique serait 
tout étonné d'apprendre que 
cette dernière est censée avoir 
la religion comme centre de 
gravité. 

Demandez à n'importe quel 6« 
tudiant catholique pourquoi il 
fréquente un collège catholique, et 
il vous répondra probablement, 
d'une façon tout à fait bonace qu'il 
y va pour devenir un chrétien con- 
vaincu, qui plus tard dirigera les 

(Suite à la deuxième page) 


Première nonciature 


apostolique en Chine 


CITE DU VATICAN — La p 
mière nonciature apostolique d'A 
sie sera instituée très prochaine- 
ment, à la suite de la transforma- 
tion en nonciature de la délégation 
apostolique de Pékin. Mgr Riberi 
sera le premier titulaire de la non. 
ciature qui, à la différence de la 
délégation apostolique, a rang 
d'ambassade. 

Lors de l'institution de la léga- 
tion de Chine, en 1942, la délé- 
gation apostolique de Pékin nc 
bit aucune modification, Aujat 
d’hui, à la suite de l'établissement 
d'une hiérarchie de l'E e en Chi- 
ne, la situation est diffé ien 
ne s'’opposant à ce que le S: 
Siège soit représenté par un n 

En même temps on apprend q 


re 


| 2 


rente. 1 
e int 


mce, 


la légation chinoise auprès < 
Saint-Siège serait élevée au rang 
d’ambassade, 


Nouvel exécutif de 
l'Association d'Education 


Jeudi dernier eurent lieu 
les élections des membres de l'E 
xécutif, Voici les rés j 
scrutin: MM. F, Baril, - 


dolphe, J.-A. Dansereau et E, Bo 


hémier, de Lorette, Man, le Dr 
a M À X'inmi « . 
(Photo Albert Mousseau, St-Boniface, Man.) Km < pv) Wu 4 ( « 
Comité Permanent, l’hon. S. Marcoux, ministre d'Etat dans le ain W Re de podr | + Ci Pr ss 
cabinet manitobain, Mile Geneviève Massignon, de Paris; deu- D'un JC Le NA "Ho , 
xième rangée: M. C. Fournier, président du Comité de Fonc- o 7 Fr ar P. " Ce p "2 
tionnement Scolaire, M. Emile Boucher, de Montréal, M. M.-L, Dour 2 juge I , Roy, Ad 
Beaulieu, de Québec, le K. P. V. Jodoin, O.MI. de Montréal, homme, de t-Boniface, B. Lé 
Mme À. Fournier, de Plessisville,” Mlle Préfontaine, de St- veillé, de Winnipeg, J. Laroche 
Pierre, Mlle S. Dion, de Québec, M. l'abbé G. Dion, de Québec, d Otterburne, Miles L. Guyot et 
le Rév. Frère Moran, principal de l'Institut Collégial Proven- A Baril, de St-Boniface, MM 
cher, M. le Dr L. Charbonneau, M. R. Blanchette, de St-Boni- |J.-A. Marion, P. Raimbault, de 
face: dans la troisième rangée parmi ceux que nous connais- St-Boniface. 
sons, nous remarquons M. R. Bernier, de St-Boniface, M. L. S. Exec. Mgr l’Archevêque-coad- 
Gagné, de Québec, M. l'abbé A. Desrosiers, de Montréal, les LT a nommé M. l'abbé J, Ro- 
RB. PP. W. Siçotte et M. Dussault, O.ML bert, chapelaiu de l'Exécutif, 
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Visite 
| La semaine dernière, Mme Clé- 
|ment Lafrenière avait la visite 
de ses parents, M. et Mme H. Cô- 
té, de Fairholm, Sask. M. et Mme 
Côté étaient de retour d'un voyage 
de la province de Québec où ils 


€ 


ntérieur des maisons ne laisse 


yée p et amis. Ils sont aussi passés par 
ne odeur l'Abitibi. M. et Mme Côté ont aus- 
si deux autres de leurs enfants 


nture de première qualité est employée. 


H. STE-MARIE ET FILS 


218, 


dans la pe M. Edouard Cô- 
té et Mme Emile Beaulieu. 
CKSB 

L'ouverture de Radio-St-Boni- 
face fut tout un événement. C'est 
une réalité dans la vie quotidien- 
ine. Une petite enquête discrète 
révèle qu'on écoute le poste avec 
| un vif intérêt, CKSB remettra le 
français à l'honneur dans de nom- 
breus familles. Lorsque la ra- 
dio fait défaut on sent qu'il man- 
que quelque chose au foyer. 


roisse, 


rue Bertrand St-Boniface 
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| Quelques films à l'affiche 
cette semaine 
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# UL—, > nd. bl 
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FATIGUE HABITUELLE, Roaring Rangers LI 
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: , LEE My Reputation ul 
Dakota Lu 

Mr. Lucky n 

This Land Is Mine in 

A Night in Casablanea I 
Jungle Book il} 
Saratoga Trunk 118) 

Suspense In 

Mexicana Lun 
héee ST DÉPOT > | 
.—. : lKitty . MAR TRREE 


Les travaux au presbytère n'a- | 


ont visité de nombreux parents | 


Le cabinet belge 
| démissionne 

BRUXELLES — Le gouverne- 
ment belge du premier ministre 
Achille van Acker, a démission- 
|né à la suite d'un violent débat 
au Sénat, sur l'attitude du minis- 
| tère de la Justice envers les colla- 


mique. 


LA ÉBPRBERTE ET LE PATRIOTE 


Radio-Saint-Boniface 
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2 V2. et rapport |! Le ns + populaire 
u marché 6 ar : 
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130—Extraits d'opéra 


200—Heure précise 1045—La bi 


mne cuisine 


musical 
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5.45-—Evénements 1215—Les verette 

sociaux nnett 
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6.15-—-Marches 11 - L'un a 

militaires 1 A ée made inceuse 
625-Chronique sport 1 30- Ex traits sêre 


30-—Musiqt ulair 
630-Musique populaire 2 00— Heure 


7.00— Nouvelles 
7.10-—Intermède musical lles sport 
7.15- Concert Julaire 
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730--Meli Melo 710-Seigle et rapport 
745—Au Music Hal} + rem du marché 
8.00 Phsique du bon 600 D. = 7.18- Un homme et son 
TE - si 7.30— Fernand Tellier ou 
8.30— Mohdes-vour Un PUR, piano 
romanesque J L ® 7.45—R ences 
8.45 Amérique atine _— 8.00—Chefs-d'oe e 
900-Sur demande € apport 8.30— Del Gent hon et 
spéciale on orchestre 
9.30—Chansonn e et son 8.45—Musiq 
9.50— Not \pé- haw 
1 € 1 2 00—S ie 
1000—Fin des € ons que spéc 
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1 10.00—Fin des émisfions 
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E] Ou ture 
1 es litaires 
8.05— elle r les 
s de ( SB 
7 1 ] ! 8.10—Orgue religieux 
7.15—Récital de piano MERCREDI 17 JUIL, 815—Prière du matin 
Françoi A, : 8.00—-Où rture 8.30— Déjeuner musical 
730—Initiation à la Marches militaires 9.00— uvelles 
musiqu 8.05—Nouvelles ur les 9.10— Variétés 
8.00—Orgue euse ondes de CKSB 9.30-Club des 
8.30—Les vi es 8.10—Orgue religieux Ménagères 
8.50—Nouvelles, tempé- | 8.15-— Prière du matin 10.00—Sur demande 
rature, l'heur 8.30—- Dé euner musical spéciale 
0.00—-Fin des ém | 9.00- 1045—Emission consa- 
LUNDI 15 JUIL. | 9 10— crée aux malades 
8.00—Ouverture 9.30— 1100—Musique du bon 
Marc} | | vieux temps 
8.05—Nouvelles—£ 10.00—Sur | 11.15—Orgue populaire 
ondes de CKSB | spéciale | 11.30—Disques 
8.10—Intérmède musical 10.45—En be dinant avec 12.00—Musique populaire 
8.15—Prière du r | nos voisins | 12.15—Les vedettes 
8.30—Déjeun 11.00 du bon 12.30—Chansonnettes 
9.00—Nouv | temps 1.00—Nouvelle 
9.10—Varic 11.15 » populaire 1.10—Intermède mus:cat | 
9.30—Club des 11.30— Disques 1.15—Mélodie chanceuse 
Ménagère 12.00— Musique populaire 1.30—Extraits d'opéra 
10.00—Sur demande 12.15—Les vedettes } 200—Heure précise 
spéciale 12.30—Chansonnettes température 
10.45—Emission consa- 1.00 > Fin des émissions 
crée ix malades 1.10 rméde musical 5.00— Nouvelles 
11.00—M e du bon | 1.15-—-Mélodie chanceuse 5 15—La bonne chanson 
vieu temp 1.30—Extraits d'opéra sique iégère 
11,15—Orgue populaire Lk 2.00—Heure précise ments 
11.30—Disques Fin des émissions 
12.00—Musique populaire 5.00——-Nouvelles | ant | 
12.15—Les vedettes | 5.15—La bonne chanson militaires 
12.30—Chansonnettes Musique légère 6. met, 2 sport 
1.00— Nouvelles | 5.45—Evénements | 6.30—Musique populaire 
1.10—Intermède musical | sociaux | 7.00—Nouvelles 
1.15—Mélodie ch: 6.00—En valsant 7.10—Seigle et rapport 
1.30—Extraits d'opéra 6.15—Marches militaires du marché | 
2.00—Heure précise | 6.25—Nouvelles sport 715—Un homme et son 
Fin des émissions 6.30—Musique populaire Fe péché 
5.00— Nouvelles 6.45—Coffret musical | 730—Music Hall 
5.15—La bonne chanson | 7.00—Nouvelles Li a apmérique latine 
5.30—Musique légère | 7.10—Seigle et rapport | 8.00—Chefs-d'oeuvre 
5.45—Evénements | du marché | 8.30—Lucien Glénat 
sociaux | 7.15—Un homme et son 8.45—Réminiscences 
6.00—En valsant péché 9.00—Sur demande 
6.15—Marches militaires | 7.30—Music Hall | spéciale 
625—Nouvelles sport. | 7.45—Réminiscencse | 9.30—Chansonnettes 
6.30—Musique populaire | 8.00—Chefs-d'oeuvre | 9.50—Nouvelles, cempé- 
7.00—Nouvelles | 8.30—Les chansons de rature, l'heure 
Renée Gravel 


Promesse scoute à 
la plage Albert 


La plage “Albert” 
seulement les scouts. 

Le dimanche 7 juillet, une foule 
de parents et d'amis venus de St- 
3oniface envahissent le camp à 
l'occasion de la promesse scoute 
Les visiteurs sont enchantés de 
la chaleureuse réception ‘de l’Au- 
mônier et du Chef. Ils s’achemi- 
nent du côté du lac, afin d'y goù- 


p'attire pas 
s 


S 


ter un peu de fraicheur. 
C'est un endroit idéal, que ce 
lac immense. Nos amis s'instal- 


lèrent sur la grève pour se reposer 


Soong bläme 
l'attitude des 
communistes chinois 


CHANGHAI — Le premier mi- 
nistre T. V. Soong a blämé sévè- 
rement les communistes chinois 
pour leurs récentes manifestations 
antiaméricaines. Il a déclaré au 
cours d’une conférence de presse 
que le peuple chinois était re- 
connaissant pour l’aide apportée 
par les Etats-Unis. ‘Le gouverne- 


ment, a-t-il poursuivi, fait l'im- 
possible pour empêcher les ma- 


| nifestations antiaméricaines, mais 


borateurs dans le domaine écono- 


aucun 
Vis 


malheureusement il n'y a 
empêchement qui tfpnne vis-à- 
de nos amis communistes” 

De telles manifestations, a-t-il 
assuré, sont artificielles et délibé- 
rément provoquées pour des avan- 
tages politiques. “Je les condam- 
ne 


9 
mé 


DL D. 57m 


10.00—Fin des émissions 


et prendre le frugal goûter qu'ils 
avaient apporté. Le temps passe 
vite, Sur l'insistance des scouts, 
nous nous rendons au campement. 
Dans une éqjaircie naturelle nous 
apercevons ici et là les tentes om- 
bragées par le feuillage d’une fo-| 
rêt épaisse. 

Au milieu de ce camp rustique, 
s'élève un triple mât aux couleurs 
patriotiques et religieuses. C'est 
ici même, dans ve milieu intéres- 
sent, que se déroule la cérémonie | 
de la promesse des novices. 

Le Chef profite de l'occasion 
pour présenter aux scouts aînés 
le foulard vert et blanc, aux C.P. 
leurs cordons ainsi que des badges 
de mérite, 


La cérémonie terminée la trou- 
pe entonne: 

“Devant vous je m'engage 

Sur mon honneur, 

Et je te fais hommage 

De moi, Seigneur. 

Je veux t'aimer sans cesse 

De plus en plus. 

Protège ma promesse, 

Seigneur Jésus, 


Il est 4 heures. Au signal du 
Chef, les enfants nous entraînent 
à la ‘plage pour un dernier baig. 
En route, nous saluons les cuisi- 
| nières et constatons que nos jeu- 
nes scouts n'ont point perdu leur 
appétit naturel. 

Déjà c'est l'heure du départ. 
Nous disons au revoir à l’Aumô- 
nier, au Chef et à sa troupe, Nous 
emportons dans un dernier regard | 
le souvenir de ce coin de bonheur. 
Nous laissons avec regret les 
scouts, la plage et le lac baigné 
des derniers rayons du soleil. 
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sous les auspices de la Fédération des Sociétés Francaises 
du Meritobe. 


ou cinéma ‘’Le Pa 


Pour la première 
un grand fi 


“LA DUCHESSE 


D'après le rom 
Adapté por Je 


LL 


x 


r à St-Boniface 


fois au Canada, 
Im français 


DE LANGEAIS” 


an de Balzac. 
on Giraudoux. 


Mise en scène de Jacques Baroncelli. 


Avec Edwige Feuillère, 
Aimé Clarimond, Lise De 


2 REPRESENTATIONS: 


Se procurer des billets au pr 


çaises ou ou théût 


Sociétés Fran 


x oe 


Pierre Richord Wilm, 
lamare, Simone Renaud, 


6h. p.m. et 9h. p.m. 


re, le 


Avis aux porteurs 
d'actions de Sociétés 
françaises 

ançaise du 3 février 1943 
actions de Sociétés 


doivent étre 


déposées 


La loi fr 
a décidé que les 
fr qui 


mises 


ir S 


nçÇçalst 


soient 


n i 16 
la Caisse centrale de dépôt et 
de virements de titres à Paris. Le 
actions trouvant actuellement 
au Canada et appartenant 
des Français, soit à des Canadiens, 
soumis cette obligation au 
fur à mesure que leur nom f 
gure sur des listes publiées pé- 
riodiquement au Journal Offi- 
ciel de la République française 
La date limite pour effectuer 
dépôts a été fixée au 31 tobre 
1946 

Les départements étrangers des 
Banques canadiennes à charte | 
sont en mesure de fournir toutes 
indications aux intéressés tant | 
sur la procédure et transfert ma- | 
tériel de titres, qui doit être obli- 
gatoirement effectué par voie 
bancaire, que sur les titres actu- 
ellement astreints à cette obliga- 
tion 

Les porteurs 
| béiraient pas à ces 
ine pourront plus percevoir leurs 
coupons, ni particiver aux aug- 
| mentations éventuelles de capital 

Cette mesure ne concerne pas 
les titres de rente ni les obliga- | 
tions. 


a 
ë 


se 


soit à 


sont 


et ur 


ces 


oc 


de titres qui n'o- 
prescriptions 


| Avis aux jeunes Français | 
Les jeunes gens nés en France 
ou au Canada, de parents fran- | 
çais, pendant les années 1939 à 
| 1946 inclusivement, sont priés de 
{se faire inscrire au Consulat de 
France - 415, Edifice Paris, Win- 
nipeg. 
Avis aux démobilisés français | 
Le Gouvernement capadien a | 
décidé d'accorder aux soldats | 
ayant servi de 1939 à 1945, dans 
les armées alliées, y compris l'ar- | 
mée française, les mêmes avanta- | 
ceux ayant servi dans 


| ges qu'à 


l'armée canadienne, Pour tous 
|renseignements, s'adresser au 


Consulat de France, 


Les évêques du Brésil 
visent à un nouvel | 
ordre social 


RIO DE JANIERO — A la suite 
d'un Congrès national d'Action 
Catholique, les évêques du Bré- 
sil ont résolu d'adresser à leurs 
fidèles une lettre pestorale re-| 
quérant un nouvel ordre social, et | 
indiquant un plan pour le réali- 
| ser. 

Une distribution équitable de 
l'argent parmi les travailleurs, 
est l’un des principaux facteurs 
Au lieu de supprimer la propriété 
privée, nous suggérons que ces 
propriétés se multiplient, et soient 
distribuées adéquatement. Pour | 
| cela, il faut que tous les intéres- 
|sés soient animés d'un esprit de 
justice et de charité. 

Les prélats de l'Eglise recom- | 
mandèrent qu’une Conférence di- 
te “de vie rurale” soit établie! ___ 
comme elle le fut aux Etats-Unis 
pour aider les petits fermiers. 

Si nous aspirons à un ordre s0o- 
cial chrétien, de continuer les évé- 
ques, il est nécessaire que les hom- 
mes mettent en pratique la doc- 
trine sociale de l'Eglise dans leurs 
rapports avec leurs semblables 
dans le milieu où il vivent. | 


Les prix qu'on paye 
en Russie 


MOSCOU — Une diminution de 
43 pour cent dans les prix des 


Communiqué. 


Le gouverneur général à St-Boniface 


CETTE 


Vendredi dernier le gouverneur général du Canada, le vicomte Alexander, a été reçu officiel- 
lement par la ville de St-Boniface. On voit sur cette photo le vicomte Alexander qui adresse ses 


remerciements à la ville On remaraue de gauche à droit 
‘abana, archevêque coadjuteur de St-Boniface, Son Honneur le Maire Mac- 


S. Exc. Mgr Georges C 


te, Mme G 


Leap et M. l'échevin J.-T.-B. Hébert, 


MacLean, le vicomte Alexander, 


marchandises vendues aux con- 
sommateurs par les magasins, d'un 


| 
| 
| 
| 
| 
bout à l’autre de l’Union soviéti- | 
| 


| 431, 


Un rapport de la 
CHAMBRE DES 
COMMUNES 


par 


le capitaine F, VIAU 


rm CKSB 


tous les mardi soirs à 8 h. 30 


049,500. Quan l tant total 
ce genre d'assurance « ieur, 
voici état pa ] to 
$2,736,500: Mont $2,087,500 
Vancouver, $1,38 ) Winnipeg 
$1,197,500. Les aut l au 
Canada tombent de $799000 à 
$464,000 

On sait que le ministère des Af- 
faires des anciens combattants, di 
vision de l'assurance x vétérans 
doit faire rapport une fois l'an et 
cela sous l'empire du chapitre 48 


des Status de 1944 


Cartes Professionnelles 
____ AVOCATS et NOTAIRES 


BERNIER et BERNIER 


AVOCATS NOTAIRES 
Droit civil, droit criminel 
Municipalités, prêts, testaments et 
règlements de successions 
Edifice London & Western Trusts 
Tél. 93 731 348, rue Main, STARS 


BEAUBIEN,  GRIERSON 


&G MONNIN 
AVOCATS - NOTAIRES 
No 4, Edifice Banque Canadienne 
Nationale 
rue Main Winnipeg, 
Pratique générale du droit 


Avocats de la Banque Canadienne 
Nationale et de plusieurs Municipalités 
ARGENT A PRETER SUR FERMES 
PROPRIETES DE VIL L E. 


Man, 


L.-A. REGNIER, LL.B, 


Avocat, notaire 


Pratique générale du droit 
Ajustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 


613, EDIFICE MceINTYRE 
Téléphone 93 924 


A.-J.-H., DUBUC 
AVOCAT et NOTAIRE 


185, ave Provencher St-Boniface 
Près de la Banque Canadienne 
Nationale 
Téléphone: 

Bureau 201 801 
Prêts à 41,% et À 5% 
et vie Testaments 


Rés. 205 636 
- Assurance feu 
e successions, 


CLIFFORD W. BROCK 
CR,, M.A., LL,B. 
AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Boniface, 
Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
Labor Council‘ de Winnipeg. 
648-650 édifice Somerset, Winnipeg 


Téléphone 96 497 
|138, avenue Provencher St-Boniface 


MAEPISINS 
Dr G.-N mu Lo FLECHE 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
Dr P.-E. La FLECHE 
DENTISTE 
906, édifice Boyd Wirnipeg 
Téléphone 98 658 
Dr E.-J, JARJOUR 
CHIRURGIEN-DENTISTE 
702, Edifice Great West Permanent 
356, Rue Main Tél, 94953 
émtltihtinniinnsrisists mmrmniriptililliges 


Dr E. T. ETSELL 


que, a produit une forte accélé- | MAQPCIR e, CNE A TE 

ration du commerce, Cependant, Soins speciaux: Maladies de reins 

en dépit des diminutions considé- | Heures de bureau: 3 h. 4 6 h. pm. ot 

rables, les prix restent encore très | sur rendez-vous 

élevés si on les compare aux prix 502, édifice Medical Arts 

en Amérique du Nord. Tél—Bureau: 23 243 Rés.: 4458) 
Voici quelques exemples de Si l'on ne répond, appelez le 

prix actuels après les réductions: | “Doctors' Registry" 42 309 

chaussures de cuir pour hommes, A ie PU 

entre 810 et 1,600 roubles (de $162 

à $320): bas de coton, 30 roubles DR A.-G. DANDENAULT 

($6);: has de soie, 120 roubles M.D., F.A.C.S, 

($24); savon à toilette, de 15 à : tas 

60 roubles (de $3 à $12) le mor- Chirurgie + Goitre 

ceau; chandails de laine, de 240 à TELEPHONE 98 648 


1,000 roubles (de $48 à $200): 
| bes toutes faites, de 1,500 à à 2, 200 
| roubles (de $300 à $480): com 

plets pour hommes, de 1,600 
4,000 roubles | (de #320 à à $800). 


ro- 


| 


Les assurances des 
anciens combattants 


OTTAWA — M. Walter Tucker 
adjoint parlementaire auprès du 
des Affaires des Ancien 

combattants, a déposé des activi 
tés de la division des Assurances 
| des anciens combattants durant 
l'année expirée le 31 mars dernier 
Voici quelques chiffres que nous| 
relevons de ce rapport 
rimes es aurant 


#310708 nt des p 


ministre 


l’année 
lice er 


reçt 


mont 


ivigueur à la fin de l'exercice 512.1 


| 312, édifice Medical Arts - Winnipeg 


à DR CHARLES R. OKE 


DENTISTE 


|404, édifice Toronto General Trusts 


283, ave du Portage Winnipeg 
(Une rue à l'est d'Eaton) 


Téléphone 94 908 


DR G. NORMANDEAU 


MEDECIN CHIRURGIEN 


DR ROY G. SPINK 


DENTISTE 


155, ovenue Provencher 


St-Bonitace 
Télénhone 201 424 
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TAXI SILVERLINE 


SERVICE DE JOUR ET DE NUIT 
Angle Taché et Notre-Dame 
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On par 


CATHEDRAL TAXI 


AffI 
SERVICE 


é au ans’ Taxi) { 

DE JOUR ET DE NUIT 

158, avenue Provencher 
St-Boniface, Man, 


Téléphone 201 348 
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Hub Service Station 


Taché et Provencher 
| MSSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 


PNEUS REPARATIONS 


Duvrage ga ti et satisfaction 
surée 
H. ASSELIN, Prop. 

Tél: 202 961 


J. À. Lanthier & Fils 


Entrepreneurs de 


PLOMBERIE ET SYSTEME | 
DE CHAUFFAGE 


"4, AVE TACHE NORWOOD 
*éléphor.»s: | 
Bureau: 204 Où4 Rés.: 203 777 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Toutes sortes de matériaux de cons- 
truction, charbon et bois de 
É etc. etc. 
Ameublem | 


St-Boniface Téléphone 201 283 


La France 


SAINT-BONIFACE 


Décès 


MME ELMIRE BIBEAU 
Le jeudi 4 juillet, Mme Elmire 
Bibeau est décédée à la résidence 


de sa fille, Mme Victor Audette 
321 rue Notre-Dame, St-Bonifa- 


ce, à l'âge de 87 ans 

Née dans la province de Qué- 
bec en 1859, Mme Bibeau vint 
résider au Manitoba il y a 50 ans. 
Son époux, M. Louis Bibeau, est 
décédé il y à quelques années. 

Survivent à la défunte, trois 
fils: Joseph, surintendant des Tra- 
vaux Publies de la ville de St- 
Boniface, Arthur et Georges, pro- 
priétaires du Garage Bibeau; deux 
filles: Mme F, Paquin et Mme V 
Audette 

Mme Bibeau laisse aussi 35 pe- 
tits-enfants et 35 arrière-petits- 
enfants 

Les funérailles eurent lieu 
la cathédrale de St-Boniface le 
samedi 6 juillet, à 11 h. 45. Le 
R.P. P. Dumouchel, O.M.I., chanta 
le service, assisté de MM. les ab- 
bés L. Blais, curé, et E. Hébert, 
comme diacre et sous-diacre 

Les porteurs furent six petits- 
fils de la défunte: Normand, Mau- 
rice et Louis Bibeau, Albert Pa- 
quin, Jean Audette et Emile Sa- 
voir 

L'enterrement se fit dans le lot 
de famille au cimetière de St-Bo- 


en 


niface 
M. J. Desjardins était en char- 
des funérailles 


ge 


Petites Notes 


A l'occasion du mariage de Mlle 


Louise Loiselle qui eut lieu le sa- 


medi & juillet, Mme Y. Brown et 
Mile A. Lavoie organisèrent un 
shower d'ustensiles de cuisine. Ce 


shower eut lieu à la résidence de 
Mme Loiselle, 235, rue Dumoulin 


| On comptait 30 invitées 


En l'honneur de Mlle Jeannette 
Guilbault dont le mariage avec 
M. C. Eunson eut lieu le samedi 
6 juillet, un shower fut organisé 
par Mmes R. Guilbault et L. Bi- 
beau. Plusieurs riches et beaux 
cadeaux lui furent offerts. Les 
invitées étaient au nombre de 20 


Le jeudi 26 juin, Mme E. Sea- 


| don organisa à 528, rue Langevin, 


un shower en l'honneur de Mlle 


| Ida Paul dont le mariage eut lieu 
| le 29 juin 
| des ‘articles de 


La future épouse reçut 
lingerie en ca- 
deaux. I1 y eut 50 invitées 


En l'honneur de Mlle Juliette 
Mager, dont le mariage aura lieu 
le 18 juillet prochain, Mme Jean 
Mager a donné un shower d’arti- 
cles divers, le lundi 8 juillet, à sa 


| résidence, 293, rue Dumoulin. 


Les invitées étaient au nombre 
quarante 


Mlle Louise Roy, de St-Boni- 
face, donnera une série de récitals 
de chant au poste CKSB les 14 
21 et 28 juillet, à 6 h. 45 du soir. 


Remerciements 
Un sincère merci des familles 
Audette, Bibeau et Paquin à tou- 
tes les personnes qui leur ont té- 
moigné des sympathies à l'occa- 


de 


| sion du décès de leur mère, Mme 


Louis Bibeau. 


NEW-YORK — Trygve Lie, se- 
crétaire général des Nations-U- 
nies,a annoncé, à son départ pour 
un séjour de trois ou quatre se- 


| maines en Europe, qu’en son ab- 
| sence, il sera remplacé par Arka- 
by Sobolev, de l’Union soviétique. | 


Automobiles Incendies 
Accidents Effets personnels 


PAUL PAQUIN 


Agent général 
ASSURANCES ET FINANCES 
sur automobiles et camions 


Tél.—Bureau: 95 184 - Rés.: 205 227 
612, rue St-Jean-Baptiste 
ST-BONIFACE, Man. 


Beauty Salon 


109, rue Marion 


Indéfrisables 
Permanentes à la mac 


Fermé le samedi après-midi 


Téléphone 201 866 


ne LOUNSBERY 


Norwood 


hine 


directrice 


du soir le 
la positior 


dans 


rée en fonction: le 
aire 


eues regiementaires, 


la dactylographie. 


COMMIS (Homme) 


le département du Trésorier de la Ville, 


$105.00 par mois 


AVIS 


Des demandes d'emploi seront re- 
çues par le soussigné jusqu’à 5 heures 


lundi 15 juillet 1946, pour 


| 
1 de | 


Grade ‘’B” 


ler août 1946. 


avec augmentations an- 


Les candidats devront connaitre la sténographie et 


Pour plus amples détails et formules de demande, | 
s'adresser au Trésorier, M. E.-A. Poulain. 


Par ordre 


E.-A. POULAIN, | 
Greffier. | 


Les commandes pour les nouvelles 


Automobiles DODGE et DeSOTO 1946 et pour 
les Camions DODGE sont maintenant acceptées, 


Meriege Loner-Bourdor: 


L’'A 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Récemment avait lieu dans l'église Holy Cross le mariage de Mlle Angèle Bouréon, de Norwood, 
avec M. Herman Loner, Cette photo fut prise à l'issue de la cérémonie. On remarque, de gauche à droi- 
te, la petite Anita Bourdon, M. Lawrence Loner, M. et Mme Herman Loner (Angèle Bourdon), Mille 


Mariages 


LONER-—BOURDON 


Le 18 mai eut lieu en l'église 
Holy Cross de Norwood, le ma- 
iage de Mlle Angèle-Marie Bour- 
don, fille de M. et Mme J.-A.| 
Bourdon, de Norwood, Man., avec 
M. Herman Loner, fils de M. et 
Mme W.-P. Loner, 1717, rue Geor- 
ges, Logansport, Indiana 

M. l'abbé C. Empson uofficia à 
la cérémonie. Pour l'occasion le 
sanctuaire était orné de fleurs 


printanières et de palmes 

| M. A. Bourdon accompagnait 
sa fille. Elle était revêtue d’une 
| longue robe de satin blanc avec 
lencolure de tulle brodée et de 
manches en pointe, Sa jupe ample 


formait une longue traine. Son| 
[long voile était retenu par une| 
coiffure de fleurs d'oranger. El- | 
[le portait un bouquet de roses jau- | 
nes et de muguet, | 

Mille Isabelle Christie, fille | 
d'honneur, portait une toilette de | 
satin lavande avec encolure en 
| tulle. Son bouquet était composé 
de fleurs variées. M. Lawrence | 
|Loner était garçon d'honneur. | 


| Les deux petites bouquetières, A- | 
|lice et Anita Bourdon, soeurs de 
| la' mariée, étaient revêtues de ro- 


bes de satin, l’une de couleur pé- 
|che et l’autre de couleur bleu- | 
päle 

| MM. Henri Bourdon, frère de la 
| mariée ainsi que Paul Loner, fre- 


re du marié, étaient huissiers. 
| Mme A..-E, Swain accompagnait | 
| à l'orgue, Mlle Catherine Loner, 
| soeur de la mariée, chanta l’“Ave | 
Maria” de Gounod, le “Panis An- | 
| gelicus”, et “En ce jour, Mère Ché- 
| rie”, 

Une réception eut lieu ensuite | 
à 209, rue Marion, résidence des 
parents de la mariée. Recevaient: 
| Mmes V. Boissonneault, S. Oddy, 
E. Gobiel, M, Froidart et Mlles A. 
| Warner et C, Calvo. | 
Les nouveaux époux partirent| 
|ensuite en voyage à Traverse- 
| City. Ils s'arrêtèrent à Letellier, | 
pour saluer Sr M. St-André, re- 
ligieuse de Notre-Dame des Mis- 
de la mariée, 

La toilette de voyage de la nou- | 
velle épouse consistait en un cos- 
tume tailleur bleu avec accessoi 
res blancs et corsage d'oeillets et 
| de muguet. 

M. Loner était employé au ma- 
gasin de la Baie d'Hudson à Win- | 
nipeg. À présent il est au service 
de “William P. Loner and Sons, | 
Contractors” à Logansport, In- 
diana. 


sions, soeur 


L 


JEANSON—-LOISELLE 


M. l'abbé A. Chamberland a 
béni, le samedi 6 juillet, à 9 heu- 
res, en la cathédrale, le mariage | 
de Mlle Louise Loiselle, fille de 
M. et Mme A, Loiselle, avec M. 
Clovis Jeanson, fils de feu M. A. 
Jeanson et de Mme Jeanson, de 
Lorette, Man 

La toilette de la marié consis- 
| tait en une jolie robe longue de| 
| satin blanc avec traîne et voile 


L L 


GENE GAUTHIER 
PHOTO STUDIO 


ST-BONIFACE MAN. 
Téléphone 202 652 
Pour les mariages, un de nos pho- 
tographe rendra À l'église et 
vous accompagnera jusqu'au lieu de 
la réception, 


se 


Photos de bébés, de groupes de 
familles et portraits pris chez vous, 
si vous le désirez. 


Livres 


LA LIBRAIRIE & 
CATHOLIQUE 


158, avenue Provencher 


St-Boniface 
Téléphone 201 782 
tous omateurs de | 
lecture à venir visiter ses 
On y 


récents sur l'Education far 


invite les 


bonne 


rayons. trouvera des livres 
liale 


ntho 


Spiritua- 


que, la 
le Catéchis- 
des livres 
chant et de la 

e de toutes sortes, 


| 


Isabelle Christie, et la petite Alice Bourdon 


| de 


\trois-quart. Elle tenait un bouquet 


de roses rouges. 


Les témoins furent M. A. Loisel- 
le et M. Jeanson, oncle du marié 


Mile Annette Lavoie, fille 
d'honneur, était revêtüe d'une 
longue de sheer bleu-pâle 
et d'un voile court de même tein- 
te. Son bouquet était camposé 
de rose: sc M. Noël Jéanson 


était garçon d'honneur 

Après la cérémonie religieuse, 
une réception eut lieu à la ré- 
sidence des parents de la mariée. 
Le soir, il y eut une veillée dans 


la salle paroissiale de Lorette 
Les nouveaux époux partirent 

ensuite en voyage à Calgary et 

à Banff, Alta. Pour voyager, la 


mariée revêtait un costume de 
lainage bleu pâle et un corsage 
de rouges 

retour, M. et Mme Jean- 
St-Boniface. 


roses 


A leur 


son résideront à 
LJ . 


EUNSON—GUILBAULT 
Le samedi 6 juillet, à 10 heures 


fut célébré en la cathédrale, le 
|mariage de Mlle Jeannette Guil- 
bault, fille de M. et Mme A. Guil- 
bault, avec M. Charles Eunson, 
fils de feu M. C. Eunson et de 


Mme Eunson. 
La bénédiction huptiale leur fut 
donnée par M. l'abbé E. Hébert. 
La mariée, accompagnée de son 
père, était revêtue d'une robe 


| courte, bleu pâle avec voile court 


Elle avait un bouquet de 
American Beauty. 
Il y eut une réception chez M. 


rose 


‘Un autre monument 
sera érigé en l'honneur 
de La Vérendrye 


Nous avons déjà signalé com- 
ment un groupe de citoyens de 
Morden, sous l'impulsion de M 


Dack, pharmacien de l'endroit, 
s'étaient organisés et avaient for 
mulé le voeu de faire nommer 
la route qui passe par Morden, 


Boissevain et Deloraine, le chemin 
La Vérendrye, On voulait faire 
pression auprès des autorités a- 
méricaines pour que cette route 
se nomme aussi “chemin La Vé- 
rendrye” du côté américain, re- 
liant probablement Bismarck et 
Winnipeg. Cet aspect de la ques- 
tion dépend des autorités provin- 
ciales et notamment des ministres 
des routes, 

Mais il est un autre point. Le 
même groupe de citoyens ont de- 
mandé qu'on érigeât un monu- 
ment à La Vérendrye qui a passé 
par ces endroits en allant aux 
Mantannes'en 1738. Le grand dé- 
couvreur partit en effet Fort 


La Reine dans l'automne de 1738, 
guida ses pas vers le Sud jusqu'à 
la route actuelle, là où se trou 


ve la ligne de séparation avec les 


| Etats-Unis. Puis le découvreur o- 


et Mme Guilbault, à 521, rue Rit- | 


chot, 
. La LA 


GAUVREAU—PAUL 
Le mariage de Mille Ida Paul, 


fille de M. et Mme S, Paul, avec 
M. À. Gauvreau, fils de M. et Mme 


T. Gauvreau fut célébré le samedi | 


29 juin, à 9 heures, en la cathé- 
drale de St-Boniface 

M. l'abbé A. Chamberland offi- 
cia à la cérémonie. 

M. S. Paul accompagnait sa 
fille, qui était revêtue d’une lon- 
gue robe de sheer blanc, avec 
voile trois-quart et couronne. Son 
bouquet était de roses American 
Beauty 

Mlle E. Weight, fille d'honneur, 
portait une robe de tulle mauve 
sur taffetas. Son bouquet était 
composé de roses jaunes et de poi 
senteur violets. M. Léon Gau 
vreau était garçon d'honneur. 

MM, 5. Paul et A. Gauvreau é- 
taient témoins 

La réception eut lieu chez M 
et Mme S. Paul, 528, rue Lange- 


| vin, 


Les jeunes mariés partirent en- 
suite en voyage à Kenora, A leur 


retour ils demeureront à St-Bo- 


niface, 


LONDRES — L'une des inven- 
tions “mystérieuses” à laquelle se 
consacrait J. L. Baird, le pionnier 
de la télévision, à l’époque de sa 
mort, était un appareil suscep- 


| tible de transmettre tous les mes- 


sages que transmet quotidienne- 
ment la Grande-Bretagne par câ- 
ble en moins de trois minutes, Cet 
appareil est sur le point d'être 
mis en fonctionnement, a promis 
un représentant des compagnies 
de sans-fil, 


7 A 


Mgr Hub 


ert Heynen, curé de Bruxelles, a célébré récemment son 


bliqua vers l'Ouest et pendant 
près de cent milles suivit une li- 
gne presque droite à l'Ouest, avant 
de gagner le Sud vers les Man- 
tannes 

À sa dernière réunion en mai, 
la Commission des Sites et Monu- 
ments Historiques a décidé de 
marquer 
couverte de La Vérendrye, car ce 
fut le premier blanc qui pénétra 
dans le mid-ouest américain et 
découvrit cette partie du Monta- 
na, des Dakota et du Minnesota. 
On voit comment le prestige de 
La Vérendrye s'étend et s'agrandit 
dans l'Ouest canadien et améri- 
cain. Il y aura un de ces jours, un 
nouveau monument à La véren- 
drye, le long de la route en ques- 


d'un monument la dé-| 


Winnipeg, Man., 


weather-wise holiday coat! 


QUATOGS | 


7 in the rain... 


you'll be a charming 


shower-coat, Wool 


sight in your imported 


and rayon, 


Te Li 1 
cravenette-processed for rain-çesistance— me 


1946 


1 2 tuittet 


A4 


or caught in the $an\ 


cheerily plaided in beige, blue, green, grey. And 


matched by a button-on, wavelsaving hood! 


Sizes 12t0 18. 39.50 
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L COATS, THIRD FLOOR. 


LS SD?) PES 


INCORPORATED 2% MAY 1670 


Com 


Dndsons 1 ait 


PE 


js 


pan. 


Soeurs Grises 


Le lundi matin 8 juillet, M. le 
curé Edmond Lavoie, assisté de 


tion. Ce monument marquera la . h + 
découverte de cette partie de! MM. les abbés L. Primeau et J°-C. 
l'Ouest canadien et auusi la dé- | 


couverte du mid-ouest américain 
par le trifluvien. 


Visites aux lieux de 
combat des Canadiens 


CAEN, France 
à la conférence impériale de la 


presse ont visité, au cours de la |teur, et de Marie-Rosalie Hébert, | nérée défunte fut une âme prian- | 
| descendante de la première famil- | 


semaine dernière, les champs de 
pataille où les Canadiens et les 
Britanniques ont combattu, dans 
la région de la plage de Norman- 
die. 

En suite, les délégués se sont 
rendus par avion à Bruxelles. Ils 
sont arrivés à l'aéroport de Ca- 
pyiquet en dehors de Caen, le 


jour de la fête de la Confédéra- | 


tion, et ils se sont rendus en voi- 
ture à Arrommanches où on leur 
a raconté l’histoire de l'attaque 
britannique sur les plages de cette 
région 

Par la suite, ils se rendirent à 
Bernières, une des places assaillies 
par les Canadiens. Ayant passé 
la nuit à Cabourg, le groupe s’est 
rendu à Bayeux mardi et ensuite 

Tilly-sur-Seulles 


1 


Aux fêtes de Mgr Heynen 


ÿ. ns 


jubilé d’or d’ordination à la prétrise. Il chanta une messe solennelle 


à cette occasion. On remarque sur cette photo qui fut prise à 
de la cérémonie, de gaurhe à droite 
l'Episcopat 
curé de Swan Lake, S, Exec. Mgr G. Cabana, Mgr Hubert 
curé de Mariapolis 
on remarque M. l'abbé E, Fontaine, vicai 
j Mireault et M. l'abbé G, de Ruyck, 


du Comité permanent de 
M, l'abbé O, Moquin 


M 


s, 


Turcot M 


Pine F 


1 ape 


1 
1 


’issue 
Mgr Paul Bernier, secrétaire 
M. l'abbé Boniface Diederichs, 
Heynen et 
Sur la deuxième rangée, 
» à Bruxelles, M. l'abbé L 


curé de 


ñ 


| diacre, chantait la messe d'enter- 

|rement de sa tante, Soeur Mar- 

| guerite-Marie, décédée samedi 

| matin, à l’âge de 85 ans et 7 mois, 

| après plus de 59 ans de vie reli- 
gieuse 

| Philomène Lavoie est née le 23 


- Les délégués |novembre 1860, à St-Cyprien, PQ, {l'emploi de 


de Jean-Baptiste Lavoie, cultiva 


Île Hébert de Québec. Venue au 
Manitoba en 1878 avec toute sa 
famille, la jeune fille fut placée 
| par Mgr Taché, au pensionnat des 
Soeurs Grises où elle devint pos- 


tulante ie 19 juillet 1884, Elle fit | 


sa profession religieuse à St-Boni- 
face, le 2 février 1887, 

Pendant plus de 50 ans, Soeur 
Marguerite-Marie remplit divers 
loffices de sa Communauté, dans 
Iles Missions de l’Ile-à-la-Crosse, 
de Fort Frances, de Kenora, 
| Minneapolis; elle fut aussi sacris- 


Tourière au Carmel 
pendant plus de 50 ans 


Tous les amis du Carmel de St- 
Boniface qui se transporta, en 
| 1929, aux Trois-Rivières, P.Q 
{doivent se rappeler encore du nom 
et de l’attitude simple et sourian- 
{te de la bonne Soeur 
Ste-Famille. Elle vient de mourir 


le 24 juin au soir, à l’âge de 75 
| ans, 9 mois 10 jours api 53 ans 
let 8 mois de vie religieuse. 

| “Elle était bien heureuse de 
s’en aller chez le Bon Dieu, nous 


écrit-on. Paisible et confiante jus- 
|qu'à la fin, elle avait hâte et ap- 
| pelait: “Mon Jésus venez donc me 
chercher”! Et ce fut la paix, 
joie et l'abandon; on n'a pu 
| son dernier s 
| Soeur Maria remplit pendant 50 
| ans, depuis ses Noces d'or on l'a- 
vait relevée de sa charge, la fonc- 
tion d’humble servante des Mère 
Carmélites du cloître, comme Tou- 
rière dévouée du Monastère 
St-Boniface, pendant 17 ans, pui 
| aux Trois-Rivières et à Montréal 
|avant 1912 et après 1929, et comme 
| fervente gardienne du Tabernacle 
de Jésus Eucharistie 

Le souvenir du “petit Carmel 
de St-Boniface est presque insé- 
parable de la pensée de cette re 
grettée défunte, pour qui l'on au 


la 
saisit 


Upit 
; 


a 


ra une prière reconnaissante, et 
qui fut presque toujours ici l'un 
que Tourière du Mo tère bon 


| facien. 


COUTURE MOTORS 


de ! 


Maria de la 


Angle 


tine à la cathédrale de St-Boni- 
[face et à l'Hospice Taché., On men- 
tionne en plus que ‘dans les pa- 


Massicotte, comme diacre et sous- | roisses où elle passa, elle soignait | 


les malades à domicile,” et l'on 
|ajoute qu'elle “s'est donnée aux 
|quêtes dans les chantiers”, Elle 
| fut occupée encore au parloir de la 
| Maison Provinciale, 

| Parce que “la plus grande partie 
| de sa vie religieuse s'est passée à 
sacristine”, on peut 


s'expliquer facilement que la vé 


foi particulier, dans son travail 
fréquent auprès de Jésus-Hostie 
dans sôn divin Tabernacle. 

Il n'y a que trois ou quatre an 
nées, croyons-nous, qu'elle aban- 
| donna tout office d'activité spé- 
|ciale, pour continuer avec les au- 
{tres “anciennes” de la Commu 
nauté l’apostolat de la prière, aux 
intentions de la sainte Eglise et 
pour les âmes, jusqu’au dernier 
jour de sa vie si méritante, 

Assistaient au choeur Mgr Hen- 


| 

| ri Bernard, P.D. le T.R.P. M. La- 
| vigne, O.MI. provincial des O- 
|blats, les RR.PP., Willibrod et 


Pierre, des Capucins de la paroisse 
\du Sacré-Coeur de St-Boniface 
!RR.PP.Veilleux, O.M.I., supérieur 
du Juniorat des Oblats, L. Aubin, 
OM.I., A. Girard, OM, Gau- 
thier, O.M 
MM. les abbés D.-M. Beaureg 
J.-E. Der J.-V. Fyfe, M. Kry 
wicky et Tremblay 
Communiqué, 


me 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


J.-0. BRUNET 


26,Lyndale Drive Tél: 201 864 
Tout près du pont Norwood 
Résidence: 88, Chemin $te-Marie 
Tél: 202 448 


QU! 


Service Prompt, Efficace, Courtois 


St-Joseph et Provencher 
Téléphone 203 


St-Boniface 


te, ayant développé un esprit de | 


J. Sabourin, S.J. et | 


N LUMBER: FL£| [' 


Téléphones 201 1035-06 


{Soeur Marie St-Léon, 
| 


des Soeurs Oblates, 
est décédée 


|| Une mort presque subite et sû- 
| rement inattendue a frappé Soeur 
| Marie Saint-Léon, samedi dernier, 
Ile 6 juillet, au moment où elle 
| allait sortir de l'hôpital St-Joseph 
| de Gravelbourg, où elle avait subi 
une grave opération, Elle est décé- 
| dée à la suite d’une embolie sou- 
| daine, à l'âge de 46 ans, dont 20 
ans de vie religieuse, 


Née à Vaucluse, P.Q. Sr Saint- 
Léon, Lucia Magnan, était la nièce 
| du R.P. Médéric Magnan, O.MI. 
| de la province de Québec, et pe- 
du R.P, Josaphat Ma- 


| tite cousine 
gnan, O.M.I 


| Elle avait été institutrice au- 
paravant, dans les écoles de Dun- 
rea, de Fannystelle et de Trans- 
|cona, et était actuellement at 
tachée au Jardin de l'Enfance de 
| Gravelbourg. C'est une perte qui 
|éprouve d'autant plus sensible 
{ment sa Communauté, que le ré- 
tablissement s'annonçait tout à 
fait normal après l'intervention 
{ chirurgicale, 
| Communiqué, 


Ouverture du nouveau magasin 


BOND WATCH CO. 


151, avenue Provencher 
! ST-BONIFACE, MAN. 
1] Nous avons les pièces de rechange 
| voulues pour réparer tous les 
genres de montres. 


DUCHARME'S BARBER SHOP 


| 


EN SÛÜRETÉ! 


Les voûtes d'entrepôt 
de PERTH 
pour votre 

manteau de fourrure 
et de drap 


Téléphone 37 261 


Votre manteau est assuré contre le 
vol. 


PERTH’S 


[l 


-  ST-BONIFACE 
955 


Le seul représentant canadien-français à Winnipeg et à 


w nnipeg Man 


| 


12 Juillet ! 


LA LIBERTE E 


TEE PATRIOTE 


À Travers les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


Mariage 
22 juin avait lieu, en l'église 
… de Ste-Agathe, le ma-! 
t… Mile Léa Joval, iille de! 
Mme D t Jo ave M. ! 
Derge, fils de M. ei Mme 
phat Dorge, La Dénen | 
e fut donnée par « RP 
à] OMI usin de | 
ée ” ensuite la 
€ 
x... père 6] 
d evétue d’une | 
gear blanc a- | 
et t ne. Son voile 
ne couronne | 
FL son bouquet 
? 6 ses Ameri 
{ ivent de Ste 
ent où chants | 
nt la esse On 
e Mar chanté 
Le 4 
{ 1 et Es 
1 ne 
1 Dorge € 
Yeanr 
j 
4 
l ‘ , ’ 
RP A d 6 
ff 4 L ‘ no “ d 
; épondit Plus de 50 prêtres et 250 paroissiens prirent part au E 
. é Les nouveaux ma- | Hevnen à Bruxelles, récemment 
{ t fr e en v : Nu bia 
: L etellier LUE À ir Fontaine, notre p 
La Broquerie ilaire barbier, occupe depuis 
Visiteurs temps déja m nouvel 
Mme Joseph Balcuer qui contient son salon de 
: d te P Mme Zénon Faille, de Mont q des tables dé 
t Mme Lou éal, t se quelque temps chez le féliciton pour 
w n ent son frère, M. Léon B ère son bilingue 
; 4 pp M. et Mme Norbert Jutras et Hector Marion ont 
rép ue leur fille, Madeleine, de Prince t Mme Henry Tho- 
Ô prie Albert, Sask., ont passé troi € ant situé dans l'hô- 
L " 4 pa er à iines en visite chez lei nom 
ni ; ave ét fille, | breu parents au Manitoba pou 
G te-Marie, de Montréal) Mile Au e Saurett de Lo é vea 
a " au Fu 14 Dciene Angele pr à ten | _ chez #. A. 
à Jh pere Y a A etle 1 ion 
t me 1ir ont reparti 
lie leur voyage M.-et Mme J-B. Plamondon, | ne, Ce nouvel éd i 
- - de Montebello, Los Angele Ca im be \ qui se fa ent le 
Sainte-Claire Fe ROME A. Ti ut 1 ngtemps; nous à 
M. Achille Plamondon: à cette aintenant ur irâge svaci 
Pique-nique oct n, une reunion de 1 1e | derne, Félicitations et bor 
ps € ieu dimanche dernie quatre ccé " propriétaires 
7 let, r avons eu n0-| énérations étaient réunie 
( pique-nique annuel, et} M. Guillaume Jutras « à se 
-P 1jou s 0 - présiden M. Paul Marcil, de Lo: inge les faire construire une résident 
M Curé. Comme les ar Calif,, visite on grand-pêére, M si ’ é 4 
pa Les le cces est ma-!Jean Boiteau, ainsi que son on- | Elie 
e. Les étrangers sont venus | cle, M. Euclide Boiteau 
e ils étaient au moins d k 
): Ils ont constaté le bon es M. et Mme Henri Bruvère, de Pique-nique 
paroissial qui existe, et le | Kelv ington Sask., ainsi q e leur Le dimanche 14 utllet aura 
d merci à tous | Ba} oissial au profit de l'église, Cha- 
Ca et là let e invitation à tous nos pa- 
, roissiens, voisins et amis! Il y au- 
Les pluies sont enfin ‘venues | ;;, diner champêtre, joutes de bal- 
pour soulager la situation, qui de le au camp, balle n olle, rafrai- 
venait alarm ante; la reécoite à |chjissements, jeux divers, etc 
maintenant meilleure apparence! %;, k à k 
et, avec la continuation de condi Venez tous, venez en foule, res 
tions favorable nous espérons | SIEUTS mesdames, ieillards jeu- 
au’elle sera assez abondante ne gens, Jeunes lilles et enliants. 
Vous aurez un véritable plaisir 
Un groupe nombreux de nos | tout en aidant notre église 
jeunes gens sont partis pour le Ne manquez pas à l'appel! Di 
Kansas avec batteuses et camion manche, le 14 juillet. M. le Curé 
afin d'aider à recueil! la récolte | et les différents comité travail- 
lans cette I de Etats-Un lent à organiser cette jour- 
Nous leur souhaitons bon succès. ! né« désappointons pas. 


Ste-Agathe 


Partez-vous 


en vacances? 


Voici de nouveau le 
temps des vacances 
Peut - être irez - vous 
taire un voyage Peut 
étre irez-Vous comper 
1 visiter des amis 
1 ville. Où que veus 
LLEL 2 4 vous trouverez 


ions le catalogue d'été 


EATON'S tout ce qu'il 


{ 


out 


po toute 
qui 


rendre 


ir 
ce 


a 


nce heureuse 


la 
contr 


L 


to 


10 


tre 


#T. EATON.C Sum 


WINNIPEQ CANADA 


Au banquet en l'honneur de Mgr H. Heyren 


Association libérale progressiste 


de Portage la Prairie 
& 


Congrès de nomination 


"ST. MARY'S PARISH HALL" 


s 
a 


Portage la Prairie 
LE JEUDI 18 JUILLET 


à 2h. 30 de l'après-midi (heure solaire) 


Un orateur d'envergure nationale prononcera 


prononcera une allocution. 


et 


u 


St-Jean-Baptiste 


Déces 
Le samedi 6 juillet, fut chanté 
n l'église paroissiale le service 
de M. Roland Landry, fils de M 
et Mme Olivier Landry, M. le Cu- 
é officia, a sté de MM. les ab- 
be A. Laurin et A. Décosse, Le 
R.P. D. Granger, O.P., et M. l'ab- 
bé Ubald Lafond assistaient au 
sanctuaire 

Le ne R. Landry s’est tué ac- 
cidentellement vute, entre 

Morris et Plains 
naquit le ler juillet 1922 à 
Il était âgé exactement de 
ns. 1 urvivent, ses parents, 
mn ét e, ses frères, Raymond 
etR 1rd, et sa soet Antoinet- 
teurs furent ses cousins: 
ndry, Eugène Bernier, 
Land Albert Bérard 


De 
R.P 
nastère de St-Hyacinthe, P.Q. 


pas 
David Grar 


vanquet qui fut offert en l'honneur de Mgr 


Léonard 


Desautels et 

st-An la cho- 
olistes fur Joseph 
Roland Roy, Mme P 

Mlle Antoinette Cham- 
ait l'orgue 

sage chez son père, le 


ger, O.P., du mo- 


M. et Mme Dupré, de Montréal, 


son 


M 
et 


A 
M 
De 
J. PI 


cil, de 


en 
imé 
et 
pa 


amondon et M. Léopôtd Mar- 
Californie 


visite chez leurs parents, 
3oiteau, Mme Trudeau, 


Mme Georges Guertin 
age M Mme 


et 


aussi: 


Saint-Labre 


Cett nicre l'a précédé dans | 
la t un an. M. Gen- 
iron € t malade depuis plusieurs 
nnées et endura ses souffrances 
av e grande résignation à la 
volor de Die 
I1 1 dans le deuil, un frè- 
O T l C.B., une 
Ime M ellais, de St-Eus- 
t lan., et cinq fils, Apolli- 
St-Boniface; Wilfrid, de 
Sas! Oscar, Ar- 
[l or, de St-Labre 
é eurent lieu le 
et à St-Labre, M 
À bé } 1 ta le service 
Î teurs furent ses quatre | 
Apollinaire, Arthur, Oscar et 
À son bea I David 
G de St lève, et 
| r tit-fils 
le Rémillard chanta le 
il re mel.” La quête fut faite 
p M. Georges neveu 
iu aelfunt 
Remerciements 
La famille: tient remercier 
tous q nt té et aidé 
M. Ger 1 ns ses souffrances, 
prir lement nos dévouées re- 
En voyage 
Not l I. l'abbé L, Morin, 
in I e dévouée Soeur 
Supérieure oeur de M. l'abbé, 
n quittèrent ces jours derniers 
p à t au départ de leur 
eu eligieuse, I l'Afrique 
1 Nord. M. le Curé sera de re- 
+ 21 t 


Déces 
ph Gendron est décédé 
l de St-Boniface le 28 
79 ans et 11 mois 
était n6 à St-Hya- 
epousa en premie- 
à St-Pierre, et en 


Aglaée 


De nouveau, nous vous as- 


surons que nous faisons 
tout en notre pouvoir pour 
vous en procurer un le plus 


tôt possible, 


Nous avions espéré qu’à l'heure actuelle nous au- 
rions satisfait à toutes les demandes pour service 
téléphonique. Cependant, un manque de matériel 
imprévu, de même qu'une demande de téléphones 
toujours croissante, nous a empêchés de réaliser nos 
désirs. Nous regrettons que vous ayez à attendre, 


Gauthier. | 


N.-D, de Lourdes 


Le dimanche soir, 30 juin, nous 
emes la belle cérémonie - soirée 
des finissantes. Nos linissantes cet- 
te année étaient: Miles Hélène 
Bosc, Rolande Bosc, Jeanne Des- 


chènes, Raymonde Meyer, Cons-} 


tance Pelé et Hélène Poiron. De- 
vant un auditoire attentif M. Ro- 
méo Sibilleau, annonceur pour la 
soirée fit l'appel pendant que le 
cornet jouait “O Canada Puis 
l'imposante procession commença 
Au piano une belle marche fut 
[interprétée par Mile Denise De- 
laquis. Les finissantes étaient re- 
vêtues de la toge et du chapeau 
blancs, et tenaient chacune un ma- 
gnifique bouquet. Les petites bou- 
quetieres les précédaient. Elles ar- 
|rivèrent sur l'estrade, prirent 
| leurs places et on chanta le 
Canada”. Puis les élèves de l'école 
entonnérent le grand choeur 
“Gloire aux élus Puis M. De- 
roche, président de la Commission 
scolaire fit la distribution des 
| prix, et des diplômes. Les prix 
| étaient les dons du Révérend Père 


| Curé, le RP. Jean-Marie Com- 
ite, les Révérendes Soeurs, MM 


Îles Commissaires de l'école, les 
Chevaliers de Colomb, les Oeuvres 
| Sociales de l'Ecole N.-D. de Lour- 
| des, Puis le R. P. Champagne prit 
[la parole pour féliciter les finis- 
| santes, de même que M. Deroche 

Les élèves de l'école offrirent 
ensuite à leurs ainées un program- 
me varié de chansons et recita- 
| tions, Mlle Thérèse Augert donna 
| un résumé des activités scolaires 
| pour l'année achevée. Mile Yvon- 
[ne Jamault présenta le nouveau 
! blason de l'école. Elle nous don- 
na la signification des différents 
|emblêmes qu'il porte. Puis vin- 
irent les adresses de remerciements 
et d'adieux des finissantes. Mlle 
Hélène Bosc avait été choisie par 
sa classe pour interpréter les sen 
timents de toutes. Mlle Hélène 
Poiron donna l'adresse en anglais 


On entonna un “Magnificat’ en 
parties à l'honneur de Rév. Sr 
M. Cécile qui terminait aussi son 


deuzième grade, Puis les 175 in- 
vités descendirent à la salle où 
goûter fut offert par les pa- 
rents des finissantes. Trois de 
Pnos finissantes seront institutrices, 
deux seront gardes-malades et u- 
ne se donnera aux oeuvfes socia- 
les 


Naissance 


Le 19 juin, Joseph-Guy-Julien, 
fils d'Alphonse Girouard et de 
Madeleine Ragot 


Notre fête de la 
tiste eut lieu le samedi 22 
L'assistance nombreuse à la mes- 
se solennelle du matin ainsi qu'à 
la partie récréative de l'après-mi- 
di fit de cette journée un véri- 

gr succès, La mort accidentelle 
de deux de nos jeunes gens: A- 
| drien Vigier, âgé de 21 ans, et 
Marcel VanderLinden, âgé de 20 
ans, vint mêler aux joies de la fête, 
une tristesse profonde chez tous 

Un grand nombre de paroissiens 
et d'amis assistèrent aux funé- 
railles le 25 juin. Les honoraires 
de 58 grand-messes furent offerts 
pour les deux victimes. Aux deux 
familles éprouvées, nous offrons 
nos plus sincères sympathies. 


Laurier 
Mariage 
Gamache-—Pennarun 

Le samedi 22 juin, à 10 heures 

| du matin, en l'église de Notre- 


| Dame des Victoires, Mille Marie 
| Pennarun, fille de M. et Mme 


St-Jean 


59 


-Bap- 
juin. 


| née à celle de M. Emile Gamache, 


fils de M et Mme Romuald Ga- 
| mache 
| La bénédiction nuptiale fut don- 

née par M. le Curé Pierquin, sui- 
vie de la grand-messe, chanté sous 
| la direction des religieuses. 

La mariée portait une jolie toi- 
lette blanche longue et une belle 
| gerbe de roses naturelles. Sa 
| soeur, Mile Madeleine Pennarun, 


était fille d'honneur. M. Roméo 
Gamache, frère du marié, était 
garçon d'honneur 

Un excellent dîner fut servi 


| chez les parents de la mariée, au- 
| quel prenaient part de nombreux 
invités parents et amis. Les jeunes 
| époux partirent ensuite en voyage 
à travers le Manitoba et la Sas- 
katchewan, 


| 
De retour dans leur foyer pour 


|les vacances: e nor malienne, 
rose-Hélène Van Humbeck; 
| deux institutrices, Madeleine 


Pennarun, Marie Blanchard; deux 
collégiens, Hervé Molgat, Fer- 
nand Gamache. 


Etaient en visite dans leur fa- 
mille: M. et Mme Michel Krotch 
| (Rose Gamache), M. et Mme Jo- 
seph Delalleau (Lira Landre- 
ville) accompagnés de leur soeur, 
Yvonne Landreville, 


1 Baptème 


Baptisée le 23 juin, Marie-Rita- 


Hélène, fille d'Antoine Delaurier 
et de Juliette Duruisseau. Par- 
rain et marraine, Noël Delaurier 
et Rita Delaurier, frère et cou- 


sine de l'enfant. 


Otterburne 
Baptème 
Marie-Florence-Hélène, enfant 
d'Arthur Rioux et de Léontine 
Trudeau, Ebaptisée à Otterburne 
le 7 juillet, Parrain et marraine 
M. et Mme Eugène Rioux, oncle 
et tante de l'enfant. 
Retour 
Roger Bértrd, fils de M. et Mme 
| Mathias Bérard, qui a fait du ser- 
vice outre-mer avec la C.A.R.C 
est revenu au pays récemment 


LA R P. 


Edmond Turenne 
|O.MI., qui se destine aux mis- 
sions du Yukon, est venu nous 
rendre visite à la fin de juin, D'a- 
bord le vendredi 28, il venait nous 
| présenter le film intitulé “Un Ré- 
e”, et nous dire quelques mots 
de son futur champ d'apostolat. Le 
dimanche suivant, le R.P, Turen- 
ne venait chanter la messe dans 
notre église paroissiale. Le RP 
Curé, ayant esquissé le rôle du 
prêtre dans l'Eglise, présenta au 
nouveau missionnaire les voeux 
le toute la paroisse. M. et Mme 
Théophile Turenne, de St-Pierre, 
accompagnaient leur fils: avec ce- 
ui-ci et le Père curé, ils prirent 
le diner chez M, et Mme Hurmis- 


idas Turenne, 


“oO; 


René Pennarun, unissait sa desti-| 


Une institutrice à Richer. Sa 
laire 


5110000. 15 élèves 
Bon logis à l'école. S'adresser 
à M. Arthur St-Mars, secrétai- 
re, Ste-Geneviève, Man. 


Voici les résultats des examens 
de musique à l'Université de To 


|ronto des élèves du Couvent de 
Bruxelles 
Piano: — 

Grade VIl--Avec distinction 


Isabelle Desrochers, Freda Al- 
lard 

Grade V—Avec grande distin 
tion, Rose Simoens; avec distinc- 
ition, Yvette Lilley, Teresa Ne- 
|rincky: avec satisfaction, Cécile 
Goethals 

Grade IV—Avec distinction 
Velma Conrad et Laurent Hacault, 
ex aequo 

Grade III--Ax distinction, 
Isabelle Kergen, Geneviève Fran 


ec 


çois 
Grade II--Avec grande distinc- 
tion, Zulma Temmerman; avec 


distinction, Elva Richards et Eli- 
zabeth Sarzynski, ex aequé, Isa- 
belle Vermiere et Lisèle Lussier, 
ex aequo, et Germaine Hacault 

Grade I—-Avec distinction, Ire- 
ne Sarzvnski, 


Théorie :— 

Grade II Avec grande distinc- 
tion, Freda Allard; avec distinc- 
tion, Isabelle Desrochers 

La bout 
Religieu Ursulines, a é 
gagnee par Rose Simoens et Z 
ma Temmermam, ex aequo 


Dunrea 


les ses 


Mariage 
Rochon—Boulet 
Au matin du 11 juin, fut celée- 
é, dans l'église de Dunrea, le 
mariage de Mlle Flore Boulet 


fille de M. et Mme Alphonse Bou- 
let, de cette paroisse, avec M. Er- 
nest Rochon, fils de M. et Mme 
Aurèle Rochon, de La Salle, Man 


La bénédiction nuptiale fut 
donnée par M. l'abbé H. Lapoin- 
te, de St-Alphonse, oncle 


e de $30.00, offerte par | 


| 


du marié, Assistaient au choeur | 


notre curé M. l'abbé J. Bertrand, 
ainsi que M. l'abbé Paulhus, curé 
de Grande Clairière, de passage 
Dunrea 
La mariée 
bras de son nère 

Elle était revêtue d'une longue 
robe de tulle et dentelle sur sa- 
tin blanc, avec long voile, retenu 
seulement par deux oeillets nâtu- 
rels. Son bouquet était fait d'oeil- 
lets naturels rose pâle et de fou- 
gères 

Mlle Blanche Légaré, fille 
d'honneur, portait une jolie toi- 
lette bleu pâle, avec voile court. 

Le garçon d'honneur était M 
André Boulet, frère de la mariée. 
| M. Aurèle Rochon accompagnait 
son fils. 


a 


fit sont 


Au commencement de la messe, | C.-W 


Mme Gérard Boulet (Marguerite 
Goebel) belle-soeur de la mariée, 
chanta la “Prière nuptiale”, 

Puis on entendit un “Ave Ma- 
ria”. À la communion, Mille Maria 
| Boulet, soeur de la mariée, chanta 
“Quand mon Jésus” et un autre 
cantique approprié. 

Le chant pendant la messe fut 
dirigé par Mme Gérard Boulet, 
aidée de Milles Maria, Annette et 
Gabrielle Boulet 

L'accompagnatrice était Mme 
Alfred Boulet, tante de la mariée. 


| Après la cérémonie religieuse, | 


un déjeuner-buffet réunissait les 
plus proches parents des deux 
familles, chez 
let, dans sa nouvelle maison 
| village, 
| Une 
marié 


vingtaine de parents du 
| étaient venus de St-Boni 
face, Ste-Agathe et La Salle y 
compris Mile Virginie Boulet, 
tante de la mariée 

M. le Curé, invité à prendre la 
parole. le fit avec bonheur et fé- 
|licita les nouveaux époux 

Ensuite M. l'abbé 
dressa la parole à son tour. 
des mots d'une délicatesse exqui- 
se, il dicta aux nouveaux époux 
des conseils à suivre pour qu'ils 
soient heureux 

Puis, les heureux époux par- 
tirent en auto pour Clear Lake. 

Pour voyager, la nouvelle épou- 
sée portait un joli costume jaune- 
or avec chapeau et accessoires 
bruns. 
| Nous perdons 
Boulet une paroissienne pieuse, 
délicate et distinguée, qui s’est 
toujours dévouée pour les oeu- 
vres paroissiales, surtout pour le 
chant à l'église, depuis nombre 
d'années 

Aussi les paroissiens reconnais- 
| sants lui firent don, par l'entre- 
{mise de M. le Curé d'un 
artistique crucifix d'argent. 

Quelques jours auparavant, ses 
cousines, Mme Blandine-L. Pa 
radis et Mile Marguerite Boulet, 
avaient organisé un “shower” er 
son honneur, où de nombreux et 
riches cadeaux furent présentés 
| à l'héroïne de la fête 

Les nouveaux époux résident 
sur la ferme paternelle à La Salle 


Avec 


. Constipation 
Chronique 


Ceux qui gardent une masse 
d'impuretés dans leur corps, jour 
après jour, au lieu de l'éliminer 
comme la nature le demande 
une fois toutes les 24 heures, 
souffrent invariablement de 
constipation. 

L'usage de laxatifs bon mar- 
ché et rudes ne vous donnera 
aucun bon résultat, car ils ne 
font qu'aggraver le mal et bles- 
sent la membrane délicate de 
l'intestin, et sont souvent la 
cause d'hémorroïdes 

Si vous souffrez de constipa- 
tion, prenez des pilules ‘“Mil- 


PAGE CINQ 


Notre fabrique de pneus est fermée 


à cause de la grève 


Nous avons en main un bon assortiment de 
PNEUS - CHAMBRES À AIR !tubes) - JANTES (rims 
POUR TRACTEURS, CAMIONS ET AUTOS 


Téléphonez-nous 56 Ring 2 


Nous avons peut-être la grandeur qu'il vous faut, 


Penner’s Garage 


STEINBACH MANITOBA 


Thibaultville 


pointe, el voile LE par 
ne co I nre weet t 
M. l'abbé F. Normandin, curé  ©0n bouquet etait com} : 3 
de Thibaultville, désire remercier | ** Aa ee : 
toutes les per es qui ont bien ER EUCORURR QUE EN : 
vouiu $e ] | au pique-nique | P8 ts + nd sn +6 dé ne 
de Thibaultville. Le pique-nique 7 sa SA agree ê 
a remporté, cette année, un su 2 ATISe, PRET. GER "ù 
- AFS ot ne res pou n voyage à 
cès sans précéde L N ‘ he 
« Ac AE ART ; {| nora t reto M. et Mme 
equipes de Dalle ee P ON, Goulet résideront à Dufrost 
pris part au concours: St-Pierre 
Ste-Anne, La Broquerie, Ste-G M. et Mme Léopold Turenn €, 
neviève, iorette et Thibaultville. de St-Pierre ont de re r 
Celle de Thibaultville s'est clas- voyage à Montréa puis un 
sée premi et celle de La Bro- mois 
querie ceuxieme 
M. Horace Nault et M. Romé 
Breton se classérent premie et Scarth 
ieuxième respectivement pour les M M \ F ( 
courses de chevaux ant ” at de 
Scartl Bellevic LL ter ui 
St-Pierre-Jolys : : sénéreusement donné à la 
, cte faite t { laid Ker« 
Mariage nel po le éd TL ni« 
Goulet— Turenne cendie dont lurent victime 
Le ii 27 juin fut célébré Etaient en te chez M Mme 
dans l'église de St-Pierre. le ma iore K« ne ecemment y eu 
riage de Mile Léa Turenne, fille, Mme Jean G let leur f Mar« 
" m nm 1 { 1 t L 
de M. et Mme Théophile Turen- | €€1, 4 Alida, Sa 
ne, avec M. Léopold Goulet, fils M Ronny dé Larue, de Wawo 
de M. et Mme Joseph Goulet, de | ta, Sask,, est en visit rt 
St-Malo. Le mariage fut béni par | Oncle et sa tant M. et Mine Ju- 
le R.P. Edmond Turenne, O.M.I, | les Neuvraumont 
frère de la mariée Rendaient visite à M. et Mme 
La toilette de la mariée consis- ! Isidore Kernel, d nche dernier: 
tait en une longue robe de tulle M. et Mme André Renara, Mmes 
blanc avec manches longues en Clovis et Robert Ret M. et 
Mme D. Doucette et famille, de 
+ : : 4 > t Mille Florence Doucett 
Cours de grain fourni par Virden, et Mile Florence ] di 
: M. et Mme Isidore Kerne acC« 
James Richordson & Sons Ltd. |, agnés de leurs enfants, Jean 
1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg | Marie et Denise. étaient de passa « 


entrée au 


| 
| 
| 


M. Alphonse Bou-| 
du | 


Lapointe a- 


en Mlle Flore! 


Téléphone 93 452 
PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 
Prix déchargé à Fort William ou 


Mme Jean Girard, 
der 


ge chez M. et 


d'Alida, Sask la semaine 


Port Arthur 
AVOINE 

Le lundi ler juil.--C.W No 2 51 promboscossmenmmesssessee 
C.W. No 51:34, Fourrage No : 5l!; à 7 
Fourrage No 2 51! Fourrage No . { 
5112, Sur voie net 51!3 , ‘ Steinbach, Man. J 

Le mardi 2 juil C.W. No 2 51! ! : 
C.W. No 3 51%, Fourrage No 1 51; © î 
Fourrage No 2 5114, Fourrage No 3 
5115, Sur voie net 5114 

Le mercredi 3 juil.—C.W, No 2 5114 
C.W. No 3 51!4, Fourrage No 1 511, 

Fourrage No 2 511:, Fourrage No ? 
5115, Sur voie net 5114 

Le jeudi 4 juilCW. No 2 5114, 

C.W. No 3 51!4, Fourrage No 1 513,1 

Fourrage No 2 511;, Fourrage No 3 
51:5, Sur voie net 5114 Î 


2 5112, 
Fourrage No 1 5112, 
Fourrage No 2 51!;,, Fourrage No 38 

5114, Sur voie net 5114 
Le samedi 6 juil.-C.W. No 2 5112, 
C.W No 3 51:2, Fourrage No 1 511,,| 
Fourrage No 2 51l::, Fourrage No 3 
5115, Sur voie net 5114. | 
SEIGLE | 


Le vendredi 5 juil.—C.W, No 
No 3 5113, 


Le lundi ler juil-—C.W, No 2 310, 
C.W. No 3 310, C.W. 2 rej. 26214, C.W 
No 4 27014, EFrgot 25214, Sur voie net 
315. | 

Le mardi 2 juil-C.W, No 2 315 
C.W. No 3 310, C.W. 2 rej. 25714, C.W 
10 4 26514, Ergot 2471,, Sur voie net 
315, 

Le mercredi 3 juil. C.W. No 2 312 
C.W. No 3 307, C.W. 2 rej, 255, C.W 
No 4 263, Ergot 245, Sur voie net 312 

Le jeudi 4 juil. C.W, No 2 315, C.W. $ L 
No 3 310, C/W,. 2 rei. 25812, C.W. No 4 1 È 
2661,, Ergot 2481,, Sur voie net 315 : 

Le vendredi 5 juil. C,W. No 2 310N, ! PENNER'S $ 
|C.W. No 3 305N, C.W, 2 rej. 25312N, à GARA (l 
C.W. No 4 261:4N, Frgot 24512N, Sur : L 
voie net 3051,N. ! 1 GE e 

l “ 
OPTIONS — INNIPEG As ou con con ue qe où con en je ot on où 0 0 0 0 où one on con on on on 
AVOINE £ 

Le lundi ler juil Mai 5114, Juil VERIFIEZ CES 
51:24, Oct. 5116, CTERI Ÿ 

Leo mardi 2 juil Mai 5115, Juil CARA ISTIQUES 
5113, Oct. 51! EU 

Le mercredi 3 juil Mai 513%, Juil, © Côtésarc-boutéspour 
51:2, Oct. 51! plus d'endurance R 

Le jeudi 4 juil Mai 51:4, Juil. |! © Carcesse de corde Su 
s1: Oct. 5112 pertwist pour la ro- 

A « 1 Ma S11: “it bustesse 
M 4 ne 5 juil Mai 5114, Juil © Talons d'acier néaise 

y Le 1 tant pour la force, 

PA ae 6 juii--Mai 511%, Juil © Semelle losangée pour 
67 oRGE o Semelle” ñ 

FE Semelle comprimée 
Pr dunel ler juil -Mai 643%, Juil pour plus de durée, 
5434, Oct 642 Æ nom ‘Goodyear 

Le mardi 2 juil. — Mai 64%, Juil. | pour la qualité 
64%,, Oct. 64%, 

Le mercredi 3 juil.—Mai 6424, Juil 
“es GOODPYE 

Le jeudi 4 juil, — Mai 64%, Jai! 

64:,, Oct, 6474, 

Le vendredi 5 juil—Mai 64%, Juil 
64:,, Oct. 64, | 

Le samedi 6 juil, —— Mai 64%, Juil 
641,, Oct. 64%. | 

SEIGLE ? 

Le mardi 2 juil. Juil, 315, Oct, 28214 enner S 
Déc. 27212. 

Le mercredi 3 juil-—Juil, 315, Oct 
27714al2, Déc. 268%sa. 

Le jeudi 4 juil, Juil, 312, Oct 
275a13. Déc. 26614. 

Le vendredi 5 ÿjuili-Juil, 315, Oct. | 
2781,a9, Déc. 26974. | 

Le samedi 6 juil—Juil 310an, Oct 
RE mA à |:  STEINBACH, MAN. 


joli et! 


burn's Laxa-Liver” et vous ob-; 
tiendrez une évacuation naturel- ! 


le de l'intestin. Ces pilules ne 
donnent pas de coliques, n'af- 
faiblissent pas et ne rendent pas 


malade comme les laxatifs le 
font Prix, 25s la fiole 


The 2%, Mibura Co. Li. Toronte, Us. 


Tuez les mouches sûrement avec 
Ur los MOUcnos, OUR 


l'insecticide pour mouches 
‘Blue Bottle” 


Voici un insecticide très efficace, Il tue 
infailliblement les mouches et autres in- 
sectes, mais est inoffensif pour les per- 
sonnes. || a une odeur agréable, et ne 


tache pas les tentures, les rideaux ou 


les vêtements, 


8 on. 25c, 32 on. 75c, 128 on. $2. 


Vaporisateur pour mouches— 
Grandeur d'une pinte 


Téléphone 8462 


et Bannatyne 


Winnipeg, Man., 12 juillet 1946 


PAGE SIX LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Qualite sans Egale 


THE 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des corresvondants spéeianæ de “La Liberté nt le Patriote” 


Lebret RS D PS laure WOW ER na fai 
1 ; Mariage Girardin-Dubeau | St-Isidore de 


MORGAN'S 


Avenue Centraloa Prince-Albert entrées en 


he he he ee 


Vous avez assez attendu pôur réaliser 
ces améliorations! Maintenant, la voie 
est libre: vous pouvez procéder; 


disposition 
longtemps. 
La succursale voisine de la B de M vous offre le moyen 

user vos projets. 
Le gérant de la B de M désire vous aider à encaisser 
rs profits et À vivre plus confortablement. 


cn jervict das Canadiens dans l'eutts ke 


| Les récoltes dans notre district 
| sont des plus promettantes Espé- 
|rons que le Ciel ngus la protége- 
|ra jusqu'à la moisson, 


| 

| La 
le était de 
gieuses, le 4 juillet 
tournée à Forget, accompagnée 
religieuses de Cantal, qui sont 
etraite dimanche der- 


Révérende Mère Provincia- 


Elle est re- 


aes 


nier, 1e 1 jJuuer, 


Agrandissement des bâtisses—nouvelle machinerie—em- 
bellissement du foyer —nouvelle tuyauterie—réfrigération 
—laveuse mécanique—cuves et éviers, tout cela est à votre 
soit nécessaire d'attendre plus 


WA BANQUE 


PO 54 mu: 08 À CRDI 


BANQUE DE MONTRÉAL 


thères de 


soter” 


Notre province 
paysages. De 
AUX FAUX aArgentées 


celle représentée ici 
connaitre 


om 
Æechcs PRINCE 


passage chez nos reli- | 


ichez M. L.-P 


découvrir les beautés 
de la SASKATCHEWAN 


possède 
magnitiques parcs 
Villes et villages mouvemen- 


lés. Vastes champs de blé 
nom de ‘“Pourvoyeurs de 
Scenes champêtres 


la Saskatchewan 
chez en découvrir les beautés! 


nuance. Son bouquet était com- 
posé d'oeillets roses. 

Durant la messe, des cantiques 
appropriés furent exécutés par 


| quelques membres de la chorale | 
les solos furent | 


de la paroisse et 
tres bien rendus par 
Beauchemin et Arcadius 


MM. Paul 
Perron 


| et Miles Yvette et Lucille O’Shau- 
nessy et Anita Perras. Mme A.-E 
Toupin touchait l'orgue. 

Après la cérémonie nuptiale, il 


t dîner 


remaäl 


zrande reception € 


Coté. On 


y eut 


quait: Mgr J.-A. Thériault, M 
l'abbé Léon Savoie, M. et Mme 
Joseph Audet, M. Léo Audet et 
son ami Gu Apré t 
proposés par Mgr le Curé et M 
le Vicaire, MM. L.-P. Coté et A.- 
T. Breton, le marié se leva et re- 
mercia en termes choisis. Dans 
l'après-midi les mariés partirent 
pour un court voyage à Régi 
d'où ils se rendront à Transcona 
pour des fêtes organisées par 

et Mme Joseph Audet. La toi 

de voyage de ja mariée était 


ensembie noir et rose avec c 
peau et accessoires de mêmes cou- 
leurs. 


Va-et-vient 


M. l'abbé Léon Savoie est parti 
avec ses Scouts au Camp Mona 
ham, pour deux semaines 

M. et Mme L.-P. Côté et leur 
fillette, Monique, sont partis en 


voyage à Winnipeg et Transcona 
M. et Mme A.-T, Breton et le 


famille sont allés pa: une quin- 
ji lac 


IChassez la DOULEUR 


+ 


une grande variété de 


parsemes de 


lacs 


qui portent bien je 
pain de l'Empire 
charmantes, telles que 
Oui, il vaut la peine de 
Cette année, sa- 


[tres 


une ombre — celle de la sépara- 
tion, Je quitte maîtresses aimées, 


compagnes chères et école appré- | 


ciée — ces trois amours qui for- 
ment partie de moi-même, 
je les laisse pour toujours. D'au- 
ombres jettent leur reflet 
sombre et assujétissant: celles 
des longues heures d'études sui- 
vies d'examens pénibles et inquié- 
tanfs . .. que ». Heureuse- 
la cloche des vacances tinte 
avenir rapproché et sa 


une 


sais-je 
ment 


aans 


voi e et encourageante ra'ai- 
de r cette dernière é- 
tape. 
I activ s à Stobart sont va- 
é tn ples: dans l'apres- 
1 lu Cinq mai, musiciens et 
mu nnes nous ont tenus pen- 
dant de ‘“ures sous le charme 
de leur lent artistique: mor- 
ceaux de pian de violon, de 
chant, d'orct rythmique se 
sont cédé un brio splen- 
dide, Les p les amis, invi- 
tes pour la se sont montres 
des plus satisfaits, Vinrent en- 
suite les soupers champétres: a 
tour de rôle, les différents grou- 
pes élèves des classes supe- 
eures : les Guides, les Jean- 
nette classes inférieures, ont 
su organiser leur cercle et jouir 
pendant plusieurs .heures de la 
belle nature printaniere, 
Le 13 juin eut lieu la graduation 


du grade douze, A l'é- 
eut 


des eleve 


lise paroissiale, il y messe 
spéciale et communion solennelle 
pour les élus du jour. O l'Offer- 
tuire notre sympathique et tou- 
jours si bon Mgr Desmarais nous 
servit un bijou de sermon aussi 
pratique qu'éloquent. Il nous mit 
en garde contre les dangers ac- 
tuels du siècle et nous donna des 
conseils que seul un coeur de pe- 
e sait exprit A trois heures 
de l'après-midi, il y eut séance de 
constance avec adresse d'adieu, 
t cinq heu nos dévouées 
maîtresses nous servirent un dé- 
licieux goûter dans la salle de ré- 
ception 
A huit heures, nous étions grou- 
pés à la chapelle: après la récita- 
tion du chapele a présidente des 


l'Acte de 
te Vierge 
“Souvenez-vous” clô- 
ournée, une des 


I ( s ae ma vie, 

Le dimanche 16, quarante-sept 
G es et trente-trois Jeannettes 
prononcerent en présence des au- 

rites ecclésiastiques, leur pro- 

esse € le d'être apôtres 

t naquérantes dans l'Action Ca- 
e. Après une cérémonie 

€ posantes, un banquet, 
présidé t r Desmarais et M 


rvi à la sal- 
ent. Notre 
abbé Touchet prit plu- 
1otos cinématographiques 
rents groupes, et à neuf 

s 1ions le chant 
< nions des Gui- 
oeil de Dieu 1 


n au cou 


veille 


US partons pour 
1s , apportant 
souvenir mou- 
TE MOIS au 
iles de la 
vous Invi- 


la cathédrale chanta la messe des 
Enfants de Marie, 

La mariée était revêtue d'une 
robe de satin et dentelle de Hol- 
lande, et portait une superbe ger- 
be de lis, offerte par sa grand- 
mère maternelle. Les demoiselles 
d'honneur étaient Milles Carmen 


Dubeau et Jacqueline Clément, 
soeur et amie de la mariée. Les 
porte-bouquetières étaient: Gisé- 
le Gravel et Huguette Clément 

Après la cérémonie, l'heureux 
cortège de parents et d'amis se 
réunit au Château Windsor où fut 
servi un sompt ) ] 


fin duquel les it 
voeux d'usage ent 1X 
nouveaux épou 

De retour à la maison paternel- 
le, l'après-midi se passa en famil 
le, au son des chansons françai- 
ses. Une déclamation “La prise de 
Courcelette”, très bien rendue par 
la mère de mariée, laisse au 


coeur de chacun un souvenir bien 


doux 


Quelques jours après, M. et 
Mme Guy Girardin quittaient la 
province de Québec pour se diri 
ger vers Meyronne, où ils rési- 
deront. 

5 Ê LZ 

Le RP, N. Masse, OMI., du 
Collège de Gravelbourg, rempla- 
ce chaque dimanche M, le Curé 

Mlle Elodie Brière, élève in- 
firmière à l'hôpital St-Boniface, 
est venue en congé chez ses pa- 
rents, Denis Hébert, petit-fils de 
M. et Mme Thuot, doit retourner 


chez ses parents avec Mile E, Bri- 
ère, à St-Boniface. 


Les universitaires du Collège 
Campion, Ch, Van Elslande et 
Bruro Roy, passent les vacances 


dans leur famille, 


Mme Léo Brodeau et sa fille 
Margu e, de St-Boniface, ont 
passé jues jours chez le 
parents, M, et Mme Edouard R« 

M. Paul Thuot, de Swift { 
rent, était ici en congé dernière- 


ment 
M. et Mme Louis Fournier, Mlle 


Denise Fournier et M. Albert Mar- 
cotte ont passé semaine à To 
quay et à We irr 

M. et Mme Albert B r et 
Luc Bouvier sont allés à R le 
rendre visite à des parents et ar 


Mlle Jeanne Fortier 
passe cinq 
mere, M 
cle, Joseph 
où elle a trouve 

Mlle Thérèse 
flèche, chez d 


in emple 


décidé que le 11 
athlétique à Wolseley, les dames 
serviraient le diner, souper et 
goûter à l'hôtel, au profit de la 
paroisse. Nous invitons donc tous 
les paroissiens à donner généreu- 


sement afin de faire de cette jour- 


née un vrai succès 

Nous pfofitons de cette occa- 
sion pour remercier M. Lingel, 
propriétaire de l'hôtel Leland, qui 


À | 
nous a offert gratuitement l'usa- | 


ge de son hôtel et ses accessoires 
pour cette journée, M. le Curé et 
ses paroissiens lui en sont bien re- 


connaissants, 


Va-et-vient 
Mlle Denise Dureault 
vacance chez ses parents, 


est 


MM. Robert, Emile, Marcel Sou- | _ 


chotte et Lionel Dureau sont par- 


tis travailler aux moissons dans 
l'Etat du Kansas, 

Mile Germaine Foisy, de la 
province de Québec, visite son 


oncle, M. l'abbé Foisy. 


M. et Mme Roméo Tourigny et 
leurs deux enfanst, de Régina, 
itent les familles Tourigny et 
Langlois. 


Miles Léa et Léona Dureau, ins- 
titutrices, allées suivre un 
été à l'Université de Van- 


sont 


cou 


couver, 


M. et Mme Camille Muller, 
de Notre-Dame de Lourdes, Man. 
passèrent quelques jours chez ji, 


Henri Tourigny. 


M. Lionel Langlois, étudiant au 
collège de Gravelbourg, est en 
vacance chez ses parents, 

Mlle Louise Melançon, de 
Broadview, est chez son oncle, M 
yr. 

Mile Simone Coueslan, em- 
ployée à Régina, a passé la fin de 
semaine chez ses parents. 

Mlle Alice Langlois, infirmière 

ards, est 


à l'Hospice pour vieill 
I 


rtie en vacances à Jasper, Alta 


M. Adrien Bonneville et sa fil 
le, Yv à maria- 
ge Bonneville—De Montigny, à 
Ponteix, 


ette assistérent au 


de Fer 
Mme E- 


Thérèse Chabot 
sa soeur, 


Mlle 


land, est chez 


nile 
Mile O’Shaughnessy, de Mont- 
martre, est chez son oncle, M. Al- 


Encore une mauvaise nuit? 
Vous ne pouvez dormir? 


A ceux qui s'agitent dans leur lit, ne pouvant 
dormir, nuit après nuit; à ceux qui reposent en 
quelque sorte, mais dont le sommeil est agité par 
de mauvais rêves et des cauchemars: à ceux qui 
s'éveillent le matin aussi fatigués que lorsqu'ils 


se sont couchés, nous offrons un reméde tonique 


qui 


aidera à calmer et renforcir 
le” 


“Milburn's Héalth and Nerve Pill 


les nerfs. Ce remède est le 


Lorsque vous en aurez fait usage, il ne devrait plus y avoir pour 
vous de ces nuits fatigantes dues aux mauvais rêves et aux 


cauchemars 
Prix 


Assurez-vous qu'il y a ia marque de fabrique, 


sur le paquet. 


50c la boîte, à n'importe quelle pharmacie. 


‘‘un coeur rouge,’ 


Tue T. Mibure Co. Limited, Torouto, Ont. 


juillet, journée | 


leurs parents, à Duck Lake. 


La paroisse vient d'augmenter 
d'une nouvelle famille, celle de 
M. et Mme Louis Beaudet, de 
Fishing Lake, Sask., qui vient de- 
meurer au village, 


Les Révérendes Filles de la 
Providence sont parties à Prud- 
homme où elles assisteront à la 
retraite annuelle, 


Mile Annette Houle, de Prince- 
Albert, est en visite chez son frè- 
re, M. le Curé de Doimremy. 


M. et Mme Evangéliste Abel 
sont partis en vacance dans la Co- 
lombie Britannique. 


Nos collégiens de Gravelbourg, 


PELER 


à ia Vierge 


miraculeuse, 


Le déjeuner et le diner seront 


à la Sainte Vierge 


sous le haut patronage de S. Exc. Mgr 
M.-J. Lemieux, O.P., évêque de Gravelbourg 


Venez demander des faveurs spirituelles et temporelles 


Samedi soir les prêtres commenceront à entendre les confessions. 


La Sainte Communion sera distribuée à partir de 6 h. dimanche matin. 


PROGRAMME 


Messe pontificale: 10 h. 30 a.m. 


Sermon en anglais, français et allemand, 


2 h. 30 p.m.: Procession avec la statue 


Bénédiction du T,. S$. Sacrement. Chant par un 
choeur de Religieuses du diocèse. 


les dames et les demoiselles de Ponteix. 
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présida la séance, 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


PAIN “SOM-MOR” 
Chez tous les épioters 


Envoyez votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE-ALBERT SABSK. 


Téléphone 1838 


INAGE 


d'Auvergne. 


14 juillet 


servis à le salle paroissiale per 


Daigne la Ste Vierge d'Auvergne bénir tous les pèlerins. 


PONTEIX, SASK. 
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— Le 16ème Congrès 
de t'Association 
d'Eéucotion . . 


(Suite de la huitième page 
Rapport du visiteur des écoles, 
per le R. P. F. Faure, S.J. 


Statistiques 
lin 1944-45 j'ai visité 24 parois- 
16, dans lesquelles il y avait 64 é- 
oles avec 117 classes, La popula- 
ton scolaire visitée était de 2942 


clèves, dont 2742 catholiques €W peut atteindre. 


fr 


2252 de langue aise. Cette 
année-là deux paroisses, Fisher 
Branch et Ste-Cls n'ont pas 
té visitées pour des raisor 
isles: dans la premiére de 
peroisses, il y f Of 


ces 


avan envuwro 10 


clèves de langue française à voir: | 
ne 


mais le français s'enseigne 


que dans une école d'une popula- 
uon solaire d'envir 35; pour la 
paroisse de Sle-Claire, il m'est 
mpossible de donner des chiffres 


aile depuis 
fanatisrne 


u que 1e NY SUIS pa 
trois ans, à €« au 
le j inspecteur Je s4is cependant 
que le français senseigne que 
jans les tout premiers grades d'u- 


ause 


ne 


ne école; à qu autres éco- 
ee on ‘ ie pas le français 
est d'ailleu ne population as- 
ez mêlée, En outre, daffs des pa- 
nisses visitées j'ai dû omettre la 
uite de 6 écoilrs à cause de Ccer- 
taïns betac le qu'il erait trop 
ng d'énumérer; mais dans ces 
eco) pi le iran 
sis e je me borne 
le : on en 
eigne iInÇa1Se ma 
ant 1 f£ ‘ le 
ans t, je suis forcé de 
er de côté 
En 1945-1946, j'ai té 27 pa 
oisses dans lesquelle € trou- 
vaient 357 écoles avec 147 classe 
On sera peut-être s pri jue et 
te année ]} ai inspecte roins d € 
coles et plus de classe En } 
la raison: l'an dernier un char 
gement a été fait dans mon di 
trict; j'ai cédé à l'auire visiteur 
plusieurs écoles de campagne et 
assumé la visite des grandes é 
coles de St-Bor e. Ds: mème 
la population & é à augmen- 
té, c'e normal: ie nombre de 
classes s'étant accru, le nombre 
les élèves devait croitre 
Dans ces 147 classes il avait 
4204 éléves, dont 3976 catholique 
et 3330 de langue française, Cet 
te année encore ai a mettre 
l'inspection des écoles de pa 
roisse de Ste-Claire pour la ré 
me raison que l'an dernier; pa 
contre jai vis pour ia pre 
niére fois la e de St-An 
broise où, sous l'impulsion dut 
ré, le R.P. Lafaille, O.M.I., on com 
nence à enseigner le frar 
En outre ai été empéché de 
faire la visite dans 8 écoles, à 
cause du mauvais état des chemin 
et d'autres difficultés de trans 
port; mais je sais'que dans au 
moins 7 de ces écoles, on n'ensei 


gne pas le français 
Remarques 


1. On pourrait se demander quel 
est le nombre des élèves qui, dans 
les paroisses qui me sont confiées, 
échappe à la bienfaisante influen 
ce de l'Association d'Education 
Etant donné que je n'ai pas visi- 


té toutes les écoles, je ne puis 
donner un chiffre certain: en 1944- 
1945 il y avait 9 écoles où l'on 
aurait pu enseigner le français et 
ou on ne l'apprenait pas ou pres 
que pas; cela représentait une 
population scolairs d'environ 120 
élèves. En 1945-1946 on trouvait 
12 écoles dans le même cas ave 
environ 210 élèves; ce n'est pas 
que la situation ait empiré: elle 
est sensiblement la même; le 
changements survenus dans mon 
district sont responsables de cet 
te augmentation. De plus, il 
avait en 1944-1945 une soixantai- 
ne d'élèves dans les écoles où le 
français ne peut $ enseigne soit 
parce que l'institutrice est anglai 
€, soil paice que la g \de mi 

té des élèves sont d'autres 
gues ou d'autre religion. En 1945- 
46 il y en avait une centaine dans 
le mêémt cas. En outre, dans nos € 
coles où l'on enseigne le fr 
Çais, un certain nombre d'élèx 
de 1: 1 ncaise ne l'étudient 
pas 1944-45, on en trouvait 
dans mon district une centaine 
en 1945-1946 il y en avait \ I 
120. Il ne faudrait pas cr 1e 
tous ces élèves sont coupables de 
trahison envers la langu ran 
Caise: quelques-uns nnent fi- 
nir leurs études dans nos école: 
aprés avoir fréquenté des éco 
les où l'on n'enseigne pas le fran- 
çais; il est impossible de placer 
ces grands garçons et ces grandes: 
filles dans les grades inférieurs 
n leur fait apprendre le frar 
çais approuvé par le Département 
l'Education, ce que l'or 


cas où des institutrices frança 

craignant que leurs élève n 
manquent leurs examens d’an 
glais, le ecomr lient le Nel 
son-French, q satisfait aux exi 


Pour être de son 
temps il faut lire 


‘“NOTRE 
TEMPS” 


l'hebdomadaire culturel et 
social dont tout le Canoda 
français souhaitait le fonda- 
tion depuis longtemps. 


Directeur: 

Léopold RICHER 
NOTRE TEMPS oupe la 18 
belle équipe d'écrivains conadiens- 
français aborde toutes les ques- 
tions d'intérêt nationa mais 

siste porticuherement sur es 
problèmes d'ordre culturel et s0- 
ABONNEMENT : 


53.50 par année 
S1.50 per semestre 


NOTRE TEMPS 


438, rue Soint-François-Xavier 
MONTREAL 


gences 4, Département à Ed:xe- Reppert du visiteur des écoles, 
tion et demande beaucoup moins per M. l'abbé L. Blois 


de temps et d'efforts. Ces élèves 
ime subissent pas l'influence de Remarques préliminaires 
lL_—Aprés la visite des écoles 


T'Assoriation d'Education. 
- PS dre en 1986 180 à d'une paroisse, le visiteur de l'As- 
430 élèves en 1945-46 qui ne béné- | sociation fait un rapport que la 
ficient pas, soit par leur faute ou secrétaire envoie à M. le Curé 
autrement, des avantages offerts là l'institutrice et au président 
par l'Association. ici je ne parle des Commissaires. 
que des paroisses visitées; je fais), Les points de ce rapport sont 
abstraction de la paroisse de Ste- tout indiqués au visiteur par l'As- 
Claire et de tous les groupes de | sociation elle-même. Il comporte 
langue française isolés dans UB |4es notes et des remarques. 
mileu hétérogène et qu'on n€| Comme le présent rapport dait 
être la synthèse des rapports faits 
2 Comment s'enseigne le fran-| depuis le Congrès précédent, je 
|qais? A cette question il est dif- suivrai le même plan que pour 
ficile de répondre avec précision: | chacun des rapports. 
les résuitats pe don une nd 2—Les chiffres que je donne- 
à l'autre et même | Si d'écoles rai seront approximatifs. Il me 
ca med do Anx l'autre. | “ait très difficile d'être très pré- 
1Ces dernières années nous avons on lg gr Pme 
souffert de l'instabilité des insti- vidtins ot Émis 
turrires: parce que le personnel | 7"; fié: (b F 
enseignant qualifié n'était pas as- | Peu été modifié; } une parte 
ez nombreux. On a dû donner des des visites, sur la fin de la 2ème 
permis d'enseigner à des jeunes RE a été faite par M l'abbé 
olicoeur, mon successeur. 


filles qui n'avaient pas suivi de 
vours d'Ecole Normale: quelques-| En entendant des chiffres, vous 


unes de ces maîtresses improvi-| pourrez donc sous-entendre “en- 


sées ont révélé un vrai talent |viron” ou “à peu pres”. Sur cha- 
d'éducatrice; d'autres ant ‘tait|cun des rapports particuliers, ils 


leur possible, mais sans beaucoup | sont précis; sur ce rapport géné- 
de succés: et ce problème n'est ral, ils seront généraux, 

pas prés d'avoir une solution. Mal-| 3,__Vous vous rappellerez aussi 
gré cela, je crois pouvoir dire|que les détails sont puisés dans 
qu'en général le français est 3 |]es rapports de M. l'abbé Joiicoeur 


peu près aussi bien mag; cv qu'il| et dans les miens. 
; pt ou huit ans ans cer-| ’ “ 
Ag 43 4 Te ons perdu |. #--Quand je signalerai du “pro- 
og ‘. terrain: en d'autres! #rés”. dans un domaine, je ne 
avons gagné: je pen se | VEUX pas dire que tout est parfait; 
met: À 4e moensation, Cepen- | Mais qu'on va du bon côté, qu'on 
q 2 . 2 1 L' npensae 1033 u à “ M 
dant il faut avouer que le progrès avance sur ces points 
cusé avant 1939 ne s'est que 5.-_Mon domaine, dans l'ensem- 
uintenu sans accroissement no-|ble, bien différent, plus encou- 


s 


toute il m'est difficile | rageant. 
ici plus qu'une impres- | 


1 avance! 


Mon domaine 


n d'ensemble, puisque depuis] + 
940 mon district a changé trois! (a) Une année au moins, j'ai 
fois: je n'ai comme base d'apprée- | visité toutes les écoles du diocèse 
at aue les deux régions de | de St-Boniface, excepté celles de 
t-Eustache, Elie, St-François-Xa- | 4 ou 5 paroisses, 


vier et de Laurier, Ste-Rose, Ste- La lère année, 100 écoles: 190 
Amélie, Toutes-Aides et Brébeuf.| classes dans 26 paroisses. 
| La 2ème année, 101 écoles: 188 
Il semble qu'en plusieurs |cjasses dans 28 paroisses. 
endroits nos gens deviennent a-| (b) En tout: 
pathiques. Beaucoup Fa nos maäi-|1944:, 5,748 enfants en 1945. 
esse surtout les religieuses, se Su. ‘ ar Po 
nnent bien du mal pour ensei- TR . «; les Ca 


me 


quelque ! 


5,850 enfants en] 


LA LIBERTE ET 


és. mais elles ne manquaient pas 
de bonne volonté 

Pour réussir dans cette profes- 
sion, il faut des capacites, sans 
doute: il faut aussi de la valeur 
morale. Et l'Ecole Nermale ainsi 
que bien des milieux où vivent 
nos institutrices, n'aident pas nos 
jeunes filles à être surnatureiles 


Salaire 


Et quels sont les salaires de nos 
institutrices? Les institutrices sur 
permis reçoivent presque toutes 
5950.00. Parmi les diplômées: 54% 
ont entre $1,000 et $1,100, 29% 
ent $1,100 ou plus. 17% n'ont pas 
51.000. 

|  Permettez-moi de nommer les 
Commissions scolaires qui s'ef- 
forcent le plus de mieux payer 
leur institutrice: Celles des écoles 
de Dufrost, La Rochelle, de St- 
Malo, St-Victor et St-Avila, de 
St-Norbert: $1,100; Deux Pointes 
et St-Pie, de Letellier: $1,050: Lé- 
vis et St-Martin, de Ste-Elisabeth 
$1,100--$1,200: Syrenne, de Fan- 
nystelle: $1,150: St-Alexandre, de 
La Broquerie: $1.100: Villgse d'Ot- 
terburne:  $1,100.00: ardinal, 
Carnot et St-Louis, de N.-D. de 
| Lourdes: $1,100; Bourret, d'Au- 
bigny: $1,100; Village d'Aubigny: 
:$1,200; Dupont de St-Georges: 
1$1,200; Beaudry, de: La Salle: 
:$1,150; Cléophas, de St-Léon: 
1$1.150; Riel et Ile-de-Chênes, de 
| l'Tle-de-Chènes: $1,100: Ouest, 
Est et Youville, de St-Jean-Bap- 
| tiste: $1,100: Village de Hay wood: 
$1,100; Baron, de St-Claude. 


En plus, la pl'ipart des institu- 
trices dans les grades supérieurs 
ont $1,100 ou plus. Bien des com- 
missaires, depuis un an, ont cessé 
d'ambitionner les religieuses 
en les payant moins que les lai- 
ques 

Ici, je tiens à signaler la géné- 
rosité de religieuses däns certai- 
nes écoles séparées, où la parois- 
se ne pourrait donner davantage 
Il s'y trouve des religieuses qui 
n'ont pas $300. par année. 

Nous avons fait connaissance a- 
vec l'ensemble des élèves, avec 
les instituteurs et 
rendons-nous maintenant visiter 
les locaux, Commençons par les 
| petites écoles de la campagne 
Bien des commissaires se sont 


sur 


gner le français. À cause de ces | nA appliqués, depuis deux ans, à amé- 
efforts persévérants les élèves ap- La proportion vous surprend-|ji5rer les locaux: il y a certes une 
prennent assez bien leur langue, | elle? Remarquez bien qu il s'agit | hausse d'intelligence sur €e point 
mais l'enthousiasme de da popu-|d'écoles dans mon domaine sur- Quelques écoles de la campagne 
ition écolière me pat parfois tout que nous pouvons contrô-! ont un système de toilettes à l'in- 
trop souvent faire défaut, Laller, grâce ‘aux commissaires, à | térieur 
faute n retombe sûrement st l'institutrice et à la majorité des Quelques écoles rurales ont fait 
parents dont les enfants lélèves qui sont des nôtres. De|installer un système de chauffage 
étent les opinions: là où les fa- | plus, les Allocations familiales | ans la cave, seule installation 
lle nt foncièrement et com- | réussissent mieux à augmenter la | qui puisse empêcher de geler des 
ttivement françaises, les é s moyenne des présences que l'école | pieds tout l'hiver. 
t allègrement le M save so 4 obligatoire. | Il y a deux ans, je signalais que 
1 poui appren tre le fra: çais (c) Les institutrices 188 en}l]les écoles sous la direction d'un 
1 ou les parents n'attachent pas|1944: 186 en 1945. . Diplémées: | syndic étaient les plus mal te- 
bea p portance à lélude 65%: Les autres: sur “permis” ;| nues. Je tiens à leur rendre jus- 
th langue e tee eu er Religieuses: 65%. tice: ils se sont “plantés”, depuis 
A) de du français re dr Une institutrice est dite sur |deux ans: Woodridge, South Junc- 
te pour les instituteurs. Seule- | Permis” lorsqu'elle enseigne a- | tion et d autres ont reçu des amé- 
gb A bn PA ter tb ro À vant d'avoir fait son Ecole Norma- | liorations généreuses. 
nm les énergies françaises de 
notre peuple ne sont qu'assoupies: le Assez pour les locaux, que les 


cela m'a été démontré à l'évidence À 1 } 
par l'enthousiasme avec lequel | filles ont très bien réussi. Les 
on écoute à la journée les pro- | autres ont difficilement subi l'é- 
| grammes français du porte ra-|preuve de la premiere année d'ex- 
| diophonique de St-Boniface. Avec | périence. J'ai cru noter, ces der- 
| l'avènement de la radio française | nières années, un grand inconvé- 
sur les ondes manitobaines, j'ai le |nient à ce système: les institu- 
| ferme espoir que l'on s'intéressera | trices qui sont passées par l'Ecole 
davantage à l'étude de la langue Normale n'enseignent pas pour 
française, que les élèves y met-! décider si elles enseigneront: el- 
tront de coeur et que les les sont décidées. Cette disposition 
résultats seront de plus en plus est de nature à leur donner de l'a- 
satisfaisants plomb. L'institutrice qui n'a pas 
3. Avant de terminer ce rapport, | encore fait les dépenses de l'E- 
je vou dire un mot d'une Cole Normale, enseigne pour sa- 
expérience qui & suscité ‘divers Voir ce qu'elle décidera; elle fait 
courants d'opinion au sein de l'E- un essai, une tentative. Dans ces 
xécutif: je parle de l’école conso- | dispositions, elle manque souvent 
lidée dans la paroisse de Brébeuf, de décision. 
où trois écoles ont été fondues! De plus, les institutrices qui 
en une seule. Autrefois dans ces sont passées par l'Ecole Normale, 


plus 


irais 


écoles, que je visite depuis dou- | vu leur jeunesse et leur inexpé- 
ze ans, on nenseignait pas de|rjence, manquent parfois leur 
français ou presque pas. Depuis! bremière année d'enseignement. 
in an et demi on a réuni ces e- | Muis désireuses de profiter davan- 


pour n'en faire qu'une; les |tage de leurs études et des dépen- 
SS. Oblates s'en sont chargées ses faites, elles se reprennent cou- 
élèves les plus éloignes y rageusement et réussissent mieux, 
nt comme pensionnaires du | ja plupart du temps. L’institutrice 
au vendredi; dans le cou-|5,; “permis” s'imagine qu'il en 
on a aménagé deux dortoirs. |£era, durant toute sa carrière dans 
n pour les garçons, l'autre pour | l'enseignement, comme de la pre- 
Ceite année j'y ai fait\;,jére année. Dans bien des cas, 
na première visite, l'an dernier |ejje ne persévère pas dans la 
rconstances ne mayant pas 


lundi 


sr , x s . s profession. Parmi les institutrices 
RETEUR. GR RES ERA Quelle dif- sur “permis”, environ 50% seule- 
férence! Je ne m'y reconnaissais et suivent les cours de l'Ecole | 
plus! Actuellement tous les éle- Mabnale 
\ au nombre d'une cinquan- mi SA \ À 
taine apprennent le français, et Cette constatation faite, je troi- 
qui plus est, on a réussi à en | lais que nous devrions encourager 
pouss squ'au grade V: c'est les jeunes filles qui ont des apti- 
to * force! Je dois dire que | tudes pour enseigner, à faire tout 
ai été très satisfait des connais- | de suite leur Ecole Normale: à 
les élèves, soit en caté-| orienter vers une autre profes- 


soit en français, soit en | Sion celles qui n'ont pas d'aptitu- 
des. Nous avons peut-être manqué 
p q 


toire. À mon avis cette con- - 
dat était la seule solution !de courage sur ce point. Il n'est 
n problème jusqu'alors inso-} Pas nécessaire d'être expert en 
luble ‘lui d'avoir de bonnes ins- | Orientation professionnelle pour 


si jeune fille a les 


tit es et de faire apprendre | Savoir une 
que chose aux enfants. Là-! aptitudes voulues pour enseigner. 
bas on est en pleine forêt, à 35! C'est un domaine où les institutri- 


illes du plus prochain village:|ces s’y connaissent 
nstitutrices se décourageaient:| (d) Le rapport comporte plu- 
t celles qui depuis douze | sieurs notes très intéressantes sur 


1 es so 
ans sont restées plus d'un an:|!l'institutrice: 
même plusieurs se sont succédé ; É 
1 une seule année: les élèves ne! Tenue: J'ai particulièrement te- 


nu compte de la modestie dans la 
mise de nos institutrices laïques 

50% ont mérité la note 5 ou ex- 
cellente. 20% ont mérité la note 


1ient pas aux études et 
ivançaient guère. Seules des 
rieuses étaient capables d'af- 
difficultés et de les 


ces 
irmonte Je tiens à dire ma re-|4 ou très bien. 30% ont mérité 
a aux RR.SS. Oblates la note 3 ou assez bien. 
travail qu'elles ont En mettant 3, j'entendais signi- 
ccompi fier que je n'étais pas content de 
4. I! me reste à remercier le R.P.! la tenue de l'institutrice 


seph Sabourin, S.J., de m'avoir 


Ang: Fe 11 faut que nos institutrices laï- 
site de quatre pa- 


ques soient des éducatrices auprès 


r 1! 'eil e 

3 ll meut ete 1M-|jes enfants et des modèles au-| 
f le de faire l'inspection de près des paroissiens. 

t mes écoles: des circonstan- 


Correction: 84% ont eu 
moins là note Très Bien. Diction 
80% ont eu au moins la note Tres 
Bien. Discipline: 80% ont eu au 
moins la note Très Bien. Classe 
propre: 78% ont eu au moins la 
note Tres Bien. Des autres eco- 
les qui ne sont pas assez propres, 
5% environ sont malpropres. Suc- 
: sg” cès: 14% m'ont semblé fournir ce 
setdes moufs deS- | Qu'on pouvait attendre de mieux, 

ce nt} dans les circonstances, soit 5 sur 

Nous som- 5 comme de succès, 59% 
imée: NOUS, ont eu la note Très Bien. 27% 
que NOUS! m'ont semblé n'avoir pas tout le 
‘es energles s,crés qu'on pouvait espérer. dans 
nt assez les circonstances. 


es pou 
Si j'avais à dresser. une liste 
noire, j'y mettrais le nom de six 


m'avaient em- u 
aucune visite l’au- 
travail était 
au printemps 
iisse le faire tout 
€ exp donc ma 
nnaissance au Révérend Père 
Conclusions 

signalé dans ce rap- 


ables 


ie 


ime 


US er 
1 \ 


sse 


inent 
té opp 
re 
que 


note 


s1 


et 


assez ia 
ns à accompar 


elle est sur la 


le nous 


trente 


avc 


NI 


Drecne; quelle ne se lasse pas, institutries ou instituteurs qui 
et au Manitoba la langue française m'ont semblé ne pas accomplir 
consciencieusement leur he 

F, FAURE, SJ, Les autres, soit 96 nt pu n'a- 


Visiteur des écoles. _ LVQr pas ioutes beaucoup de sug- 


Une bonne moitié de ces jeunes | 


élèves s'amènent: c'est pour eux 
toute l'organisation et toute l'ins- 
tallation scolaires. C'est à leur 
sujet que les rapports contien- 
Inent, sous le gros titre ‘“’remar- 
| ques”, les sous-titres: 

| Progrès: 20% des institutrices 
| dont le succès n'était pas assez 
élevé, ont fait un progrès sensi- 
ble, semble-t-il, l'une ou l'autre 
des deux dernières années, 


Programme: Les institutrices 
qui ne s'astreignent pas à couvrir 
le programme de l'Association et 
qui le pourraient, sont des excep- 
tions. La plupart ont à coeur de 
faire leur devoir. Je regrette beau- 
coup que deux de nos écoles de 
garçons, les deux plus impnrtan- 
| tes, ne suivent pas le programme 
de J'Association dans tous les gra- 
des supérieurs 

Dans les grades 
plupart des élèves ont un cahier 
| dans lequel il font un travail de 
plus en plus personnel, avec un 
contrôle formateur. Quelques clas- 
seulement, cinq en tout, ne 
prennent pas cette peine. Et ces 
travaux sont beaucoup plus en 
rapport avec le manuel. Je signale 
Îles élèves des grades IX et X de 
Ste-Agathe pour la valeur for- 
matrice des tableaux synoptiques 
| qui résument leurs leçons. 

Lecture et orthographe: Il y a 
du progrès dans la sûreté avec la- 
quelle on apprend à lire ‘aux jeu- 
nes. Il y a quelques années, celles 
[qui y mettaient de la méthode 
étaient une minorité: c'est l'inver- 
se maintenant. 
| Et on apprend à lire en vue de 
| l'orthographe: aussi on fait syl- 
laber, Quel point difficile à ga- 
gner! J'ai beaucoup observé et 
Je suis certain que les élèves qui 
se sont habitués à syllaber ont 
plus de souci de l'orthographe; 
qu'ils écrivent moins d'après les 
s s 
Le point le plus défectueux: les 
dictées aux plus petits. Plusier 
institutrices ne savent pas faire 
coincider l'étude de l'orthographe 
avec celle de la lecture chez les 
commençants. Par ailleurs, le co- 
pliage sans intelligence et sans ef- 
fort, même sans attention, a bien 
diminué, 


1 
| supérieurs, la 


ses 


”s 


Correction des cahiers: 1] me 
semble qu'un principe méthodi- 
que y preside: amener les élèves 
à constater leurs fautes et à les 
corriger. C'est peut-être dans la 
correction des compositions qu'on 
pèche le plus, à ce point de vue: 
certaines institutrices fournissent 
| une grande somme de travail sur 
|les compositions des élèves, sans 
obliger l'élève à tirer parti de tant 
de peine 

Le réalisme en histoire: Un au- 
tre point dont les institutrices ont 
beaucoup entendu parler dans mes 
rapports. Pas @ssez de réflexion 
autour des faits pour que l'élève 
en tire une leçon. Les faits peu- 
plent l'imagination. A nous d'ex- 
ploiter ces images pour que l'in- 
telligence y puise des idées, la 
volonté, un excitant. Il n'y a pas 
de baisse; mais que de progrès on 
pourrait accomplir! 

! Surtout la carte! La plupart de 
nos écoles sont pourvu de car- 
tes géographiques; mais trop d'ins- 
titutrices semblent croire qu'elles 
ne doivent être utilisées que pour 
l'étude de la géographie, non pour 
l'histoire du Canada et l'Histoire 
Sainte 

En fait de réalisme 


im 


rares sont 


insfitutrices: 


LE PATRIOTE 
leurs députés et le nom de leur 
comte. Si la partisanerie politi- 
que est un défaut, 
vis-à-vis de la politique en est un 
autre. Au grade VI où l'on étudie 
toutes les formes de gouverne- 
ment établies au Canada depuis 
1763, rares mnt 
connaissent l'organime le plus 
pratique de nos parlements: dépu- 
tés, sénateurs, gouverneur-géné- 
ral 

Le réalisme dans l'étude de 
l'histoire, Histoire du Canada ou 
Histoire Sainte, est certes un as- 
pect de la méthodologie qu'on 


pourrait développer longuement. | 


Diction et chants: Je me conten- 
te de signaler les progrès accom- 
plis grâce au Festival, depuis deux 
ns. Exceptions très rares les é- 
coles où l'on ne chante pas. Par 


ailleurs, je me demande si l'amé-| 


lioration n'est pas encore plus 


considérable en diction: très ra-| 


res étaient les écoles où l'on fai- 
sait apprendre des récitations, a- 
vant le premier Festival. Et l'on 
s'y est donné avec une maîtrise 
surprenante: c'est dit, ce n'est pas 
chanté. Et avec une originalité, un 
cachet de personnalité remarqua- 
bles. C'est un des résultats du 
Festival que nous n'avons peut- 
être pas assez remarqué. 


Aspect général 
(a) Je signale la tenue des élé- 
jves, en classe et en dehors de 
| l'école. J'en suis touché: nos en- 

fants sont polis; ils savent faire 
les choses. Je me permets de si- 
gnäler les enfants des milieux 
suivants, remarquabies par : leur 
politesse et let bonnes manieres, 
quoiqu'ils ne soient pas les mieux 
favorisés Ste-G iève Thi- 
baultvill Junction. 

Il y a deux endroits, où bien des 
garçons ne semblent pas avoir re- 
çu d'éducation 

(b) Aspect général de la classe: 


on y a donné une attention spé- 
ciale d lis deux ans. Je m'en 
réjouis. Tout ce qui contribue a 


rendre attrayant le milieu où l'en- 
fant passe la plus belle partie de 
sa vie, compte en éducation. 

Hygiène: Un point particulier 
où je tiens à signaler un progrès 
notable: de meilleurs repas aux 
enfants qui dinent à l'école 

Une vingtaine d'institutrices 
voient à ce que les enfants y pren- 
nent quelque chose de chaud 

Divers: Les chiffres peuvent le 
démontrer: il y a eu pro- 
grès dans la collecte du ‘“’Sou de 
l'écolier”, dans l'achat de livres 
français pour les élèves de nos é- 
coles 
En fait de formation à l'A.C.: 
nombre des Croisades et des 
sections jécistes n'a pas diminué 
depuis deux ans 

Formation sociale: Douze écoles, 
de mon domaine, ont une Caisse 
Populaire, 

Travaux manuels: Les garçons 
font des travaux manuels à six 
endroits. Il faut nommer Ste- 
Anne, Lourdes et St-Norbert où 
l'on est particulièrement avan- 
cé. C'est une question que l’As- 
sociation continuera sans doute 
d'étudier, Il doit y avoir possibi- 
| lité pratique d'utiliser les person- 
nes compétentes de nos paroisses 
pour qu'elles passent leurs con- 
naissances à leurs jeunes co-pa- 
roissiens. 


aussi 


le 


Divers 


(a) Orientation professionnelle: 
nos institutrices profiteraient bien 
{d'un manuel d'orientation pour 
{les nôtres, où elles trouveraient 
lles informations utiles ou néces- 
|saires pour diriger nos garçons 
let nos filles. 

(b) Congrès régionaux: dans 
mon domaine, j'ai beaucoup ap- 
précié les quatre congrès qui grou- 
pérent presque toutes les institu- 
trices des environs pour des dis- 
cussions intimes sur des points de 
pédagogie, durant deux jours. 

Je souhaiterais volontiers qu'ils 
se continuent. 

Et je termine ma tâche de visi- 
teur d'écoles pour l'Association 
Je remercie Dieu d'avoir eu cette 
occasion unique de parcourir nos 
paroisses pour y voir fonctionner 
l'organisme du petit Département 
d'Education qu'est l'Association 
d'Education des Canadiens-fran- 
çais du Manitoba. Quels contacts 
intéressants avec les nôtres, pris 
sur le vif, avec leurs efforts de 
tous les jours dans la solution des 
problèmes les plus complexes 
mais qui leur semblent tout sim- 
ples! 

Q 
tre, on constate des lacunes, des 
déficiences; on s'aperçoit bien 
de petites misères chez nos Ca- 
nadiens français. Mais quand on 
jette un coup d'oeil d'ensemble; 
qu'on contrôle son impression 
d'ensemble, on se dit: est plus 
» merveilleux, c'est providen- 
”, En plus du programme de 
un programme de religion 
et de françe Et on le couvre 
assez bien pour que les élèves 
puissent, après le VIlème grade, 
savoir autant de français que les 
élèves de la province de Québec 
après leur Vieme année! Et l'on 
aime assez le français pour qu'on 
veuille à tout prix avoir un poste 
de radio! N'y a-t-il pas, dans l'é- 
rection du poste CKSB la preuve 
certaine que l’Association a reussi 
sa tâche? CKSB n'est-il pas un 
magnifique courennement de 
l'oeuvre de l'Association d’'Edu- 
cation? 

Si l'Association eut manqué son 
entreprise, il n'y aurait pas eu de 
français dans les écoles; il n'y en 
aurait plus dans les foyers: et des 
foyers anglicisés n'auraient pas 
fourni $60,000. pour entendre une 
langue qu'ils n'auraient pas com- 
prise. 

On peut ne pas être familier 
avec tout l'organisme de l'Associa. 
tion d'Education, on doit cepen- 
dant avoir la conviction profonde 
qu'elle est une machine nécessaire. 

Programmes, contrôle par les 
visiteurs, concours annuel, forma- 
tion des normaliennes, 
ment de nos commissaires d'éco- 
les, revendications auprès du Dé- 
partement, voilà une partie de la 
tâche qui incombe à l'Exécutif 
de l'Association. 

Machine nécessaire à laquelle 
tous Jes Canadiens français doi- 
vent s'intéresser pour voir à l'é- 
quilibre de tous les morceaux; 


pour l'améliorer, si possible. Dans 
cet esprit, on pourra parfois ex- 
primer de la critique, elle sera 
te 


ijours sympathique et construc- 


les eleves qui savent le nom de; tive, 


l'indifférence | 


les élèves qui! 


uand on va d'une école à l'au-| 


groupe- 


: 
: 


! 


Ÿ 
2 

Deux écoliers, Alice Michaud, de l'école St-François-Xavier, ensemble pour 

et Marc-Aibert Marion, de l'Institut Collégial Provencher, ont pré- Tous les journaux nous accordé- 

senté à M. Marion les hommages des écoliers. Le jeune Marion a rent gratuitement l'appui de leur 


lu l'adresse et la petite Michaud a présenté la bourse. 


| Repport du Comité d'Organi-| 


| sation, par M. W. Raymond 


Organisation et finances 

Le comité d'organisation et de 
finances est chargé de la percep- 
tion annuelle, du Sou de l'Eco- 
lier, du concours de français, des 
congrès régionaux et pédagogi- 
ques, ainsi que du Grand Congrès 
qu'il tient tous les deux ans. Il 
réunit aussi les commissaires de 
française, profitant pour 
le faire de la convention annuelle 
des commissaires d'écoles de la 
province. Il passe enfin en revu 
les prêts accordés aux normalien- 
nes canadiennes-françaises 

Les membres de ce comité se 
réunirent dix-sept fois pour pren- 
dre les dispositions nécessaires à 
ces divers mouvements. 

Percéption annuelle 


it 
1e 


lang 


La 


perception de l'année 1945 ! 


rapporta $4,091.40 contre $4,246.48, | 


l'année précédente. Elle accuse 
donc une légère diminution que 
peuvent expliquer quelques chan- 
gements de curés de campagne, 
effectués l'automne dernier 

Il y a lieu de se demander ici 
si l'on a droit d'être satisfait du 
résultat des perceptions annuel- 
les.” Nous he pouvons pas nous 
en réjovir. En effet, si l’on consi- 
dère que dix mille familles cana- 
diennes-françaises habitant nos 
paroiss 
tenir 1 mouvement national 
qu'est l’'A.C.F.M. il se trouve que 
la moyenne contribuée par cha- 
cune varie entre trente et trente- 
cinq sous. Or, trente sous équi- 
valent à peine à un paquet de ci- 
garettes, et ne suffisent pas à se 
payer deux bouteilles de bière! 
La comparaison, pour être désa- 
gréable, n'en est pas moins vraie. 

Faudrait-il attribuer cet état 
{de chose à l'insouciance des nô- 
tres? Nous devons à tout le moins 
|avouer que notre jeunesse au tra- 
|vail semble se désintéresser tout 
à fait de cette question vitale, Et 
il est hors de doute, peu impor- 
{tent tous nos autres tracas, qu'un 
lobjectif de $10,000.00 par année 
ne serait point considéré comme 
un impôt par de véritables pa- 
triotes, 
Le Sou de l'Ecolier 


est pour remédier à une telle 
insuffisance de la part de nos jeu- 


»s organisées doivent sou- | 
| foyers, 


| 


nes que l'Association, il y a quel- | 


ques années, avait pris l'initiative 
de les inviter tous à verser la som- 
me modique d'un sou tous les mois 
l’année scolaire, afin de leur 
inculquer l'esprit de sacrifice, et 
de leur montrer ce qu'il en coûte 
pour produire des hommes de de- 
fidèles aux institutions ca- 
tholiques et francaises, 

De ce système établi, il résulte 
que nos enfants auront fait mon- 
ter le rouge aux fronts de leurs 
ainés qui travaillent, et qu'ils au- 
ront prélevé relativement plus 
que nous, les parents, pour la cau- 
se de l'Education. 

Nos écoliers, par leurs petits 
versements mensuels accumulés 
ont fourni, durant le terme sco- 
le de 1944, le robuste montant 
de $653.00. En 1945, ces modestes 
contributions atteignaient le 
chiffre imposant de S1,042.50. 
C'est bien, n'est-ce pas. le quart 
de la perception annuelle? 

Comme vous le savez sans dou- 
te, l'Association remet ensuite à 


de 


voir. 


| pourquoi 


Allocution prononcée par 
M. Raymond Denis 


Mesdames, Messieurs, 


C'est un très grand honneur 
pour moi, nouveau Québecois, que 
d'avoir le privilège de vous ap 
porter à vous, Franco-Manito 
bains, le salut fraternel du Comité 
Permanent de Ja Survivance 
Française 

Le président général, M. le doc- 
teur Blanchette, devait diriger lui 
même notre délégation, mais au 
dernier moment il en fut empé- 
ché et il" l'a profondément regret- 
té. 11 m'a chargé de présenter au 
Congrès de l'Association d'Edu 
cation qui siège actuellement, au 
poste de Radio-St-Boniface, à tout 
le groupe Franco-Manitobain, ses 
meilleurs voeux de succès. 

C'est en son nom, au nom du 
Comité Permanent, au nom de 
la nrovince de Québec que je vous 
félicite, Franco-Manitobains, que 
je félicite vos chefs, d'avoir su 
mener à bénne fin la construction 
de votre poste Radio-St-Boniface, 
oeuvre magnifique et indispen- 
sable de salut, 


Vous avez été menacé dans vos 
écoles et pour sauver votre jeu- 
nesse vous avez créé il y a 30 ans 
votre admirable Association d'E- 
ducation. 

Vous étiez menacé dans 
et en accord avec les au- 
tres provinces, vous avez résolu 
de créer vos postes de radio, Le 
projet était grandiose, il rencon- | 
trait des obstacles qui paraissaient 
insurmontables; tout bas on disait 
qu'il était irréalisable, Mais on n'a 
pas l'habitude de céder dans l'ou- | 
est et encore moins de capituler. | 
Les trois provinces des prairies 
travaillèrent en commun, dans u- 


vos 


ine union absolue qui, j'en suis | 


sûr, se continuera. Si on ne pou- 
vait pas construire immédiate- 
ment les quatre postes qui sont 
nécessaires pour atteindre tous 
les groupes de l'ouest, on en cons- 
truirait au moins un, et il était 
convenable que celui-là fut situé 
à St-Boniface, berceau de l'Eglise 
catholique de l’ouest, La construc- 
tion de Radio-St-Boniface est un 
ténmioignage de la ténacité de vos | 
chefs, mais aussi un témoignage 
de la largeur de vues, et de la 
solidarité nationale des groupes 
français des autres provinces, 
Radio-Saint-Boniface remplira 
dans vos foyers, dans'vos familles 
le même rôle capital que joue 
l'Association d'Education dans la! 
vie scolaire de votre groupe; il 
est indispensable à votre survi: | 
vance nationale et religieuse. C'est 
le Comité Permanent, 
aidé puissamment par les sociétés 
St-Jean-Baptiste et spécialement 
par celle de Montréal, a été heu- 


|reux de répondre à l'appel de 


| Radio-Ouest, comme il avait ré- 


chacune des écoles qui ont con- | 
tribué au Sou de l'Ecolier, 60% ! 
| Québec que les 700,000 Acadiens 


de la somme qui y fut recueillie, 
afin d'alimenter en volumes ou 


en disques les bibliothèques ou 


met même à ces écoles, si elles 
ne l’ont déjà. de se procurer un 
appareil de T.S.F, ou un phono- 
graphe. C'est là une conséquence 


pondu il y a trois ans à l'appel 
de l’Acadie en vue de fonder làa- 
bas un journal quotidien de lan- 
gue française. 

Québec a des devoirs à rem- 
plir envers les minorités canadien- 
nes-françaises, et si entraînée 
dans les luttes politiques trop pas- 
sionnées, la viellle province a par- 
fois oublié son rôle, c'est avec 
un immense plaisir que je cons- 
tate qu'il s'est produit depuis 
quelques années une évolution 
bienfaisante à ce sujet, 


On réalise de plus en plus dans 


ou Canadiens Français qui habi- 
tent à l'extérieur appartiennent 


les discothèques scolaires, On per- | à la même grande famille françai- 


se. Ils forment comme un prolon- 


| gement de l'influence de Québec 


de l'effort patriotique, conséquen- | 


ce des plus réconfortantes et qui 
augure le plus favorablement 
pour l'avenir, 

Plusieurs congrès régionaux et 
pédagogiques eurent d'heureux 
résultats, et nous sommes heureux 
de le signaler ici. 

Remarques 

En terminant, qu'on nous per- 
mette, à la veille des élections des 
commissaires d'écoles de notre 
province, de conjurer MM. les 
Cons-essistes, de veiller à se choi- 
sir des hommes soucieux du sort 
| de leurs enfants, en ne participant 
en aucune façon à l'élection d'un 
protestant. ce qu'on a vu parfois 
pour satisfaire à une certaine ran- 
cune, Qu'il est pénible pour l'Exé- 
cutif de votre Association de cons- 
tater ce qui se passe dans certains 
de nos districts scolaires! 

M. Charland Prud'homme, tré- 
sorier, qui fait partie du coinité 
d'organisation et de finances, vous 
présentera son rapport financier 
de l'Association. Ceci me dispense 


Au point de vue commercial ils en 
sont les meilleurs clients. Une dé- 
faite française, une capitulation 
dans une province ou dans l'au- 
tre, atteint directement la vieille | 
province. Le Comité Permanent 
de Ja Survivance française n'est 
pas étranger à cette évolution, et 
Je tiens d'ici à l'en remercier sin- 
cerement moi qui appartiens en- 
core par toutes les fibres de mon 
coeur à nos groupes de l'Ouest, 
La présence ici ce soir de Son 
Eminence le Cardinal Archevéque 
de Québec est une preuve mani- 
feste de la place qu'occupe dans 
le coeur de nos amis de l'Est, les 
minorités canadiennes-françaises 


| de l'Ouest, sans exception de pro- 


vince 
C’est pourquoi à l'appel de Ra- 


| dio-Ouest, appel transmis par les 


de vous parler de finance, alors ! 


je coupe court 


HUILE DE CHARME No 100 
Portum pur d'Orient 


Exquis, mystérieux, dura- 


ble, Bouteille 1 dr 
5100, par malle, port 
payé (par C.O.D, 
$1.25), Emballage dis- 
cret, garanti, Common- 
dez à 


PARFUMERIE IDEALE, ENRG. 
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soins du Comité Permanent de la 
Survivance Française à tous les 
diocèses de l'Est, à toutes les pa- 
roisses, on à répondu si généreu- | 


Protégez 


[ration basée 


utes grandes les 
avert les 


sement, ouvrant to 
bourses comme on avait ot 
coeurs 

Ce fut ]à-bas l'union sacrée au- 
tour de votre cause. Il était inad- 
missible que sans notre confédé- 
sut l'er tente entre 
deux races, des petits Canadiens 
Français, des petites Canadiennes 
Françaises ne puissent pas enten- 
dre à la radio, des syllabes fran- 
çaises, des chansons françaises, des 
prières en français 

Nos Evéques, t 


us nos Evêques 


furent admirables parce que 
mieux que d'autres sont à mê- 
me de mesurer l'influence de la 
radio sur la jeunesse, et l'influen- 
ce de la langue sur la conserva- 
tion de la foi. Ils nous ont donné 
tout leur appui au cours de notre 
campagne et je leur en suis in 
finiment reconnaissant Dans 
nos comités d'honneur, dans nos 
comités de souscription on ren- 


le tou- 


contrait des représentant 


tes les classes de la société, de tou- 
tes les couleurs politiques, ad- 
versaires de la veille, travaillant 

l'oeuvre commune 


publicité. Ce fut une splendide ma- 
nifestation de solidarité nationa- 
le à travers tout le pays autour 
de Radio-Ouest, Et le résultat de 
tout ceci ce fut la construction 
de votre poste Radio-St-Boniface, 
Evéñement historique entre tous, 


puisque c'est le premier poste de 
Radis française en de s de Qué- 
bec. C'est une distinction de la- 
quelle vous avez le droit d'être 
fiers, mais c'est aussi pour vous 
une tres lourde responsabilité 
Lourde responsabilit e que 
la construction de postes 
dépendra de la rét vôtre, 
On attend avec anxiété en Saskat- 
chewan et en Alberta 1 résul- 
tats de votre expérience. Ce n'est 
pas seulement l'avenir de votre 
posie que vous avez entre les 
mains, cest en même temps l'a- 
venir de tous les autres postes, Il 
vous appartient de prouver que 
les postes de Radio françaises sont 


viables dans l'ouest, Mais j'ai con- 
fiance dans la prudence et dans 
e sens des affaires de vos chefs. 
ls ont déjà fait leurs preuves, ils 
ne failliront pas à la tâche 

Quant à vous qui m'écoutez 
ce soir à la radio, vous avez aussi 
votre devoir a remplir envers le 
poste, Les maisons d'affaires, qui 
par leurs annonces lui permet- 
tent de vivre, ne continueront à 
annoncer que si elles y trouvent 
leur compte. C'est à vous de fa- 
voriser ces maisons d'affaires par 
vos achats, et de prendre les 
moyens de le leur faire savoir, 

Ecrivez souvent pour dire vo- 
tre approbation des programmes. 
Ce sont, je le sais, des recomman- 
dations qui vous ont déjà été 
faites, et si je les reprends à mon 
compte, c'est que je désire de 
toutes les forces de mon âme la 
réussite de votre poste, qui est 
nécessaire pour permettre la cons- 
truction des autres postes 

Ces postes, ce sont les complé. 
ments indispensables de votre ar- 
mature de défense nationale, 


Aux séances du Congrès d'au« 
jourd’hui, les délégués de Québec 
#ænt été vivement impressionnés 
par le nombre des congressistes 
et par l'importance des questions 
traitées. C'est un congrès qui fait 
honneur à votre Assoaiation d'E- 
ducation, Et planant par-dessus 
l'atmosphère des séances, il me 


semblait apercevoir les grandes 
figures des glorieux disparus; 
quelques-uns de ceux qui par 


leurs luttes ont permis les triom- 


phes d'aujourd'hui: les Proven- 
cher, les Taché, les Langevin, les 
Prendergas, les Prud'homme et 
d'autres encore qui du haut du 
ciel intercédent et prient pour 
vous. 


Et faisant un rapprochement a- 
vec les vivants, chefs d'aujour- 
d'hui, dont quelques-uns ont dé- 
jà leurs noms dans les pages de 
votre histoire, les Béliveau, les 
Marion auquel vous rendez cette 
année un hommage bien mérité, 
le chef actuel de votre diocèse, 
Mgr Cabana qui suit les traces de 
ses illustres prédécesseurs, et plu- 
sieurs autres encore que vous con- 
naissez bien, je constate que les 
chefs d'autrefois ont de dignes 
successeurs, Un groupe si bien di- 
rigé qui nous donne un spectacle 
aussi émouvant que celui du con- 
grés d'aujourd'hui peut subir des 
défaites passagères, il ne peut pas 
disparaitre, Le drapeau de la race 
est entre bonnes mains, Manitoba 
Français, tèrre classique des lut- 
tes sublimes librement consenties, 
au nom de Québec je te salue! 

C'est parce que la vieille pro- 
vince en est convaincue qu'elle a 
avec l'Ontario Français souscrit 
au dessus de $200,000. C'est parce 
que vous en êtes convaincus vous- 
mêmes que dans les trois provin- 
ces vous avez fait des sacrifices 
pour leur construction, I] faudra 
maintenant les faire vivre et con- 


sentir, s'il le faut, de nouveaux 
sacrifices. La cause en vaut la 
peine. 


Mais je n'ai pas d'inquiétude. 
Dans une province où légalement 
le Français est banni de l'école, 
mais où il se tient publiquement 


des examens de Français, dont 
les résultats paraissent en pre- 
mières pages de votre journal; 


dans une province où le Français 


est banni de l'école, mais où on 
trouve des visiteurs pour veiller 
à l'enseignement de ce même 


français; dans une province où de- 
puis 50 ans on subit bien des lut- 
tes sans jamais capituler, le pos- 
te Radio-St-Boniface est en par- 
faite sécurité, et je lui souliaite 
longue, très longue et très heu- 
reuse vie, 


MAISON contre le feu, tout son 
contenu, au moyen d'une police 


flottante protégeant votre avoir 


VOTRE 


personnel, 
AUTO, avec une assurance 


cautionnement d'auto et une 
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UMERO 24 | 
Tu espéra que M. Terrenave pc urrait fa- | 
er la Haute Liqu lenanda la mère, quand 
fut seule avec sa fill "était une pensée bien | 
érique 
C surgit pu être nnaîit la botaniqt | 
fait de ses étude à lé e forestière con- 
a e 5 a ret 1vet es | 
nte ndiquée pa Mage, . .. Î 
Tu as entendu ce qu'il a dit. Du reste, cela 
a pas grande importance, pour toi au moins Tu 
t < l'élixir de volonté maintenant, | 
be . murmura Sylvie. | 
{ 
p en 1556 mère en lui disant bon- | 
“elle se retira dans sa chambre et de là passa | 
’ | 
ge itre it toujours dans la | 
’ petits nnait à la pièce mi- | 
in ect . : | 
ge i nt à « ( i demanda de 
ter der ‘ blème angoissant 
posait devant « | 
e pr Dieu p e le projet de Pierre put | 
et {ax léfinitivement dans la bonne | 
e; mais elle eff 1 l straction de | 
e espérance p Elle {rit le sacrifi- | 
‘ n à et ce de tout +», en échange | 
cette ice nsigne 
Cependant son coeur ple rit à liée du départ | 
Jean, qui serait peut-être la conséquence des 
ordailles de Pierre et de Blanche » souffrait | 
vantage encore de la douleur qu'elle prévoyait 
x celui qu'elle aimait et dont elle ailait être 
nstrument 
Pourtant l'espérance est si tenace au fond du 
eur que parfois, elle sentait son âme se détendre, 
nme dans l'attente d'un avenir heureux 


CHAPITRE IV 
baptême de la petite LA » eut lieu le len- 


simplici- 


Le 
nair 


dans l'église du 


les choses vraiment grandi 
un in rougeaud, 


a filleule, la fidélité et l'atta- | 


Gr 
omit au nom de 
hement à la loi de Dieu. Peut-être, 
ensa-t-il qu'il n'avait pas toujours bien tenu lui- 
ême les engagements qu'il prenait pour une au- 
re. Mme de Barel dont la piété était profonde, of- 
rit avec ferveur l'enfant dont elle devenait la mè- 


Antoine andiean 


en son ame 


e spirituelle. 

Après la cérémonie, Sylvie rapporta l'enfant à 
a mère et lui conta avec émotion la simple céré- 
nonie: Marguerite embrassa avec tendresse la nou- 
elle chrétienne et se promit de l'élever selon la 


oi divine, 

Puis, tout rentra aussitôt dans le train-train 
ournalier, et Mlle de Barel, qui s'était informée | 
e matin de la santé de Blanche, avait annoncé son 
ntention d'aller la voir dans l'après-midi. Elle 
ommença à penser à tout ce qu'elle dirait et com- 
nent elle présenterait le mieux possible le plai- 
loyer de son frère. 

Pierre se montrait nerveux. Il sentait que, ce 
our-là, son avenir tout entier allait se jouer, Au 
epas du midi, sur ie conseil de Sylvie, il parla à 
a mère de ses projets. Celle-ci ne pouvait pas ima- 
tiner que son fils, dont elle avait bien oublié dé- 
1 les égarements, pût être repoussé par celle qu’il 
imait: aussi, elle l'encouragea vivement dans ses 
Elle aimait Blanche et estimait beau- | 
Le jeune homme se trouva 


spérances 
oup Mme Espinasse 
ort remonté par l'acquiescement maternel. Il en | 
levint plus impatient encore et commençait à tour- 
nenter Sylvie pour qu'elle avançât l'heure de sa 
isite, quand une heureuse diversion vint à lui. | 
Le petit Sébastien, le berger de la ferme, accou- 
it tout haletant, parler à son jeune maître: 

Les moutons arrivent, s'écria-t-il, du plus 

in qu'il l’aperçut dans les allées du jardin. Si- 
non de la Bastide les a vus s'engager dans le che- | 
nin qui vient de Mézan! | 

Comment! Ils arrivent comme cela, sans pré- 
venir! ,..s'étonna Pierre, ; 

Le maire dit maintenant qu'il en a eu avis 
lepuis avant-hier, mais que, occupé à ses vendan- 
Les, il a oublié de le dire, Heureusement, chez nous, 
n s'y attendait et tout est prêt, 

Pierre rejoignit sur le chemin les propriétaires | 
lu pays qui allaient à la rencontre de leur trou- 


eau, 


de Cervières, comme tous ceux 
ies communes de Provence, louaient chaque an- 
ntagne où des bergers emmenaient les 

utons passer En 
&venaient et pâturaient 
dans les grands 
ait. Beaucoup vendaient leurs n 


habitants 


\ée une nu 
automne, les troupeaux 
pendant 


l'été 
plusieurs mois 


blé, où le 


chamns de haurne de 


utons avant 


\ mauvaise saison pour éviter un hivernage:; d'au- 


es les conservaient dans les grandes bergeries ! 
i voisinent avec les maisons et dont le grenier | 
ntient la provision de fourrage. | 
Pierre retrouva Louiset parmi les hommes du | 
ve 
Eh bien! voilà donc l'automne qui vient, | 
i dit-il avec la bonne grâce q faisait aimer de | 
s. Cela arrive bien pour sque notre | 
endange est finie et que le lans la cave 
Eh oui, Monsieur. Cela : re mieux 
1e vous ne dites, car c'est le bapté- 
ne de ma petite, Les brel ] ‘aux vien- 
ent quasimer petite maîtresse: ne | 
is semble- € c'est une douce 
»se et d'un bon présage p 1 prospérité de | 


année? 


- C'est vrai, Louiset I fêter ce jour 
veux que, si queique enis trouve mettre |} 
as aujourd'hui, l'agneau devien la propriété | 
le votre petite Louisette eetn ur ont | 
ffert des cadeaux à en se 
nt fait encore, Ce sera le mier s ndrez | 
es bêtes rinteraps et cela mmencera la | 
le vot né 
Et s'il n'y en a point? demanda Louiset d'un 
perplexe | 
ll y en aura certainement, répondit. le jeu- | 


tant les brebis met- 


en riant. 3i pou 


op de m nté, nous 


lomme 


auvaise vo verrons à dé- | 
d'un autre arrangement 


— Merci bien, Monsieur, conclut le fermien, | 


HERMON 


qui vit bien qu'en tout état de chose il ne perdrait 
rien. 

Mais il n'était plus temps de parler 
houleuse des moutons envahissait tous les chemins | 
de la colline, On voyait, par devant les 
ânes, dont les sonnailles faisaient entendre des 
sons graves ou argentins. Derrière, boîtillant un 
peu, les brebis formaient une tre upe gr sâtre, que | 
dorninaient de ci de là les cornes tordues des bé- 
liers. 


La marée 


marcner 


| 
| 
| 


Les chiens noirs et actifs couraient tout à l’en- | 
tour, ramenant dans le droit chemin les indiscipli- | 
nés ou égarés. À l'arrière, les agneaux suivaient 


leur mère à la mamelle alourdie et formaient des 
taches blanches dans l'ensemble gris du tri 
La tête ingénue des derniers-né: t d 


ortait des 
saces que les bergers portaient en bandouillère, 


ipeau. 


be- 


Déjà les propriétaires avaient rejoint les con- 
ducteurs et demandaient des nouvelles de leurs 
bêtes. Brûlés par le soleil, les gard qui avaient 


passé tout l'été en montagne, riaient en revoyant | 
le village et les figures connues. Leurs amis leur 
donnaient de larges poignées de mains et même 


les embrassaient, à la mode provençale 
Bientôt, toutes les bêtes se trouvèrent 


sur la place du village, où chaque fermier vint 
reconnaitre son troupeau particulier, le dégager | 
des autres et, à grand renfort de chiens, de bà- | 
tons et de cris, le diriger vers ses terres et sa ber- 
gerie | 

Le pays était inabordable, L'odeur aigre des] 


moutons se répandait tout à l’entour; partout on 
se heurtait aux bêtes affolées qui, leur toison plei- 
ne encore des herbes de la montagne, attendaient 
en bélant qu'on les dirigeât vers leur domicile re 
l'hiver 

Sylvie qui s'était promis d'aller au presbytère 
dès le début de l'après-midi, vit bien qu’il lui fau- | 
drait attendre un peu encore avant de remplir sa 
mission. 

Après s'être rendue à la ferme de Sainte-Agnès, | 
où elle trouva tout en ordre et Marguerite heu- | 
l'eil ile non. | 


sa fillette auprès d'elle, e 
qu'elle sentait mon- 


reuse et calme, 
da, pour tromper la nerv 
ter en elle, de faire un long tour dans les bois 
rendre au village. 


osité 


avant de se 

Les grands chênes lui furent accueillants. Sur 
le sol caillouteux elle s’avança au hasard, laissant 
la paix descendre en elle, avec la nuit verte de la 
forêt, Sous cette voûte qui faisait penser aux 9gi- 
ves d'une cathédrale, une prière et une offrande 
montèrent de son coeur: 

…— Mon Dieu, disait-elle mentalement, je remets 
entre vos mains ma vie et tous mes espoirs. C’est 
vous qui êtes le maître de nos destinées et qui les 
menez, selon ce que vous jugez le meilleur. Fai- 
tes que toujours je cherche d’abord à agir selon ma 
conscience et votre volonté. Je ne sais ce qu'il ad- 
viendra de cette demande que je vais faire au nom 
de mon frère: ce sera peut-être, pour lui le bon- 
heur et le salut; pour moi .., je ne sais, il se peut 
que ce soit le départ de celui que j'aime. Faites 
que sa douleur soit consolable; que, là où il ira, i! 
puisse trouver une épouse digne de lui. 

Les larmes brusquement jaillirent des yeux de 
Sylvie, tandis qu'elle faisait cette demande hé- 
roïque, Dans la solitude absolue qui l'environnait, 
elle se donna licence de pleurer quelques instants, 
et son coeur en fut soulagé. 

Puis elle essuya ses yeux et, prenant un sentier 
qui la ramenait vers Cervières, elle alla vers son 
devoir et son destin. 


CHAPITRE V 
Un pas pressé, derrière elle, la fit se retourner, 
au moment où une voix connue l’appelait: 
— Mademoiselle Sylvie, disait Jean Terrenave, 
la rejoignant, vous voilà bien solitaire! Ne 
craignez-vous pas les mauvaises rencontres? | 


— Il n'y en a point à redouter ici, dit la jeune 
fille, en s’efforçant d'apaiser les battements de 
son coeur qui, indocile à sa volonté, rendait sa 
respiration haletante et faisait monter'à ses joues 
une rougeur d'émotion, 

— Vous avez voulu, sans doute, fuir l'envahis- 
sement du village par la gent moutonnière. J'a- 
voue qu'après les premiers moments j'ai eu assez, 
moi aussi, de contempler le spectacle, curieux ce- 
pendant, du retour au bercail de tous ces voya- 
geurs. La poussière que soulèvent leurs petits 
pieds finit par être envahissante et désagréable, 
On est mieux dans les sentiers de la forêt, 

— C'est cependant au village que je retourne, 
observa Sylvie avec un sourire voulu, J'ai à faire 
à la cure. ) 

— Eh bien! dirigeons-nous lentement de ce cô- 
té, On a encore peine à se frayer Un passage sur 
la place de l’église; du reste, il n'est pas tard: qua- | 
tre heures tout au plus. 

(| 
1 


La présence du jeune homme, ses paroles qui | 
respiraient une paisible joie, agissaient sur l'esprit 
de Sylvie, calmant sa pensée, adoucissant toutes | 
choses autour d'elle, Une 
l’'enveloppait et elle sentait la confiance monter 
en son coeur, plus qu’elle ne l'eut cru possible 
quelques instants auparavant 


mpression de protection 


Instinctivement son pas ralentit @ncore et mê- 
me, tournant dans un 
lieu des jeunes arbres, elle invita son compagnon 
à la suivre. 

— Je suis sûre, lui dit-elle, que vous ne connais- 
sez par la Fontaine du Bois. C'est un de nos plus 
jolis coins, caché qu'il faut être 
du pays pour le découvrir | 

— Bien des beautés sont cachées, dans ce pays | 
et, ce m'est un sujet de surpi le- | 
puis que j'ai appris à voir le dessous des 
La nature a des secrets et les âmes sont mysté.- 


sentier à peine frayé au mi- 


mais il est si bien 


n méinsoït F 
ises continueles, de- 


10ses. | 


rieuses 


— Vous parlez ainsi, répondit la jeune fille, en 


s'efforçant de rie, pour dissimuler la douce im- 
pression qui montait en e qu'hier, vous 
n'avez pu arriver à découvrir entièrement le se 
cret de l'Alchimiste | 
- Singulière chose que cela! J'aimerais à en 


connaître plus long sur la Haute Liqueur du vieil 
Albertorius, 
— Je puis vous en faire des révélations à ce 
sujet bien que je ne sache pas tout. | 
(A suivre) i 


LA CIBERTE ET LE PATRIOTE 


session et 


mais 


questions 


+ Le “Red Ensign” 
serait choisi comme 


_ drapeau officiel . . . 


(Suite de la première page) 


coopératives. 


contrôles. 


ge 


fre 


sures 


feuilleton. 
cependant que 
taient des projets de loi, ie gou- 
vernement en inscrivait de nou- 
veaux. Le comité des anciens com- 
battants qui travaille sans relà- 
che depuis la première session du 
présent parlement aurait pour sa 
part une douzaine de projets de 
loi à soumettre dont quelques-uns | 
inscrits au feuilleton. 
Parmi les nouvelles mesures que 
M. King a annoncées, il en est 
plusieurs qui revêtent une impor- 
tance considérable, 
celle qui a trait à la réorganisation 
des divers ministères de la ” 
se nationale. 


sont déjà 


Nouvelle 


Guerre 
Mondiale 


reflux 


Paris 


les 


et le 


€ 


| “Ces images existent 
en vues de projec- 
tion pour écoles, 
Chez Mase, 33, Bou- 
levard Saint-Martin, 


D 


de rentrer 
ils doivent aussi 
leurs électeurs et le débat 
budget constitue une belle occa- 
sion de soulever une foule de 
d'intérêt local. 
Questions importantes 

Le budget de M. Iisley renfer- | 
| me d'ailleurs tant de propositions 
| litigieuses qu'il sera difficile pour 
jles députés de persévérer dans | 
| leurs bonnes résolutions et de se | 
contenir lorsque l'on discutera des | 
questions qui leur tiennent à coeur | 
et qui se prêtent fort bien à une 
exploitation électorale. Les con-| 
servateurs ontariens seront forte- 
| ment tentés de faire la bataille 
sur les relations fédérales-provin- 
ciales et les CCF. ne 
guère s'abstenir de se porter vi-| 
goureusement à 


Session 
Le programme législatif que le | 
premier ministre King a exposé | 
à la Chambre vendredi 
est tellement chargé que les dé-| 
putés ne peuvent guère plus en- 
tretenir l'espoir de terminer leur 
travail avant la fin de l'été, quel- 
que bonne volonté qu'ils puissent 
y mettre. Il semble bien que l'on 
ait évité un grand débat sur les 
pouvoirs extraordinaires L 
M. King a fait savoir | 
aux partis d'opposition que 
gouvernement aurait 
iégislation abondante et compli- 
quée à soumettre s'ils ne voulaient 
pas consentir à prolonger de 45 
jours la vie du bill 15 qui prolon- 
pouvoirs extraordinaires 
du gouvernement jusqu'à la ses- 
sion de 1947. Les ch 
d'opposition ont accepté son of- 
gouvernement se 
tentera donc d'un léger amende- 
ment à la loi des pouvoirs ex-| 
traordinaires de 
serait voté pratiquement sans dis- 
“ussion. 
Mesures secondaires 
La Chamore a disposé la semai- 
ne dernière avec une remarqua- 
ble diligence de la plupart des me- 
secondaires 
Au fur et à mesure | 


La part des C.-F. 

Les Canadiens de langue fran- 
caise, dont La représentation 
dans le haut-fonctiennarisme fé- 
déral était déjà pourtant rédui- 
te à sa plus simple expression, 
viennent d'encaisser une nou- 
velle perte d'influence par sui- 
te d'un projet que le ministre 
du travail, M. Humphrey Mit- 
chell, à fait voter en vitesse la 
semaine dernière. Nous n'avons 
plus un seul sous-ministre de- 
puis l'hiver dernier, mais nous 
avions conservé la présidence 
de l'importante Commission de 
| l'Assurance-chômage  qu'oceu- 
| pe M. Louis Trottier, Le minis- 
tre du travail et son sous-minis- 
tre, M. MacNamara, qui avaient 
| rattaché directement à leur mi- 
| nistère jes services de place- 
ment de la commission pendant 
| la guerre, ont décidé de conser- 
| ver la haute main sur ic place- 
| ment qui représente plus de la 
| moitié du personnel et du tra- 
vail de la commission. Ils ont 
done préparé un projet de loi 
qui détache le service national 
de placement de la Commission 
de l'Assurance-chômage pour le 
rattacher directement an minis- 
tère du travail, 

Le projet de loi a été froidement 
accueilli au Sénat où M. Thomas 
Vien et d'autres de ses collègues 
{l'ont vivement critiqué. M. Mit- 
chell à alors décidé de recourir 
à une manoeuvre foudroyante. Il 
a retiré le projet de loi au Sénat 
r 1e sou 
ndements à la Chambre des 
Communes. La manoeuvre a plei- 
nement réussi et pris la Chambre 
par surpri M. Gleason Belzile, 
député libéral de Rimouski, a été 
le seul à protester contre ce cran- 
gement qui renverse l'économie 
| de la loi de l'assurance-chômage 
et rogne les ! oirs de l’un des 
seuls canadiens de langue fran- 
çaise qui occupe un poste supé- 


dans l'administration fédé- 


chez eux. 
songer à 
sur le 


peuvent | 


la défense des 


dernier | 


et les|Pou 


le 


toute une 


se 


(s des partis 


con- | lIEur 
| rale. 
Le’ drapeau 

Nous avons répété ici à plu- 
sieurs reprises que la question du 
drapeau dominerait toute la ses- 
sion de 1946. Et c’est bien le cas 
en dépit des efforts tentés par les 


transition qui 


inscrites au 


les députés vo- eeuse -- y s 
un train dans 


une heure -- 


notamment 


-en- 


X. — PARIS COUPE 


Mais une ville, entre toutes, doit soufirir en 
attendant ce dénouement, c'est Paris que plus 
tien ne relie à quoique ce soit du dehoïs, 

Les Alliés regnent en maîtres dans le ciel 
Dès l'arrière des lignes, on ne voit plus que leurs 
ailes. Petite, moyenne et grosse aviation en ont 
chassé les croix noires. Nulle d'entre elles n'ose 
risquer le combat, ni même sortir, C'est à peine 
si, à la fin de ces nuits d'été, on entend pariois 
queïque agent de liaison, précipitant sa mission. 

Chasseurs et bombardiers accourus d'Angieter- 
re sur la France, la Belgique et la Hollande, sans 
parier des puissantes escadres qui pénétrent au 
coeur de l'Allemagne, ont coupé les voies, les rou- 
tes, les ponts, mitraillant tout sur leur passage, 
et ne laissant parvenir au front de combat alle- 
mand rien de ce dont il a tant besoin. Le noeud 
ferroviaire qui est le coeur et le cerveau de toute 
la France n'existe plus: Paris et sa Ceinture. Plus 
une gare ne fonctionne, plus un train ne part, ni 
n'auive et les grandes gares réqgulatrices de pro- 
vince ne sont pas plus épargnées. Orléans, Tours, 
Le Mans, La roche, Amiens, Creil, depuis des 
mois restent inutilisables. 

Les convois allemands sur route n'osent plus 
re risquer, qu'avec prudence par les nuits les 
plus noires. 

Aussi l'immense Capitale qui n'a plus ni gaz, 
mi charbon, ni courant connait-elle des heures af- 
freuses; plus de lait pour les enfants: plus de 
légumes, plus de vitamines, plus de beurre, plus 
de vicnde. On vit de maigres réservez. Mais 
l'on demeure calme et compréhensif, Un flot de 
bicyclettes se lance, comme il peut, avec de bien 
piètres engins sur les routes; et quelques camions 
qui bravent les mitraillades en se couvrant d'illu- 
soires drapeaux blancs accomplissent des raids 
couageux qui, certes, ne sauraient prétendre sau- 
ver la capitale de la famine, 

Un immense espoir fait vivre, cependant l'énor- 
me agglomération ! Ainsi, on aura revu sous une 
forme, plus tragique encore le sombre excde de 
1240. Plus de vivres, plus de moyens de trans- 
port cette fois Des gens, de pauvres femmes 
aw:ont repris de lourdes besaces pour s'élancer 
vers des refuges non moins exposés, croisant sou- 
vent sur leur parcours ceux échoppés & l'enier 


mettre avec quelques | 


Vous êtes chan- ; t 


| depuis plusieurs semaines à 


| 


| 


| 


| 


iéputés de langue française p 
la faire remettre à plus tard. 1] 
semble que la crise du drapear 
doive éclater cette semaine 

Le comité parlementaire du 
peau avait suspendu ses 


our | 


te des pressions exercées sur k 
ministère par la députation qué- 
bécoise et l’on avait pu croire que 
l'affaire était enterrée. Il n'en 
est rien et les derniers renseigne 
ments obtenus portent à cr 

que le gouvernement a décidé de 
régler la question ævant la fin 

la session et de faire adopte 
“Red Ensign” comme drap 
ficiel du Canada. Le comité 
senterait son rapport inces 
ment et la question se d 


aisct 
au caucus libéral des cette se 
ne, Les partisans et les adver- 
saires de l’“Union Jack” se pré- 
parent à la lutte qui s'annonce 
ardente et qui pourrait bien pro- 
longér sensiblement la session. 


Les essais atomiques 
critiqués par Moscou 


MOSCOU — L'organe de l'ar- 
mée soviétique, “l'Etoile Rouge 


os Mot 


LT ST 


HOR1IZO 


PAGE TRETZA 


Croisés 


NTALEMENT ë popr entrer et sortir 


ux de 


dit que les expériences atomiques! 1-—-Arrêt br ue d Ja, on, au LL ' é 

de Bikini sont considérées commi israel Écdler x a nt À appeler 

“un geste agressif contre tous les | grimpantes — Chance. CRT _ .» Florence 

peuples du monde” par la press TS Senterme où | 1—Rend pâle Echec au rol 

démocratique mondiale ; “gi : $ st r | iles — Couvt t 
Le journal dit que les Etnts-| 4—Amortis 1e couleurs Que els Cheies do" canton (Mayenne) 


Unis se sont placés dans une posi 


tion hypocrite en menant F | 10—Confondr lramer, mas 
{manoeuvres militaires Solution du problème | 11—Ragoû nq — Crier, en 
bombe atomique” alors qu'ils d air à | parlant \ 
cutaient des usages pacifiq 1 précédent | VERTICALEMENT 
cette arme TETE TT SR RTS IE INT, 1--Celu! qui fait des nchers 
Le journal communiste “Pr [AJIIMIAINIT IR SILIEIN] | TRS n, SES PME CU, 
| da” commentait les essais dan |BILJE|MI1[SISJAÏNITIE] | be 
le même sens TETSITIE TISISI) Man A1 la t su- 
FRERE bis 1 | E bir Æ d'un 
EXPLOSION COMMANDEE A As \ aveo 
20 MILLES DE DISTANCE T su TS 
A BORD DU MOUNT-MCKIN EIR MP ei 
LEY — A la deuxième ex] en 
de Bikini, la bombe atomiq L RIA se, 
suspendue dans un récipient en P à us 
forme de ‘“bathysphère” 1 [RIT] | e jour 
chaland: l'explosion sera provo- L AITIE| s'unissant 
quée " un a. mr À phoniq ie) T| EÏRIII|EIZ| | ï Hum= 
émis d’un navire à 20 milles de —— ver — AvOIr 1 Fi 
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MARISE DUCLAU et sa famille 


moins 18 pieds sous l’eau, 


J'appelle un taxi Fr Réellement, 


endant que vo 


voir partir, 


Ce 


XL — L'ATTENTAT 


Le communiqué aïilemañd du 21 juillet 1944 
laisse apparaître dans la Colossale armature de 
guerre bhitlérienne une lézarde signifiçative: 

La veille, au grand Quartier Général du Fuhrer, 
un Colonel du Grand-Etat Major venu faire l'exposé 
quotidien de la situation militaire, dépose sous Ja 
table sa valise chargée d'un puissant explosif et 
la pousse vers le Chancelier, profitant d'un mo- 
ment d'inattention l'engin explose: le com- 
muniqué donne le Fuhrer comme très légèrement 
blessé (?) mais les généraux qui sont derrière lui 
sont si grièvement blessés que trois meurent le 
lendemain . . Ceux qui prenaient part à Ja 
conference se trouvent projetés à plusieurs mêtres 
par la fenêtre et leurs uniformes lacérés . . . 

L'auteur de l'attentat arrive par avion courrier 
à Berlin l'après-midi et tente avec quelques géné- 
raux de s'emparer du pouvoir. Goebbels méfiant, 
téléphone au G. Q. G.; le complot est éventé, 
Les cheis sont exécutés. 

Chose troublante, les pouvoirs les plus dicta- 
toriaux sont remis au Dr Goebbels pour la con- 
duite intérieure de la querre et une mission de 
haute police à Himmler, un des chefs les plus 
en vue du parti nazi 

Et le nouveau sous-dictateur de lancer aussitôt 
proclamations sur proclamations en employani 
d'une façon remarquable et constante le “je” et 
le ‘moi expressions personnelles du commande- 
men!. 

Qu'est donc véritablement devenu Hitier , , .? 


Le patriotisme, c'est l'abnégation indivi- 
duelle, La foi et le patriotisme sont les deux 
grands thaumaturges de ce monde. L'un et 
l'autre sont divins: toutes leurs actions sont 
des prodiges; n'allez pas leur parler de choix, 
de discussion, ils ne savent que deux mots: 
soumission et croyance. Arec ces leviers ils 
soulèvent l'univers. Ces deux enfants du Ciel 
prouvent leur origine à tous les yeux en 
créant et en conservant; mais s'ils viennent à 
se réunir, à confondre leurs forces et à s'em- 
parer ensemble d'une nation, ils l'exaltent, ils 


la divinisent, 
da: de MAdeditie 


Vous ai-je rendu heureux ? 


Samuel- 
on dirait que vous 
avez hâte de me 


Par McEvoy et Striebe 


Votre 
publie vous 
réclame, 


XH — LE FRONT DE L'OUEST S'ECROULE 


Or, c'est au même moment que la querre de 
position qui semblait s'éiablir en Normandie, se 
trensiorme en une guerre de mouvement de grand 
style: le 27 juillet, les Américains débouchent de 
Saint-Lô, prennent Granville, Avranches, atteignent 
Rennes le 4 août. Puis, de là, une colonne se 
dirige sur Brest, une autre sur Nantes et Saint 
Nazaire, tandis que de leur côté, les Britanni 
ques partis de Caen arrivent à bout d'une résis- 
tance particulièrement opiniâtre (qui a, d'ailleurs, 
longtemps immobilisé le gros des forces alleman- 
des) et se dirigent vers la Seine, face à l'est, 

Le 8 août au soir, Le Mans est libéré, le len- 
demain, les ponts sautent sur la Loir, Les dernie- 
res arrière-gardes allemandes qui ont pu refluer, 
se dirigent comme elles peuvent vers l'est en di 
reclion de Paris: la Forteresse Europe laisse appa- 
raitre une brèche gigantesque, Les Alliés dispo- 
sent maintenant d'un tremplin puissant pour don. 
ner la réplique au front de l'est qui continue de 
recevoir de formidables coups de boutoir. 

Le Feldgrau reprend, mélancolique, le chemin 
de Paris! mais dans une direction qu'il n'avait, 
certes, pas prévue |! 

Combien de temps les forces de l'Axe vont 
elles pouvoir préserver leurs pays respectiis de 
l'invasion? , , . Les comparses secondaires ne 
vont-ils pas quitier une partie qui semble, cette 
lois, définitivement compromise ? Car ce n'est plus 
la forteresse Europe qui est assiégée, mais bien 
la forteresse Hitler, elle-même, 


G.M. 


Je suis patriote sincère. Je porte au coeur 
la passion sacrée de l'honneur et de la pros 
périté de mon pays. J'ai le devoir de lutter, 
les armes à la main, contre l'envahisseur, et 
de toute l’ardeur de mes convictions, par la 
parole, par la plume, par l'ensemble des in, 
fluences dont je dispose, de m'opposer aux 
partis politiques qui, à l'intérieur, me pa- 
raissent être ne menace de décadence et de . 


ruine, 


Petites 
Annonces 


Tort: 2 sous par mot. 
Minimum: 50 sous per insertion. 


ANTEUR PROVINCIAL — Licence 
«A2. Confez-mai Vos ENCanS Pour 
bons résultats Télépho- 
bureau) ou à 254 
. +). ou écrivez à Alex. Coflestx, 
Boite Postale 161 Te À 

L e Porte, Prince-Albert, Sas. 
buresu de P Pet + 


Exc 


(ré- 


son à 254, Boulevard 
aré on trnrmédiate. Aussi 

de à chambres modernes; 4 
narni: es ses à 64000 par mois 
Tétévhoner à 206 130 


DRE 
4, pousse 


A VEX 
De 


re de 400 acres à Sie- 
bonne maison 
é presque neuve 


Fer 


artésien 


res. ét 
tes. trois grainertes VI 
Possession immédiate, | 

mptant ance 6250 00 

»ar année. Intérét à Sadresser à 
A. Régnier, 613, fee Meclntyre, 
Winnipez. Man. e75-12C. 
Le ! 

A VENDRE-Ferme de 310 acres à Ed | 
lles de Winnipeg sur ne route de | 

s saisons,  banne ison de 7 

bres ave pleine grandeur: sys- 

CA | [1 bonne étable; bonne ! 


61-12. | 
| 


| 


| 


1 


| 


| 
| 


Bénédiction d'un court de tennis 


! Dimanche dernier, on inaugurait au collège de St-Boniface un 


{coutt de tennis, qui fut construit grâce à un don de $600.00 que le | 


Conseil Provencher fit au collège de St-Boniface. On voit sur cette 


photo le R.P. L. Lafrenière, chapelain du Conseil Provencher, qui bé- | 


nit le court. On remarque également sur la photo, M. A. Côté, Grand 


PIN corsdit « faciles S'adresser à 
L-A. Régnier, 613, édifice Melntyre, 
Winmipez, Man e75-12C. 
A VENDRE n de camp un ca 
nspé , , 2 chaises droites ver- 
nies, grande f belle (garbage can), 
ne balançoire, une lessiveuse (boil- 
pe e + er nne ndition et 4! 
té pr Téléphoner À 201 406 | 
67-12C. 
A VENDRE- Cottage, insulé t neuf, 
prét À être trans S'adresser À! 
M. Ed. Boily, Richer, Man, Telephone 
Sn 1-1 673-13P 
A VENDRE--80 acres de terrain. bo 
tiage et étable, 50 acres en ture 
! nne 4 villes du v 
A4 t emin. Prix, 88% 
de scre. S'a ser à M. Ed. Boily 
Büicher, Mann. Téléphone 5 K 1-1 
673-13P 
ENCAN A LORETTE-Chez M, Jo 
Lecland. 10 vaches Holstein, 4 che- 
vaux, lieuse der moulin à foin 
râtena que tivate 1,000 pieds 
de pis e, wagon, trailer, Sarnedi le 
13 juillet, À 1 heure, Ed. Boily, en- 
canteur, Téléphone 5 KR 1-1 
673-12P 


Samedi le 20 juil- 


ENCAN à RICHER 
let, à 1 heure 12 têtes d'animaux 
machines agricoles, poules, rouirts 
2 chevaux, 4000 pieds de planche 
»te La terre de 160 acres, avec bon- 
nes bâtisses, sera offerte à vendre 
Fd Bolly, encanteur, Téléphone 
: R 1-1, 673-13P, 


CANADIENS FRANCAIS! Quand vous 


faites encan, encouragez les nôtres, 


Chevalier du Conseil Provencher, MM. Roland Couture, C. Lafreniè- 


E 


re 


et J, La Rivière, Son Honneur le Juge L.-P. Roy, le R.P. IL. Beau- | 


bien, S.J. directeur des jeux au collège, et le R.P., M. Dussault, O.M1A, 


| Dames de Ste-Anne 
| Avis 

| La neuvaine à sainte Anne com- 
| mencera mercredi prochain le 17, 
| après la messe de 8 heures. Elle 


tout en ayant un bon prix pour vos e 
marchandises. S'adrester à FA Holly. | se terminera par un pèlerinage à 
2 L n » “1. À 
ELL” rm a 613-13P | Ste-Anne des Chênes le 26. 
are > s | M.A.C. 
A VENDRE--1 acre de terre avec COt- | mm ———— — 
tage 14x24 prés du village Prix, | 
5550.00, S'adresser à Ed. Boily, Richer, ON DEMANDE-—Une cuisinière pour 
Man. Téléphone 5 R 1-1 673-13P.| emploi immédiat dans restaurant à 
| st-Vi tor Sask 15 Lt pe eh 
ON DEMANDE Deux jeunes filles! pas d'ouvrage Île soir S'adresser 
compétentes, bilingues, d'apparence Boite Postale 40, St-Victor, Sask. 
à able, Agées de 18 À 30 ans, po | ———© 7 
s'occuper de s pour une ! UNE CHAMBRE À LOUER — A St- 
son d'affaire avec comr Boniface, Accommoderait 2 jeunes 
sion. Pas d'expérience requise. S'a-| filles. Se t très convenable pour 2 
dresser à 406, Donalda Block, Winni- | £gardes-malades. Téléphone 205 653. 
pes, Man, 567-12P,| S'adresser à Odile Desautels, 522, rue 


TRAVAIL POUR DAME — Voici une 
excellente otcasion pour maitresse de 


maison compétente, ou pour veuve 
figée d'environ 40 ans. Travail agréa- 
ble-—temps entier ou partielk—pour}; 
démonstrations pour St-Boniface 
dans district canadien-français. Très 
bon salaire, Doit savoir parler le 
français et l'anglais. L'usage d'une 


auto aiderait. Pas de ventes à domi- 
cile, Téléphoner À 94 885. 


COUPLE désire avoir soin d'une terre 
Tous les deux d'expérience, Pas d'en- 
fants, Pour renseignements, écrire à 
Hoîte 568, La Liberté et le Patriote, 
619, avenue MecDermot, Winnipeg, 
Man, 568-12P. 


A VENDRE--Moulin à battre Interna- 
tional 22-36, en bonne condition et 
lieuse (binder) Massey-Harris, sept 
pieds, S'adresser à Mme Napoléon 
Giraréin, La Salle, Man. Téléphone 
Sanford 105-21, :69-12P, 


A VENDRE-Maison de 5 chambres 
pour être transportée; à St-Norbert. 


Pour renseignements sadresser à 
4993623. 

A VENDRE--Lieuse (binder) McCor- | 
nick, 10 pds peine usagée. $375.00. | 
Aussi moissonneuse-batteuse (com- | 
bine) Ellice Ci ber, 6 pds; com 


plète, $8£75.00, Téléphonez ou écrivez 
à Penner's Garage, Steinbach, Man. 
A VENDRE--Un tracteur 10-20 McCor 
nick-Deering À en caoutchouc, 
Un tr Wallace, en ex- 

ndi , avec système de 

élier $375.00. Ecrivez ou 


à Penner's Garage, Stein- 


bach, 


Man. 
| 


GARAGE EQUIPE à vendre dans un| 
bon district canadien-français de ja 


Saskatchewan. Prix raisonnable, E- 
crire à Boîte 570, La Liberté et le} 
Patriote, 619, avenue McDermot, | 
Winnipeg, Man. 570-13P. | 
ON DEMANDE--Jeune fille pour tra-| 
Vail sur ferme, sachant traire. Sa- 
laire, $40 par mois. S'adresser à M, 
Alphonse Aimé, Fry's, Sask. 
654-12P, 
ON DEMANDE immédiatement couple 
our travailler sur ferme laitière 
Maison 2o ie non meublée, S'a- 


dresser à Boite 653, La Liberté et le | 
Patriote, 619, avenue McDermot, Wine | 
nipeg, Man. 653-12P. 

| 


ON DEMANDE—Un homme âgé de 48| 


ayant deux enfants, un 
à 16 ans et une fille de 6 
ans, demande ménagère d'âge mûr; 
pas d'objection à ce qu'elle ait des 
enfants. Donner détails et salaire dé . | 
siré à Boîte 692, La Liberté et le Pa- 
triote, 619, avenue McDermot, Win- | 
niper, Man. | 

A VENDRE—-A St-Charles, une mai- 
son de 6 chambres, près de l'église | 
et du couvent. S'adresser à Boite | 
postale 62, St-Charles, Man. 

A VENDRE Cottage «x 1f, 20x20 
insulé, prêt à être transporté, Prix, 
#1400.00, S'adresser à Ed Bolly, 
Richer, Man, Téléphone 5-R-11, | 

EMPLOI PFERMANENT r, je 
fille Leger travail de achir 
coudre, Faci endre. Salaire 
paye tout 1 S'adresser | 
person, elle urzer's Limited, | 
2e étage, 332, avenue Bannatyne, 
Winnipeg, Man 631-13C. | 

£éNCANTEUR Pr e 


AL Licenc 


ROVINCI 
no 4623 nfiez- 
btenir 
nez à 
smidence), ou écrivez 
161, Sureau à l'ouest du Bureau de 
Poste, Prince-Albert, Sask. 633-130. 


e 


s 


FERMES A VENDRE ET FROPKR 
DE VILLE Pour rense 
s'adresser à J.-B. Baribeau 
d'assurance-vie, u écrire 
Postale 161, FPrince-Albert Sask, 
Téléphones: Bureau, 3541; résidence, 
2218. (Bureaux À l'ouest du Bureau 
de Poste). 633-13C. 


A 


POUR ACHAT ET VENTE de pro- 


IE 
ment 
agent 
Case 


TES 


a 


priétés de ville, campagne, fermes 
ou commerces 
s'adresser à 
C. Duffet, 302 édifice Mclntyrre 


Téléphones 97-125 ou 204-567 


Si VOUS SCUFFREZ D'ARTHRITE OU 
DE HMUMATISME, et si vous ne 
pouvez obtenir de soulagement, éeri- 
vez-mol A.-J. Bruyère, Boite 329, | 
Transcons, Man. 


Nous désirons avi 
dent des certifica 
tionnér des comple 


r les soldats de retour du front qui possè- 


St-Boniface. 
| 678-12C. 


A VENDRE-6 tracteurs, 4 moulins à 

battre. S'adresser à M, X. Paillé, 257, 

rue Hamel, St-Boniface, Man. 
676-12C. 


St-Jean-Baptiste, 


A VENDRE—Une maison 22x24, sou- 
bassement pleine grandeur, située à 
Ste-Anne, lot de % d'acre, bon puits, 
près de la station, de l'école et de 
Pégiise S'adresser au Bureau de 
poste de Ste-Geneviève, Man. 

679-12P. 


Dans centre français, 


A VENDRE 
boucherie et épicerie. Bonne bâtisse 
et équipement. Bonne école et cou- 
vent, Ecrire à Case Postale 161, 
Prince-Albert, Sask,, ou téléphoner 
à 3543 ou 2278. 633-13C. 


A VENDRE—Dans centre français, ma- 
| £gasin à rayons, Bonne bâtisse et $2,- 
| 500. de marchandise. Bonne école et 
| couvent, Ecrire à Case Postale 161, 
| ou téléphoner À 3543 ou 2278, Prince- 
| 633-130. 


{A VENDRE-—Joli bungalow de 5 cham- 
bres, Chauffage automatique, Bonne 
location en face de l'église et de 
l'école, Ecrire à Boîte 161, Frince- 
Albert, Sask., ou téléphoner À 3543 
(bureau) où 2278 (résidence). 
633-13C. 


Albert, Sask. 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 


les de teinte naturelle avec du 
“Never Grey" Ce n'est pas une tein- 
ture, mais un tonique merveilleux 
Ecrivez pour obtenir un dépliant 
gratuit A.-J. Bruyère, Boîte 329. 
Transcona, Man. TF 
Soulage et prévient les maladies 


Lantigen B pour l'asthme, la bron- 
chitæ, la sinusito, le catarrhe, les rhu- 
matisme. Soulagement durable, $6.00 
Lantigen C, pour l'arthritis, les dou- 
leurs rhumatismales, la névrite, la 
sciatique. Soulage les jointures et 
les membres enflés. Soulagement du- 
rable, 26.00. Le tout envoyé franco 
GOLDEN DRUGS, St-Mary's et Har- 
grave, Winnipeg. 


PORTRAITS 
PASSE-PORTS 


COPIES 
PHOTOS 


LYCEUM PHOTO 
STUDIO 


Propriétaire: H. POIRIER 
30. éfifice Stobart 


290, rue Portage 


Winnipeg 
Téléphone 96 042 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie 
Spencer. Corsets et brassières 
faits individuellement pour 
chaque personne. Aussi sup- 
ports chirurgicaux pour her- 
nie et épine dorsale. S'adres- 
ser à Mme Germaine Cour- 
teau, 96, rue Sherbrooke, Win- 
nipeg, Téléphone 35 226. dé» 


RENCONTREZ VOS AMIS AU 


Waldorf Lunch Bar 
544, rue Main 
Prix populaires - Service courtois 
Salle de banquet pour toutes 
occasions. 
Consultez-nous pour vos soupers 
de famille, soirées, etc. 
L.-H. GAUTHIER, prop. 
Téléphone 91 076 


RE 


Pour venir en aide 
aux enfants d'Europe 


I1 s’est constitué un comité ca- | 
nadien pour venir en aide aux en- | 


fants européens il y a déjà quel- 


ques années. Un comité manito-| 
été formé dernièrement, | 


bain a 
dont le juge en chef, M. McPher- 


son, est président. Ce comité a| 


lancé un appel aux citoyens du 
Manitoba dernièrement et recueil- 
le des fonds en faveur des enfants 
d'Europe. Le comité canadien a 


déjà ses comptoirs en Europe a-| 


vec ses officiers et représentants 
Des milliers de dollars ont été en- 
voyés en Europe et on continue 


de faire parvenir aux populations | 
affamées des secours de toute es- | 
pèce, surtout pour les enfants en | 


bas âge. 


Le juge McPherson vient de fai- 
re un premier rapport sur la cam- 
pagne des six derniers mois. Voici 
ce qui a été reçu: on a perçu la 
somme de $4,256.97 depuis jan- 
vier, et le tout a été envoyé im- 
médiatement, excepté la somme 
de $135.04, qu'on a dépensés en 
frais postaux et en imprimés. Le 
travail a été fait gratuitement. 


On reprendra la campagne à 
l'automne. Il est entendu qu'on ne 
passera pas de porte en porte, 
mais les diverses sociétés seront 
appelées à contribuer, soit en or- 
ganisant quelques activités qui 
leur sont propres, soit en faisant 
appel à leurs membres. 

Le comité manitobain compte 
sur la générosité des sociétés 
françaises, et on leur demandera 
sous peu de faire leur part. Le 
comité a ses représentants en 
France et les enfants de France 
sont les bénéficiaires des chari- 
tés du Canada, tout comme les 
autres enfants. Nous reparlerons 
donc de cette belle oeuvre et de 
la sympathie qu’elle mérite, 

(Communiqué). 


TOILES, LAINAGES et COTONS 


Spécialités pour institutions 
depuis 1892, 


C.-X. 


TRANCHEMONTAGNE 


et Cie Ltée 


IMPORTATEURS EN GROS 


459, rue St-Sulpice 
MONTREAL 
“ 


136, avenue Provencher 
ST-BONIFACE 


DR JACOB 


et ses Associés 
Dentistes 


BUREAUX 


WINNIPEG | BRANDON 


#15 aveñve du 
539, avenue 


© 
| Rosser 


rtage 

Edifice 
Montgomery  ! 
Heures: 9 h am à 6 h pm 


Cloches d'églises 


par 
MEARS & STAINBANK 
Londres, Angleterre 


Fondeurs de cloches depuis 
1570. 


renseignements et prix 
écrire à 


W. B. WILLIAMS 


2-320, AVENUE RIVER 
Winnipeg, Mon. 


Pour 


LA LIBERTE 


Regards sur l'Espagne 


per Thomes GREENWOOD 
(Spécial à Lo Liberté et le Patriote) 


L'organisation immédiate de 


la paix dépend des discussions | drid, comme Moscou le recom- 


entre les Quatre qui ont lieu à 
Paris en ce moment. Ce qui se 
passe au Conseil de Sécurité 

à New York n'est que de l'acces- 

soire, de quoi occuper ces mes- 

sieur: que leurs gouvernements 

gardent en permanence et à 

grands frais dans cet auguste 

rouage des Nations-Unies. Qu'on 
n'aille pas nous dire, en effet, 
que la tranquillité du monde 
dépend des actes du général 
| Franco à l'heure actuelle On 
| peut avoir son opinion sur l'at- 
titude du Caudillo pendant la 
guerre, on peut même être con- 
trarié de sa politique pendant 
| le conflit; mais le fait reste 
qu'en ce moment il ne fait rien 
de lui-même pour gêner l'opi- 
nion internationale. 
| Cependant, on s'ingénie pour 
| tenir la question espagnole sur 
| la sellette, pour en faire un 
lourd barrage devant les ques- 
tions bien plus brûülantes qui se 
débattent à Paris. Il se peut que 
certaines puissances utilisent le 
levier espagnol pour faire pres- 
sion sur les points contentieux 
| qu'on étudie à Paris. Mais a- 
| lors, la question espagnole de- 
vient artificielle du point de 
vue mondial. Et l'on doit juste- 
ment regretter les efforts inu- 
tiles et laborieux qu'on veut 
faire pour lui donner une solu- 
tion boiteuse indépendamment 
du gouvernement légitime du 
pays. 

On sait que les grandes puis- 
sances sont mécontentes du gé- 
| néral Franco à ces titres divers. 
On comprend l'attitude du 
Kremlin, qui a un vieux comp- 
te à régler avec le Caudillo, et 
qui n’a pas de relations diplo- 
matiques officielles à Madrid. 
On comprend aussi, l'attitude de 
la France, issue de la résistan- 
ce, qui n'a point trouvé dans 
le pays voisin cette sympathie 
active sur laquelle elle devait 
compter au moment de sa plus 
grande tribulation. Et voici que 
| Londres et Washington se sont 
| mis aussi à blâmer le général 
| Franco de ses agissements. Dans 
un document confidentiel pu- 
blié le 4 mars 1946 par le Dé- 
partement d'Etat (No 150), le 
gouvernement américain repro- 
duit une liste de pièces inquié- 
tantes sur les intentions et les 
agissements du Caudillo pen- 
dant la guerre: il s’agit de la 
correspondance entre le général 
Franco, Hitler et Mussolini sur 
diverses phases de la politique 
de guerre, 

Ces blèmes directs et indi- 
rects se sont traduits par divers 
gestes internationaux, dont le 

rincipal est la discussion de 
a question espagnole par le 
Conseil de Sécurité des Nations- 
Unies à New-York. Une com- 
mission d'enquête, approuvée 


co lui-même, à travaillé sur 
place en Espagne. Sur la base 
de ses conclusions, on a trou- 
vé que le Caudiilo est à blâ- 
mer pour sa politique interna- 
tionale. Mais il y a une grande 
distance entre un tel blâme et 


ET LE PATRIOTE 


la rupture universelle avec Ma- 


mande. Un compromis fut trou- 
vé, quand on proposa de remet- 
tre tout le dossier de l'affaire 
à l'Assemblée Générale des 
Nations-Unies. Or la Russie est 
impatiente, et désire plutôt que 
des décisions de rupture soient 
prises immédiatement par tout 
le monde, A ces tentatives, l’An- 

leterre est décidée à s'opposer 

t c'est ainsi que la question es- 
pagnole divise les grandes puis- 
sances. 


L'hostilité officielle des Etats- 
Unis pour l'Espagne phalangiste 
s'est manifestée récemment par 
la réception du président Juan 
Negrin par M. Dean Acheson, 
secrétaire d'état par intérim; 
aussi par des remontrances au 
général Franco sur la lenteur 
avec laquelle il procède aux 
réformes dans un sens démo- 
cratique. Cette hostilité s'est 
déclarée surtout quand on ap- 
prit par des dossiers diplomati- 
ques découverts en Allema- 
gne, que le Caudillo nous au- 
rait bien fait la guerre en mar- 
chant rapidement contre Gi- 
braltar et le Maroc français, s'il 
avait reçu à temps les muni- 
tiofñs et les vivres que Berlin 
lui avait promis. Mais il y a 
encore de la distance jusqu'à la 
dénonciation publique de l'Es- 
pagne comme une menace du 
monde. C'est pourquoi l’Angle- 
terre hésite à se prononcer, et 
même à voter pour le compro- 
mis proposé par le délégué aus- 
tralien. 

Pourtant, il est absurde de 
penser qu'à elle seule, l'Espa- 
gne puisse mettre en péril la 
paix du monde. Quel que soit 
le nombre de soldats qu'elle 
peut avoir sous les armes, rien 
he compte sans un fort poten- 
tiel de guerre: car les soldats 
ont à manger, à s'habiller, à 
s’armer, et à tenir leur discipli- 
ne militaire. Or Madrid est inca- 
pable à elle seule de tenir une 
armée longtemps en campagne. 
Ce n'est donc qu'avec l’aide 
de tierces puissances que les 
Espagnols peuvent devenir dan- 
gereux. 

Les discours de M. Gromyko 
à New-York, montrent suffi- 
samment quels intérêts ou am- 
bitions majeures motivent ses 
gestes officiels. Mais leur lo- 
gique est loin d'être satisfai- 
sante en regard des faits et de 
leur interprétation la plus rapi- 
de. En somme, la question espa- 
gnole ne devrait pas exister: 
nos hommes publics ont bien 
d'autres choses à faire qu'à 
pourchasser les ombres de Don 
Quichotte qu'on se plaît à agi- 
ter devant eux. S'ils veulent 
s'attaquer à des régimes quel- 
conques, qu'ils le fassent alors 
en vérité et non pas sous des 
impulsions qui peuvent être in- 
justes ou passagères. Autour 
d'eux, leur coeur missionnaire 
trouverait bien des choses à re- 
dresser et beaucoup à faire pour 
imposer aux peuples ces idées 
d'ordre et de justice qui sont 
valables dans tous les plans de 
l'action humaine. 


uvre de secours 
à la France 


d'ailleurs par le général Fran- 
| 


À tous les centres du Manitoba, 
de la Saskatchewan et de l’Onta- 
rio qui nous ont fait des envois 
et contributions, nous sommes 
heureuses de communiquer ci- 
| dessous une lettre de l'Entr’aide 
Française, nous donnant un comp- 
| te rendu de l’arrivée à destination 
Ides caisses de vêtements expé- 
| diées par l'Oeuvre, depuis le com- 
|mencement de l’année, A cette 
| liste il faudrait ajouter quelques 
lautres caisses qui sont destinées 
aux bébés, ainsi qu'un envoi de 
remèdes, qui parviennent direc- 
[tement à la Croix-Rouge fran- 
çaise. Ces caisses (Nos 55 à 97) 
représentent une valeur très con- 
servative de $5,539.85 au Canada, 
c'est-à-dire qu'en réalité en Fran- 
ce cette valeur est de quatre ou 
cinq fois supérieure, au moins. 


Nous transmettons donc à tous 
nos cercles, à tous nos amis et do- 
nateurs, les remerciements du di- 
recteur des Services “Etranger” 
| de l'Entr'aide Française pour ces 
| secours très appréciés. 

Deux autres expéditions, 14 
caisses, celles numérotées 98 à 111 
| inclusivement, sont en route et 
| une autre de 8 ou 10 nouvelles 
| caisses, partira bientôt, 

Nous saluons avec plaisir les 
| nouveaux centres qui nous con- 
| fient leurs dons, et nous les assu- 
|rons de notre immédiate atten- 
tion à inclure ces vêtements aus- 
| sitôt que possible dans les caisses 
|len voie de préparation. À ceux 
|qui, nous connaissant de longue 
date continuent généreusement 
leurs oboles, petites et grandes, 
nous ler adressons au nom des 
|malheureux de France, nos re- 
|merciements émus et notre re- 
| connaissance 
| Voici la liste de cette semaine: 
{1 colis de Mgr Jules Bois, V.G. 
Bellegarde, Sask.; $3.00 de Mme 
Delphine Fournier, St-Boniface; 
3 colis remis par Mme KR. Ray- 
naud, Lorette, de la part de Mmes 
J.-D. Manaigre, R. Vershaere et 
Jean Levasseur;: 1 colis de Mme 
E. Houde; 1 colis de Mme Philip- 
pe Dufort, et 1 colis de Donald et 
Guy Lord, St-Norbert; 2 cartons 
de Mme Jos. Peters, Ste-Amélie, 
Man.; 2 colis de Mme G.-M. Ca- 
rignan, de la paroisse du Sacré- 
Coeur: un paquet de Mme Du- 
fault, de l'Hospice Taché. St-Bo:- 
niface: 1 colis de Mme A. Gautron 
Haywood, Man: 2 volumineux 
cartons de la Maison Jeanne d’Are, 
! 


de priorité que nous pouvons leur confec- 


en quatre semaines. 
, à des prix modérés. 


Nous avons des é- 
Venez le plus tôt 


| 


| 


Î 
1 


St-Hubert, Sask.; et pour bien ter- 
miner la semaine, un chèque de 
$125.00 que M. l'abbé M. Pier- 
quin, curé de Laurier, envoie au 
nom du Comité de l’Union des 
Organisations Paroissiales. Nous | 
félicitons les paroissiens de Lau- 
rier de ce beau geste de charité. 
Ils peuvent être assurés que la 


ployée au soulagement de nos 
compatriotes, Ils savent d’ailleurs 
que le Comité de l'Oeuvre de 


Il pleut! — Imperméables en nylon 


En joli tissu croisé de nylo uni; étoffe luisante, habilement confectiannée 
en un manteau de pluie pour l'été, à la mode, exclusif, et le préféré de 


toutes, 


Les détails de la coupe sont: les nouvelles épaules Raglan, les revers genre 
chemisier et la ceinture. Couleurs: noir, rouge, aqua et jaune or. Aussi 
avec rayures grises et blanches. Grandeurs, 12 à 18, 


$35.00 


Section manteaux pour adolescentes, jeunes filles et dames, Modes, 4e étage 


ÊT,. EATON Cr 


Cette photo nous donne une idée de la beauté du nouveau court 
de tennis qui a été construit au Collège de St-Boniface. Le Conseil 


Provencher des Chevaliers de Colomb a fait un don de $600.00 au 
totalité de cette somme sera em- | collège à cette fin, 


| Moscou s'en prend 


Secours n'a jamais touché à un |au clergé hongrois 


seul sou des 25% que le gouver- 
nement nous autorise cependant 
à prendre pour les frais d’admi- 
nistration, et cela depuis sa fon- 
dation en mars 1940, 

Veuillez, s'il vous plaît, conti- 
nuer d'envoyer vos dons et con- 
tributions de secours pour la 
France à Mme Pauline Boutal, 
présidente de l'Oeuvre de Secours 
à la France, 322, rue Main, Win- 
nipeg. 

Mme Antoine GRIVEAU, 
secrétaire, 


Entr'aide Française, 
21, rue Lafitte, Paris. 
Le 26 juin 1946. 
Mme Ant, Griveau, secrétaire, 
Oeuvre de Secours à la France, | 
212, rue Horace, Norwood, Man. | 
1 


Madame, 

Nous avons lu avec le plus vif 
intérêt je rapport que vous nous a- 
vez adressé le 31 mai et nous vous 
en remercions 

Nous sommes très touchés du 
dévouement des Dames de votre 
Comité et nous vous serions re- 
connaissants de bien vouloir leur 
exprimer toute notre gratitude et 
leur dire combien leur aide nous 
est précieuse dans la lourde tâche | 
de secourir nos compatriotes en- 
core si durement atteints par la 
guerre et ses conséquences. | 

Les envois que vous nous avez | 
faits sont actuellement arrivés 
en France, et en cours de trans- | 
port à nos entrepôts. Il s’agit des 
expéditions suivantes: 


27 mars “Elm Park” 6 c. 
5 avril “Kildonan Park” 6 c. 
ler mai “Riverview Park” 16 c 
4 mai “Chippewa Park” 6c, 
23 mai ‘“Lassalle Park” 7e 


Veuillez agréer, Madame, avec 
nos sentiments renouvelés de n- 
connaissance, nos respectueux 
hommages. 

Le Directeur des 
“Etranger” (signé) 


Services 
J. Piette. 


200, avenue Provencher 


A. HUO 


St-Boniface 


VIENNE — Le service d'infor- 
mation britannique mande de 
Budapest que le lieutenant géné- 
ral russe V, P. Sviridov, président 
du Conseil de contrôle pour la 
Hongrie, a exigé que les autori- 
tés hongroises prennent de rigou- 


reuses mesures contre le clergé | suite de la levée des règleménts 


{sur les prix maxima aux Etats-U- 


hongrois. 


Dans une note au gouverne- 
ment hongrois, Sviridov prétend 
que le clergé a persuadé le peu- 
ple d'adopter une attitude rigide 


contre les autorités russes, La no- 
Îte a suivi l'assassinat récent de | 


deux officiers de l'armée rouge. 
Sviridov demande que toutes les 


nistration soient purgées. 


| 593, rue Taché, 


DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. 


Entrepreneurs 


CHAUFFAGE - PLOMBERIE 
COUVERTURE (GRAVIER) 
CLIMATISATION 
STOKERS 
St-Boniface, 
Téléphones 
Bureau: 202 505 Résidence: 204 309 


James Shaen 


Optométriste 
et 
Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


lassociations catholiques soient dis- | 
soutes et que la presse et l’adimi- 


OTTAWA -- Les plafonds ca- 
nadiens sur les oranges seront 
stabilisés au niveau des prix en 
cours aux E -Unis le 29 juin 
de cette année. C'est ce que la 
Commission des prix et du com- 
merce en temps de guerre an- 
nonce, 

Cette mesure est devenue né- 
nécessaire, expliquent les fonc- 
tionnaires de la Commission, par 


nis le 30 juin, 


Pour Vos 


Troubles de pieds? 


Consultez le 


| Dr J.-N. Rousseau, MT. 


Pédicure Spécialiste et 
Orthopédique Technicien 
Téléphone 203 926 


157A, AVENUE PROVENCHER 
St-Bonitace, Man. 


L'Empire français 
sera réorganisé 


MONTREAL — Une réorgani 
sation de l'empire colonial fran 
çais, plus rapprochée du système 
fédératif américain ou russe, qué 
du système britannique, est er 
voie d'élaboration sous la direc 
tion du gouvernement français # 
déclaré M. Georges Chevassues! 
vice<onsul français à Montréal” 
dans un discours devant le cluk 
Rotary de Westmount récemment 


La nouvelle union fédérale 
française, a-t-il dit garantira à 
chaque français des droits de ci: 
toyenneté égaux à ceux des ci. 
toyens de la France Métropoli- 
taine sans tenir compte des races 
ou des religions. 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons. Nous ga- 
rantissons absolument de les enlever 
pour toujours. Nouveile méthode 
sans douleur, Traitements à partir 
de #2.00, Un seul traitement suffit 
pour enlever pour toujours les poils 
des jambes et des bras. 


Mile K. SINCLAIR, Dermatologiste 


DERMIC INSTITUTE 


800, édifice Paris Tél. 94 110 
WINNIPEG 


Finhleman 


Optométristes 
et 
Opticiens 


Examen de la vue 


Portage 
WINN 


Télephones 
Pour examens: 
542 


Laboratotre: 


EG 91 146 


VERITABLES AUBAINES POUR 


PERMANENTES 
JOLIES ET ATTRAYANTES 


Ondulation 
lustrée 


$x:95 


Comprend shampooing 
et ondulation 


SPECIAL! 


ONDULATION À L'HUILE 
Style pour chaque personnalité 
kég 55.00 


Ondulation 
attrayante 


$2-85 f 


$3:50 


OUVERT 
TOUTE LA 

JOURNEE 
LE SAMEDI 


GUARANTEED WAVE SHOP 


Ste 2, édifice Stobart 


Tél. 96 090 


Près du Lyceum 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 
C'est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


aue d'acheter chez HUOT 


